
1

R
a

p
p

o
rt

 d
’a

ct
iv

it
é

20
13



2

rapport d’activité
établissement public
du château de fontainebleau
année 2013



3

avant-propos

l’accueil du public
des visiteurs toujours au rendez-vous

les circuits de visite

les expositions temporaires

l’offre aux publics spécifiques

les rendez-vous du château

le public scolaire

le domaine
les bâtiments

le parc et les jardins

les collections
la restauration des œuvres

le récolement

les acquisitions

la régie des œuvres

les publications, les cours et les conférences

les ressources documentaires

le développement
la communication

le mécénat

les locations d’espaces

les concessions

l’administration
les ressources humaines

les affaires juridiques et les marchés publics

les finances

annexes

p. 4

p. 7

p. 27

p. 39

p. 61

p. 77

p. 87

S
o

m
m

ai
re



544

À la rentrée, les images défilent tout aussi rapidement : Journées européennes du patrimoine marquées 

par le Forum des associations amies du Château, toujours aussi apprécié (14-15 septembre), Opéras en 

plein air avec une Flûte enchantée de bonne facture (20-21 septembre), réhabilitation spectaculaire du 

surtout de Charles IV superbement mis en lumière par Isabelle Tamisier-Vétois et Christophe Beyeler 

(19 octobre), avant la traditionnelle Saint-Hubert du Château qui est devenue en trois ans un rendez-

vous attendu (27 octobre).

À la même époque, les images se succèdent dans les médias, notamment à la télévision, un peu comme 

en 2012 : début septembre (à partir du 9), France 2 consacre, cinq jours durant, le feuilleton de son 

journal télévisé de 13 heures au château de Fontainebleau. Puis viennent Label Histoire sur France 3 

(10 octobre) et, dans un genre un peu différent, Sous les jupons de l’histoire animés par Christine Bravo sur 

Chérie 25 (16 octobre). Point d’orgue de cette séquence médiatique : le 27 novembre, L’Ombre d’un doute de 

Franck Ferrand retrace en une dizaine d’épisodes, devant 3 millions de téléspectateurs, les mille ans 

d’histoire du Château.

L’automne a vu également le Château se couvrir d’échafaudages. Auparavant, une base-vie avait été 

installée devant les grilles de la cour d’Honneur pour accueillir les entreprises intervenant à l’intérieur 

des bâtiments : boudoir Turc, théâtre, bureaux de l’administration… Début octobre, une grue de près de 

30 mètres de haut a déposé au-dessus de l’aile Louis XV le parapluie blanc qui permet d’en restaurer la 

toiture à l’abri. À la fin de l’année, c’est la tour de l’Horloge qui s’est habillée de blanc, tandis que les 

travaux d’étanchéité s’achevaient dans la cour du Fleuriste.

Dernière image de l’année, celle de dizaines d’enfants arpentant le Château, tablettes numériques en 

main, à la recherche du Livre des siècles, « jeu sérieux » mis en place en décembre grâce au service des 

publics et à la conservation.

Une année riche, donc, pour le château de Fontainebleau, qui poursuit son développement en s’appuyant 

sur une offre de qualité et sur des programmes de restauration qui révèlent chaque année un peu plus les 

trésors de ce monument.

Qu’il me soit permis ici de remercier celles et ceux qui apportent leur contribution à la réalisation de 

ce beau projet.

jean-françois hebert
Président du château de Fontainebleau

avant-propos

Après la hausse spectaculaire de sa fréquentation en 2010 puis en 

2011, suivie d’une consolidation en 2012, Fontainebleau a plutôt 

bien tiré son épingle du jeu en 2013 en accueillant 454 000 visiteurs 

(+0,4 %), la programmation du Château étant parvenue à contrer 

une météo particulièrement défavorable. Mais au-delà des chiffres, 

c’est avant tout une succession d’images que l’on retiendra de 

l’année 2013.

Au début du printemps, c’est l’extraordinaire tapisserie de laine, 

de soie, d’or et d’argent représentant le Combat des Centaures 

et des Lapithes de la galerie François 1er qui nous vient naturel-

lement en mémoire. Cette tapisserie précieuse, conservée dans la 

Kunstkammer du Kunsthistorisches Museum de Vienne, figurait 

en bonne place dans l’exposition « Le roi et l’artiste, François 1er et 

Rosso Fiorentino » présentée du 23 mars au 24 juin, tout comme la 

Léda de Rosso d’après Michel-Ange ou le magnifique tableau 

réunissant Bacchus, Vénus et l’Amour prêté par le Musée national 

d’histoire et d’art de Luxembourg. Ces merveilles et bien d’autres 

encore, Vincent Droguet les a rassemblées avec l’aide de Thierry 

Crépin-Leblond, au terme de deux années de travail, dans une 

exposition qui fera date et que près de 84 000 personnes ont 

visitée. Un record pour le Château !

Le 31 mai, l’image à retenir est assurément celle d’Aurélie Filippetti inaugurant le Festival de l’histoire de 

l’art. Ce jour-là, la ministre de la Culture et de la Communication assiste in extremis à la conférence de 

Jennifer Montagu sur « Les sculptures en sucre dans l’Italie baroque » et on la suit au Salon du livre et de 

la revue d’art qui a pris ses quartiers au cœur de la cour Ovale, puis dans la salle de Bal à la rencontre de 

jeunes chercheurs anglais et dans la galerie des Cerfs où elle remet les insignes des Arts et Lettres à 

Peter Greenaway. Une inauguration réussie pour une troisième édition qui a remporté un nouveau 

succès avec plus de 20 000 entrées.

Le 19 juin, le ciel nous tombe sur la tête : la cour d’Honneur est entièrement inondée et prend des allures de 

place Saint-Marc. Sauf que Fontainebleau n’est pas Venise et qu’au lieu d’être canalisée, l’eau qui dévale 

sur le bitume de la rue Royale retrouve le cours de l’ancien ru d’Avon et s’engouffre dans les sous-sols du 

Château, noyant nos installations électriques. Il aura fallu la mobilisation de tous et un jour de fermeture 

du Château pour que nos visiteurs puissent de nouveau y déambuler au sec. Plus de peur que de mal, mais 

nous avons abandonné le projet d’une librairie de plain-pied avec la cour…

Autre image marquante : le cabinet de travail de Napoléon III, aux murs et aux fauteuils tendus de reps 

havane et bleu vif, qui a rouvert ses portes le 26 juin. Grâce au mécénat de Crédit Agricole SA que le 

ministère de la Culture et de la Communication a accepté de compléter, grâce aux travaux adroitement 

pilotés par Patrick Ponsot et au savoir-faire de Vincent Cochet qui s’est chargé des décors portés et du 

mobilier, le château de Fontainebleau offre désormais à ses visiteurs le dernier exemple de bureau de 

l’Empereur puisque ceux de Saint-Cloud et des Tuileries ont disparu et que celui de Compiègne est 

présenté dans son état du Premier Empire.

Gardons enfin en mémoire l’inauguration, par une magnifique journée caniculaire, de l’exposition 

célébrant les 90 ans de la section des beaux-arts des Écoles d’art américaines.
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des visiteurs toujours 
au rendez-vous

Depuis 2010, le château de Fontainebleau développe son offre pour accroître 

sa fréquentation : accès facilité à son circuit permanent (musée Napoléon, 

musée Chinois…), ouverture de nouveaux espaces (cabinet de travail de 

Napoléon  III), organisation de deux expositions temporaires par an, 

participation aux rendez-vous nationaux soutenus par le ministère de la 

Culture et de la Communication (Nuit des musées, Journées européennes 

du patrimoine…), lancement de nouvelles manifestations (le Festival de 

l’histoire de l’art, la Saint-Hubert du Château). Il a en outre développé une 

offre destinée aux familles (visites thématiques, spectacles et animations) 

et mis à la disposition des enseignants des outils adaptés à la visite scolaire. 

Cette politique continue à porter ses fruits. En 2013, elle a permis de 

conserver le haut niveau de fréquentation atteint l’année précédente et 

cela en dépit d’une météo particulièrement morose au premier semestre.

des entrées en légère progression

Avec 453 872 visiteurs en 2013, la fréquentation du château de Fontainebleau est 

stable par rapport à 2012. L’Établissement connaît ainsi une situation plus 

favorable que celle des musées nationaux. Entre 2009 et 2013, la fréquentation 

du Château a progressé de 31 %, gagnant un peu plus de 100 000 visiteurs.

Évolution de la fréquentation de 2009 à 2013

500 000

400 000

300 000

200 000

100 000 2009 20112010 2012 2013

453 872 visiteurs (+0,4 %)
245 658 entrées payantes (-0,7 %)
208 214 entrées gratuites (+1,7 %)
320 740 visiteurs individuels (+3,1 %)
133 132 visiteurs en groupes (-5,5 %)
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la fréquentation du public français en hausse

Le public français a représenté 47 % de la fréquentation (contre 45,5 % en 2012). 

Il est largement dominé par les Franciliens (63  % des visiteurs Français). 

Cependant, comme en 2012, la part des visiteurs provenant des autres régions 

est celle qui progresse le plus (+9 %).

Répartition géographique du public français

augmentation des entrées gratuites

La progression des entrées gratuites qui marque l’année 2013 (+1,7  %) traduit 

l’intérêt des publics jeunes pour la programmation du Château mais aussi 

l’attractivité croissante des manifestations nationales comme le Festival de 

l’histoire de l’art, la Nuit des musées ou les Journées européennes du patrimoine.

 2011 2012 % 2013 %

Entrées gratuites 194 541 204 546 +5 % 208 214 +1,7 %

Entrées payantes 242 941 247 429 +2 % 245 658 -0,7 %

Total 437 482 451 975 +3,3 % 453 872 +0,4 %

Autres 

départements

32 %

Seine-et-Marne

18 %
Paris

16 %

Essonne

8 %

Autres départements 

en Île-de-France

21 %

Yonne

2 %

Loiret

3 %

La capacité du château de Fontainebleau à consolider sa fréquen-

tation dans un contexte difficile s’explique en grande partie par 

le dynamisme de sa programmation culturelle. L’exposition « Le roi 

et l’artiste » a ainsi enregistré un record de fréquentation avec 

83 529 visiteurs. Même chose pour la troisième édition du Festival 

de l’histoire de l’art avec 20 000 visites en 2013 contre 18 000 

en 2012 (+11 %).

Le Château s’est par ailleurs employé à faire connaître son offre 

par une politique de communication et de promotion efficace et 

diversifiée. Il s’est appuyé pour ce faire sur un réseau de parte-

naires fidèles : Comité régional du Tourisme, Seine & Marne 

Tourisme, Fontainebleau Tourisme…

composition du public
une majorité de visiteurs étrangers

Répartition des visiteurs par origine géographique

Le Château, classé en 1981 au patrimoine mondial de l’Unesco, bénéficie d’une 

réputation internationale incontestable. La répartition de sa fréquentation 

entre visiteurs français et étrangers est quasiment stable par rapport à 2012 

avec 53  % de visiteurs étrangers en 2013 (contre 54  %). Le public russe est le 

mieux représenté (11,4  %) devançant les visiteurs chinois, dont la part a 

cependant pratiquement doublé en cinq ans pour atteindre 8,8  % en 2013 

(contre 4,8 % en 2008). L’attrait de la clientèle chinoise pour l’espace francilien 

explique en partie ce phénomène.

France

47 %

Chine

8,8 %

Japon

5,8 %

Autres  

pays d’Asie

2,3 %

Russie

11,4 %

Allemagne

4,3 %

Italie

3,8 %

Espagne

1,8 %

États-Unis  et Canada

3,5 % Moyen-Orient

1 %

Amérique du Sud

1,1 %

Autres pays d’Europe

5,4 %

En couverture

Cabinet de travail 

Napoléon III

© Gilles Coulon / Tendance 
Floue / OPPIC
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La porte Dorée
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À l’occasion de la mise en place des visioguides, la signalétique 

du Château (cartels et signalétique directionnelle) a été refondue 

pour améliorer la qualité d’accueil des visiteurs dans le circuit.

Par ailleurs, un « Serious Game » (jeu sérieux) a été lancé en fin 

d’année 2013 pour les plus jeunes (7-12 ans). Expérience de visite 

sur un mode ludique, le Serious Game est à la frontière entre le 

jeu vidéo et la leçon d’histoire. Il mène le joueur à travers le 

Château, à la recherche d’un livre séculaire, le « Livre des siècles ». 

En lançant ce nouvel outil de médiation, le château de Fontainebleau 

a entrepris une démarche particulièrement innovante dans le 

secteur des productions numériques culturelles. Il s’agit en effet 

du premier Serious Game de ce type élaboré pour un site culturel 

et pour cette tranche d’âge. Cet outil a fait l’objet d’un co-finance-

ment (20 000  €, soit 36  %) du ministère de la Culture et de la 

Communication dans le cadre d’un appel à projet numérique 

innovant. Il a été testé auprès des visiteurs du Château avant sa 

mise en place et fera l’objet d’un suivi particulier.

accueillir le public en situation de handicap

Le Château est détenteur du label Tourisme & Handicap pour le 

handicap auditif et pour le handicap mental. La programmation de 

visites en langue des signes a été reconduite en 2013 pour les visi-

teurs malentendants et non-entendants individuels. Une visite de 

l’exposition « Le roi et l’artiste, François 1er et Rosso Fiorentino » et une 

visite découverte « Histoire du Château » ont ainsi été proposées.

accueillir le public du champ social

Fin 2013, le Château comptait 96 relais sociaux (éducateurs, 

formateurs, animateurs et responsables d’associations œuvrant 

dans le domaine social) dont 38 nouveaux. Dans le cadre des 

semaines de découverte de la mission « Vivre Ensemble », le 

Château a organisé, le 14  octobre, une visite du « Château de 

l’Empereur » qui a rassemblé 20 relais sociaux pour préparer le 

bicentenaire des Adieux de Napoléon Ier (printemps 2014).

L’opération des Portes du temps, qui accueille depuis 2005 des 

jeunes hors temps scolaire de 7 à 17 ans ainsi que des familles, a été 

renouvelée en 2013. Cette année, le château de Fontainebleau a 

choisi comme thème commun à toutes les activités  « François Ier à 

Fontainebleau ». C’est autour de cet axe central que se sont struc-

turés les propos des artistes et les propositions de parcours, faisant 

écho à la grande exposition temporaire « Le roi et l’artiste,  

François Ier et Rosso Fiorentino » qui s’est tenue du 23 mars au 24 juin 

2013. À travers ce thème, les arts sous François Ier, mais également la 

vie à la cour de Fontainebleau à la Renaissance, des parties de 

paume aux grands projets architecturaux du roi, ont été évoqués. 

L’étroite collaboration menée toute l’année avec les relais sociaux a 

permis de maintenir à haut niveau la fréquentation des visiteurs du 

champ social lors des Portes du temps. Mille trois cent cinquante et 

une personnes ont été accueillies contre 1 231 en 2012 (+10 %).

Répartition de la fréquentation gratuite

Les groupes scolaires ont représenté 21 % des entrées gratuites en 2013, ce qui 

correspond à 9,8 % de la fréquentation totale du Château. Parmi les publics qui 

ont bénéficié de la gratuité, la répartition est équilibrée entre les scolaires, les 

moins de 18 ans, les étudiants européens âgés de 18 à 25 ans et le public venu 

aux manifestations gratuites.

légère baisse de la fréquentation payante

Cette baisse légère affecte le public individuel qui représente 60 % des visiteurs 

payants en 2013 (contre 68 % en 2012) alors que le public venu en groupe est en 

progression (40 % contre 32 % en 2012). Il s’agit certainement d’un palier après trois 

années consécutives de hausse et le ralentissement déjà constaté en 2012 : +6 % en 

2010, +14 % en 2011, +2 % en 2012. Les effets de la crise économique ajoutés à une 

météo printanière particulièrement difficile expliquent en partie ce décalage.

améliorer l’accueil du public

L’amélioration des conditions d’accueil du public va de pair avec le développe-

ment de l’offre du Château. Sur ce plan, 2013 marque de nouvelles avancées.

de nouveaux outils d’aide à la visite

En 2013, trois nouveaux outils d’aide à la visite ont été mis en place.En juillet 2013, 

après plusieurs mois d’élaboration, un visioguide a été proposé aux visiteurs en 

remplacement des audioguides. Le visioguide présente quatre parcours (musée 

Chinois, musée Napoléon, Grands Appartements, appartement de Madame de 

Maintenon). Ces parcours existent en version longue et courte, adultes et jeune 

public, et sont enrichis de compléments audio ou visuels sur les œuvres et les 

décors. La version enfant est quant à elle agrémentée de jeux. Le visioguide est 

proposé à la location au tarif de 2 €, alors que l’audioguide était précédem-

ment compris dans le prix du billet d’entrée. Il est disponible en 10 langues 

(français, anglais, espagnol, allemand, italien, japonais, russe, chinois, néerlan-

dais et polonais) afin de répondre à la diversité des nationalités des visiteurs. Cet 

outil d’aide à la visite emporte l’adhésion du public puisque plus de 20 % des 

visiteurs l’utilisent.

Autres

22 %

Enseignants

3 %

Hors temps 

scolaire

2 %

Moins  

de 18 ans

19 %

18 / 25 ans

14 %

Scolaires

21 %

Manifestations

19 %
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Visioguide lancé  

en juillet 2013

© château de Fontainebleau

« Serious Game »,  

lancé en fin d’année 2013 

pour les 7-12 ans
© château de Fontainebleau

La République 

Seine-et-Marne

18 décembre 2013

Le Parisien
23 juillet 2013
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communes sont menées dans ce cadre : participation à des salons grand public 

et professionnels en France et à l’étranger, diffusion d’une brochure, campagne 

d’affichage (affiche numérique) dans les gares parisiennes, campagne promo-

tionnelle dans des magazines, mise à jour du site Internet…

partenariats avec d’autres sites culturels de seine-et-marne

Les Châteaux de Vaux-le-Vicomte, Provins, Guédelon et Fontainebleau se sont 

regroupés pour proposer, par le biais de l’offre Visitez malin, des tarifs 

préférentiels aux personnes justifiant de leur visite dans un des sites partenaires.

En 2013, les Châteaux de Fontainebleau et de Vaux-le-Vicomte ont décidé de 

créer un billet commun aux deux sites. Valable pour une ou deux journées et 

destiné aux groupes, il a été acheté par 474 personnes.

salons, workshop et éductour

world travel market (wtm)

À l’invitation du Comité régional du tourisme Paris Île-de-France, le Château a 

participé pour la première fois au Salon mondial du tourisme qui s’est tenu à 

Londres du 4 au 7 novembre 2013. Il était présent sur le stand « France » et plus 

particulièrement sur celui de la Région Île-de-France.

salon loisirs expo

Du 1er au 19 septembre 2013, le département de l’action culturelle a représenté le 

Château au salon Loisirs expo qui s’adresse chaque année à tous les acteurs et 

programmateurs de sorties et voyages de groupes notamment pour les seniors 

et la jeunesse.

forum des loisirs culturels

Le Château a de nouveau participé à ce salon qui s’est tenu le lundi 18 novembre 2013.

Pensé et créé en 2002 à l’initiative des musées et des monuments franciliens, le 

Forum des loisirs culturels est devenu le rendez-vous incontournable des 

collectivités, associations et comités d’entreprises, ainsi que des professionnels 

du tourisme de loisirs et d’affaires. L’objectif est de leur permettre de planifier 

leur propre programmation culturelle en puisant dans l’agenda des deux 

prochaines années des quelques 115 sites représentés.

forum de la visite scolaire

Le 25 septembre 2013, l’équipe pédagogique du Château a pu présenter son offre 

scolaire de façon privilégiée aux enseignants, documentalistes, directeurs des 

écoles, chefs d’établissement et responsables de centre de loisirs lors du Forum 

de la visite scolaire qui s’est tenu à la Cité des sciences.

eductours

En 2013, le Château a accueilli deux éductours co-organisés avec la mairie de 

Fontainebleau, Fontainebleau Tourisme, Seine-et-Marne Tourisme et la Chambre 

de commerce et d’industrie de Seine-et-Marne.

Le 14 octobre, 15 acheteurs (tour operators et agence événementielles) ont ainsi 

découvert le Château. Le 15 novembre, 30 hôteliers et restaurateurs du pays de 

Fontainebleau, prescripteurs du Château, ont été accueillis.

le développement des publics

Pour assurer le développement de ses publics, le château de Fontainebleau  

a progressivement noué des relations étroites avec les acteurs du tourisme. 

Ces liens se sont renforcés en 2013 pour assurer la promotion de la program-

mation de l’année et en prévision des événements marquants de 2014.

partenariats avec les acteurs du tourisme

Le Comité régional du tourisme Paris Île-de-France (CRT) a renouvelé son soutien 

au Château. Chaque année, le CRT promeut la programmation culturelle du 

Château auprès du grand public francilien sur ses propres supports et à travers des 

campagnes d’affichage. Il soutient également la communication et la promotion 

du Château auprès des professionnels du tourisme, notamment sur le thème du 

tourisme d’histoire. En 2013, deux agents du Château ont ainsi pu se rendre au 

Salon mondial du tourisme, à Londres, pour y présenter l’offre du Château.

Depuis 2010, le château de Fontainebleau et Seine-et-Marne Tourisme (Comité 

départemental du tourisme de Seine-et-Marne) sont liés par une convention de 

mandat. En 2013, Seine-et-Marne Tourisme a assuré la promotion du château de 

Fontainebleau et de sa programmation culturelle vers la clientèle française 

et étrangère (relations presse, campagnes publicitaires, éditions touristiques, 

Internet et réseaux sociaux, salons nationaux et internationaux). Seine-et-Marne 

Tourisme a par ailleurs commercialisé en ligne des visites et activités du Château 

pour les individuels et a proposé dans ses brochures touristiques des « packages » 

incluant la visite du Château pour les groupes.

Enfin, une convention de partenariat entre le château de Fontainebleau et 

Fontainebleau Tourisme (office de tourisme de la communauté de communes 

du Pays de Fontainebleau) été signée pour promouvoir la destination de 

Fontainebleau en incluant le Château et ses jardins. Fontainebleau Tourisme est 

partenaire de nombreux événements du Château, notamment le Festival de 

l’histoire de l’art, dont il est l’un des grands contributeurs financiers. Fontainebleau 

Tourisme vend également des visites (256 groupes en 2013), ce qui donne lieu, 

chaque année, à un accord commercial sur les droits d’entrée et de réservation. 

Parallèlement, Fontainebleau Tourisme a proposé au château de Fontainebleau 

d’intégrer un cahier spécial dans sa brochure destinée aux groupes Loisirs et 

Tourisme d’affaires. Le château de Fontainebleau et Fontainebleau Tourisme font 

ainsi leur promotion mutuelle à l’aide d’outils de communication adaptés.

partenariats avec les opérateurs touristiques

Reconduits en 2013, les partenariats avec des opérateurs touristiques facilitent 

l’accès au Château de nombreux visiteurs :

–– la navette Paris City Vision dessert les Châteaux de Vaux-le-Vicomte  

et de Fontainebleau ;

–– en partenariat avec Seine-et-Marne Tourisme, la Carte balad’pass 77  

permet à son titulaire d’obtenir une entrée gratuite pour l’achat d’au moins 

une entrée payante ;

–– les billets Paris visite couplent un titre de transport (en partenariat  

avec la SNCF et la RATP) et un accès au Château.

Par ailleurs, le château de Fontainebleau fait partie des 60 musées et monu-

ments dont l’entrée est incluse dans le Paris Museum Pass. Il est aussi membre 

du réseau Paris Plus, association de promotion touristique de villes, sites et 

offices du tourisme du sud de la Seine-et-Marne (Provins, Melun, Vaux-le-

Vicomte, Moret-sur-Loing, ville et château de Fontainebleau). Des actions 
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ouverture du cabinet de travail  
de napoléon iii

En 2013, après d’importants travaux de rénovation, de 

nouveaux espaces ont été ouverts au public. Ainsi, la 

restauration et le remeublement du cabinet de travail 

de l’Empereur, réalisé grâce au soutien de Crédit 

Agricole SA, a permis de compléter à partir du mois de 

juillet le circuit « Second Empire » proposé aux visiteurs 

en montrant le seul ensemble de ce type encore 

conservé. De même, le salon des Laques, bureau de 

l’Impératrice, demeuré fermé depuis sa restauration 

en 1991 pour des raisons d’accessibilité, est désormais 

visible grâce à une vitre placée dans l’ébrasement de la 

porte du côté du cabinet de travail de Napoléon III.

Entre juillet et décembre, près de 1 000 visiteurs ont 

découvert cet ensemble inédit. L’extension des circuits de 

visite du château de Fontainebleau se poursuivra en 2014 

et en 2015  avec l’ouverture de deux joyaux du patrimoine 

bellifontain : le théâtre Impérial et le boudoir Turc.

En complément de ces visites guidées, des visites 

thématiques ont permis aux visiteurs d’approfondir le 

thème d’une exposition ou de découvrir de nouvelles 

facettes du Château. En 2013, trois cycles ont été 

proposés par le Château, rassemblant 150 personnes 

autour des thèmes « Fontainebleau au féminin », 

« Fontainebleau fait école » et « Passions de rois ».

les visites en famille

Depuis 2012, le public familial bénéficie d’une program-

mation spécifique pendant les vacances scolaires (hors 

période estivale). En 2013, elle s’est articulée autour de 

trois types d’activités : une visite pour les primo-visiteurs 

intitulée « Histoire du Château », des visites « contées » 

(« Paroles d’animaux », « Contes de rois & reines » et « Contes 

d’une clé, d’une table et d’un miroir ») et des animations 

liées aux expositions temporaires (ateliers de dessin, 

initiation à la fresque, initiation au jeu de paume…)

Devant le succès de ces visites et pour répondre à la demande des familles 

durant les week-ends, le Château a reconduit une offre mise en place en 

septembre 2012. Chaque dimanche, d’octobre à juin, des visites « Histoire du 

Château » ont été organisées en matinée et des visites « Dimanches en famille » 

l’après-midi. Cette offre dominicale a permis aux visiteurs de parcourir le 

Château et de revivre l’histoire de grands événements qui s’y sont déroulés 

(Adieux de Napoléon Ier, venue de l’ambassade du Siam…).

Cette programmation spécifique aux vacances scolaires et aux dimanches a 

attiré 1 823 participants, soit une trentaine de personnes par week-end.

Cabinet de travail 
Napoléon III

© château de Fontainebleau

Galerie François Ier

© Thibaut Chapotot

les circuits de visite

L’offre permanente du château de Fontainebleau est exceptionnelle-

ment riche puisque son circuit de visite principal comprend les Grands 

Appartements des souverains, les salles Renaissance, les chapelles de la 

Trinité et Saint- Saturnin, l’appartement du Pape, le musée Napoléon Ier et le 

musée Chinois. Des visites guidées permettent d’accéder à l’appartement 

des Princes, à la galerie de Meubles, aux Petits Appartements et, depuis 2013, 

au cabinet de travail de Napoléon III dans le cadre du circuit « Second Empire ».

le circuit principal

Les Grands Appartements du Château comprennent 

l’appartement du Pape, les appartements des souve-

rains et l’appartement intérieur de l’Empereur. Ils sont 

accessibles en visite libre et sont ouverts tous les jours 

sauf les mardis, le 1er janvier, le 1er mai et le 25 décembre. 

Les horaires d’ouverture dépendent des saisons :

–– d’octobre à mars : 9 h 30 - 17 h (dernier accès à 16 h 15)

–– d’avril au 30 septembre : 9 h 30 - 18 h (dernier accès à 17 h 15).

Les jardins et le parc sont ouverts aux visiteurs tous 

les jours gratuitement. Ils s’étendent sur une superficie 

de 130 hectares. L’accès aux parties encloses (cours et 

jardins) varie également en fonction des saisons :

–– de novembre à février : 9 h-17 h en mars, avril et 

septembre : 9 h-18 h

–– de mai à septembre : 9 h-19 h

Le parc (80 hectares), situé de part et d’autre du canal, 

constitue le lien entre les communes d’Avon et de 

Fontainebleau, et demeure accessible en permanence 

aux piétons.

de nouveaux circuits de visite

Chaque jour, des visites guidées permettent d’accéder aux Petits Appartements, 

appartements privés de l’empereur Napoléon Ier et des impératrices, Joséphine 

et Marie-Louise ; à la galerie de Meubles, qui présente de manière chronolo-

gique une sélection de mobilier sorti des réserves du Château et provenant 

d’appartements aujourd’hui disparus ou remeublés à des époques posté-

rieures ; aux espaces liés au Second Empire, comme le musée Chinois et l’appar-

tement des Chasses, qui sont autant de lieux qui permettent de marcher sur les 

pas de l’empereur Napoléon III et de sa femme, l’impératrice Eugénie.En 2013, 

9 896 visiteurs individuels ont participé à une visite guidée, contre 9 927 en 2012.
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 « de bronze et de pierre dure,  
un cadeau espagnol à napoléon 1er »

salle de la belle cheminée

Du 19 octobre 2013 au 3 février 2014
Commissaires de l’exposition : Isabelle Tamisier-Vétois, inspecteur de la 

création artistique auprès des services du Premier ministre, et Christophe 

Beyeler, conservateur au château de Fontainebleau

Catalogue édité par les éditions Faton, 176 pages, 19 €

32 000 visiteurs au 31 décembre 2013

L’exposition proposait de découvrir le « Surtout » offert 

par le roi Charles IV d’Espagne à Napoléon Ier, déman-

telé depuis deux siècles, dont les pièces avaient été 

dispersées entre les Tuileries, Trianon, Meudon et 

Fontainebleau. Un important travail de recherche, 

mené par Isabelle Tamisier-Vétois, Christophe Beyeler 

et Jean Vittet a permis de réunir pour la première fois 

une cinquantaine de pièces de ce surtout, de 

comprendre son agencement d’origine et d’en proposer 

une interprétation politique – une allégorie de la puis-

sance des Bourbons d’Espagne.

© Des Signes

Exposition « De bronze  
et de pierre dure, un cadeau 
espagnol à Napoléon Ier »

© château de Fontainebleau

les expositions temporaires

À la suite de l’exposition « Hommage à la forêt », qui a fermé ses portes le 

28  janvier, deux nouvelles expositions ont été organisées en 2013 avec 

pour objectif de valoriser le patrimoine historique et artistique du 

Château. Leur fréquentation a témoigné de l’engouement du public pour 

cette programmation et confirmé le choix de l’Établissement d’organiser  

sa grande exposition au printemps.

« le roi et l’artiste, françois ier  
et rosso fiorentino »

salle de la belle cheminée

Du 23 mars au 24 juin 2013
Exposition réalisée en partenariat avec la RMN - Grand Palais

Commissaires de l’exposition : Vincent Droguet, conservateur en chef  

au château de Fontainebleau, et Thierry Crépin-Leblond, directeur du musée 

national de la Renaissance.

Catalogue édité par la RMN-GP, 232 pages, 39 €

83 529 visiteurs (record de fréquentation pour une 

exposition temporaire au château de Fontainebleau)

L’exposition évoque la rencontre majeure de l’esthé-

tique italienne et de l’art français à travers une 

centaine d’œuvres inspirées au xvie  siècle par la 

galerie François Ier. Giovani Battista di Jacopo (1494-

1540), surnommé « Rosso Fiorentino » (le Florentin 

Roux), arrive à Fontainebleau en 1530. Entre 1530 et 

1540, il y crée plusieurs grands décors dont le plus 

important et le seul qui nous soit parvenu est la 

galerie François 1er, ornée entre 1533 et 1539, de lambris 

sculptés, de fresques et de stucs selon une formule 

absolument inédite en Europe. La création du Rosso, 

à laquelle Primatice participa également, était d’une 

originalité absolue. Son rythme, son répertoire orne-

mental foisonnant, son iconographie complexe 

furent rapidement diffusés par la gravure et l’en-

semble fit même l’objet d’une duplication sous la 

forme d’une somptueuse tenture tissée, aujourd’hui 

conservée à Vienne. Rapidement, et pendant tout le 

xvie  siècle, la peinture, la sculpture, mais aussi les 

arts décoratifs (mobilier, orfèvrerie, émail, reliure, 

broderie) trouvèrent leur inspiration dans ce réper-

toire à la fois séduisant et novateur.
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Exposition « Le roi  
et l’artiste, François Ier  
et Rosso Fiorentino »

© Thibaut Chapotot
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les rendez-vous du château

Fidèle à sa politique culturelle, le château de Fontainebleau a participé 

en 2013 aux rendez-vous nationaux du ministère de la Culture et de la 

Communication : Nuit des musées, Festival de l’histoire de l’art, Journées 

européennes du patrimoine. Il a également reconduit avec succès les 

événements qu’il accueille à l’automne : Opéras en plein air et célébration 

de la Saint-Hubert.

les événements nationaux
3e édition du festival de l’histoire de l’art

Les 31 mai, 1er et 2 juin
Thème : l’éphémère

Pays invité : Royaume-Uni

Fréquentation : 20 000 visites (+ 11 %)

Le pari d’une manifestation festive et de 

grande qualité scientifique est désormais 

gagné avec une fréquentation en croissance 

continue : 15 000 visites en 2011, 18 000 en 

2012 et 20 000 en 2013.

Le Festival de l’histoire de l’art a été créé en 

2011 à Fontainebleau à l’initiative du minis-

tère de la Culture et de la Communication, 

avec l’appui scientifique de l’Institut national 

d’histoire de l’art, pour favoriser la rencontre 

du grand public, amateur ou néophyte, et des 

acteurs de l’histoire de l’art : universitaires, 

conservateurs du patrimoine, enseignants, 

libraires et éditeurs, collectionneurs, gale-

ristes, acteurs du tourisme culturel ou du 

marché de l’art…

L’édition de 2013 a proposé 327 événements. 

Conférences, concerts, visites, lectures, 

performances, ateliers se sont déroulés 

autour du thème de l’éphémère, avec le 

Royaume-Uni comme pays invité. Le Salon 

du livre et de la revue d’art a réuni plus de 

soixante-dix éditeurs et cinq libraires, pour 

un panorama de l’actualité éditoriale.

La section « Art et Caméra » dédiée au cinéma 

a proposé une cinquantaine de films accom-

pagnés de nombreuses conférences, tables 

rondes ou encore de concerts (ciné-concert). 

Un hommage particulier a été rendu à Peter 

Greeenaway, avec la présentation en avant-

première de son nouveau film Goltzius and 

the Pelican Company, film consacré au graveur 

hollandais Hendrick Goltz dit « Goltzius ». À 

l’occasion du Festival, Peter Greenaway a 

été élevé au grade de commandeur des Arts 

et Lettres par la ministre de la Culture, 

Aurélie Filippetti.

autour des expositions

À l’occasion de chaque exposition temporaire, le Château propose 

au public d’approfondir le thème abordé à travers des visites 

pour adultes ou jeune public, ou d’autres formes de média-

tion comme des spectacles.

L’exposition consacrée à Rosso a ainsi permis de mettre en 

valeur l’époque de la Renaissance au château de Fontainebleau 

et tout particulièrement l’École de Fontainebleau, nom donné à 

deux périodes de l’histoire de l’art français, qui dominèrent la 

création artistique française aux xvie et  xviie siècles. Entre avril 

et juin, un cycle de visites thématiques « Fontainebleau fait 

l’école » a ainsi permis de souligner l’importance de cette période 

artistique au Château.

En partenariat avec le Château d’Écouen, le château de 

Fontainebleau a proposé une journée visite intitulée « Modèles 

en voyage » couplant une visite de l’exposition avec une visite 

thématique sur l’influence du Rosso dans le décor et les collec-

tions du Château d’Écouen. 

Le Château a fait le choix d’ouvrir la thématique à d’autres disci-

plines artistiques, afin de proposer à ses visiteurs une « immer-

sion » dans l’époque de la Renaissance, grâce à :

–– des initiations à la technique de la fresque utilisée par Rosso 

Fiorentino mais aussi au jeu de Paume ;

–– un spectacle autour de Gargantua, création de la Compagnie 

Le Bal de Saint-Bonnet, joué à l’occasion de la Semaine de la 

langue française, qui a réuni 166 spectateurs ;

–– un « concert qui se mange », rencontre originale entre gastro-

nomie et musique Renaissance, fruit d’un partenariat entre la 

Compagnie L’Escarmouche, le chef du restaurant Les Prémices et le 

Château qui a rassemblé 66 auditeurs ;

–– un bal donné par la Compagnie L’Escarmouche le samedi 20 avril 

qui a rencontré un franc succès auprès de 71 passionnés de la danse 

sous François Ier et Henri VIII, et a permis aux autres de s’initier à 

cet art compliqué.

L’exposition « De bronze et de pierre dure, un cadeau espagnol 

à Napoléon Ier » s’est accompagné d’une programmation sur le 

thème de l’art décoratif à l’époque du Premier Empire. La collec-

tion de pièces du surtout  constitue un ensemble particulièrement propice à une 

offre culturelle autour du dessin pour tous les âges. Un stage de dessin pour 

adultes « L’Empire et son décor » s’est tenu en six séances en novembre et son 

pendant pour jeune public en octobre. Ces ateliers ont constitué un excellent 

entraînement pour le concours de dessin intitulé « le Premier Empire à 

Fontainebleau » organisé pour la première fois par les équipes du Château. Le 

surtout évoquant l’art de la table et l’art culinaire, une animation ludique a été 

proposée pendant les vacances de la Toussaint et fin janvier. Des assiettes utili-

sées comme instruments de musique : les visiteurs ont été invités à participer 

à cette animation lors de leur passage dans la salle de Bal du Château.

Enfin, un partenariat très important a été une nouvelle fois monté avec le 

centre de formation des apprentis « hôtellerie-restauration » d’Avon avec pour 

objectif la préparation d’un déjeuner gastronomique Premier Empire, ouvert 

au public sur réservation. Ce projet a été l’occasion d’un échange pédagogique 

avec les élèves sous la forme de visites et d’intervention en classe. Le résultat a 

été particulièrement réussi pour la centaine de convives qui ont pu apprécier le 

menu cuisiné et servi par les apprentis dans la salle des Colonnes du Château.

Ci-dessus

Libération 
21 mai 2013

L’Objet d’Art
© Décembre 2013

Page ci-contre

Cour d’honneur pendant 
le Festival de l’histoire  
de l’art 

©Thibaut Chapotot

Les Inrockuptibles
29 mai 2013
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Comme chaque année, le château de Fontainebleau a confirmé sa participation 

aux événements nationaux organisés par le ministère de la Culture et de la 

Communication.

La Semaine de la langue française et de la francophonie a eu pour thème la 

littérature de la Renaissance à travers un spectacle sur le thème de Gargantua, 

joué dans la salle de Bal pour 166 personnes (contre 71 en 2012).

Les Journées européennes des métiers d’art ont été l’occasion d’un partena-

riat avec la Cité de la céramique de Sèvres avec laquelle ont été montées visites 

et animations autour des collections de céramiques du Château.

Lors de la Nuit européenne des musées, une animation 

originale composée de bulles géantes – Bubble your life – 

et de musique actuelle a été installée dans la cour de la 

Fontaine. Les visiteurs pouvaient également visiter le 

Château munis d’une lampe de poche. Une méteo peu 

engageante a néanmoins freiné la fréquentation, qui 

est passée de 3 100 personnes en 2012 à 1 855 en 2013.

Lors des Journées européennes du patrimoine, le 

Château a accueilli plus de 11 000 visiteurs (dont 27 % 

ont pu profiter des animations) les 14 et 15 septembre. 

Il a été aussi proposé au public de découvrir le Forum 

des associations œuvrant à faire connaître le Château. 

Les Amis de la Forêt de Fontainebleau, les Amis de 

l’Orgue, les Amis de Rosa Bonheur, les Amis de la Treille 

du Roy, les Amis des Trinitaires, l’Association pour 

la Promotion du Jumelage Fontainebleau-Angkor, le Cercle 

du Jeu de Paume, le Rallye Courtes-Pattes, le Rallye de 

Fontainebleau, le Rallye Tempête et la Société des 

Amis et Mécènes du château de Fontainebleau étaient 

présents pour cette édition.

les événements du château

Rendez-vous annuel depuis 2010, la Saint-Hubert du 

Château a été une nouvelle fois l’occasion pour un public 

majoritairement seine-et-marnais de célébrer le patron 

des chasseurs. Organisée le dimanche 27 octobre 2013 en 

partenariat avec le Rallye Tempête, la Saint-Hubert 

rappelle le rôle de résidence de chasse du Château. La 

foule (2 219 participants contre 1 757 en 2012) s’est répartie 

dans les cours et jardins du Château pour assister aux 

différentes animations qui se sont déroulées tout au long 

de cette journée : bénédiction de la nature, concert de 

sonneurs de trompes, conférence, retour de chasse et 

curée froide, démonstrations de fauconneries…

Concrétisant un partenariat qui se développe, Château et ville de Fontainebleau 

se sont entendus pour travailler de concert sur les illuminations de Noël avec la 

société Blueland, en partenariat avec Philips. Des sculptures lumineuses évoquant le 

monde des elfes ont été installées dans la cour d’Honneur du Château et dans la ville. 

Une soirée inaugurale a permis à 810 visiteurs d’entrer dans la cour d’Honneur et 

de découvrir les illuminations de plus près. Le Château a également proposé aux 

familles un spectacle féérique (adapté aux enfants à partir de 3 ans) : Les rêves de 

Sidonie Koulleure par la Compagnie Songes. 293 (contre 280 en 2012) spectateurs 

sont ressortis émerveillés de ce spectacle joué les 26, 27 et 28 décembre.

Nuit européennes  
des musées

© Jean-François Guggenheim

Sonneurs de trompe  
de chasse le jour  
de la Saint-Hubert  
du Château
© château de Fontainebleau

Les elfes de lumière  
dans la cour d’Honneur

© château de Fontainebleau

En préambule au Festival, le ministère de l’Éducation nationale a, comme chaque 

année, organisé son université de Printemps. Ce rendez-vous, inscrit au plan 

national de formation, permet à des acteurs de différentes communautés scienti-

fiques, culturelles et éducatives de traiter les problématiques pédagogiques 

actuelles, notamment autour de la culture humaniste, littéraire et artistique. La 

thématique développée en 2013 était « Arts, ruptures, continuités ». Ces tables 

rondes, parcours, débats… sont ouverts aux personnels de l’Éducation nationale 

mais aussi aux festivaliers ; elles sont organisées le vendredi et le samedi.

À l’instar des éditions précédentes, le Château a ouvert 

ses portes gratuitement pendant trois jours : le circuit 

des Grands Appar tements comme l’exposition 

« François Ier et Rosso Fiorentino » étaient accessibles. De 

même, une présentation des objets trouvés lors des 

fouilles archéologiques conduites dans le quartier 

Henri IV était organisée dans l’antichambre de l’apparte-

ment intérieur de Napoléon Ier. Enfin, le Château a ouvert 

des espaces habituellement inaccessibles, sauf en visites 

guidées. Les festivaliers ont ainsi pu découvrir ou redé-

couvrir la galerie de Peintures, l’appartement des Chasses 

ou encore l’appartement de Madame de Maintenon.

L’édition 2013 a enfin été marquée, du côté du Château, 

par la mise en place d’une programmation – gratuite 

–d’animations destinée au jeune public et aux familles 

qui a rencontré un grand succès. Ainsi, Le Musée Vivant 

de Robert Cantarella a permis aux visiteurs « d’écouter » des 

œuvres d’art, des comédiens interprétant un texte écrit sur 

une œuvre dans un tête-à-tête avec chacun d’entre eux.

Des médiations autour du Château (circuit des Grands 

Appartements) et de l’exposition temporaire ont été mises en place : des étudiants 

de l’École du Louvre présentaient aux visiteurs les différentes salles du Château, 

tandis que les Amis et Mécènes du château de Fontainebleau intervenaient dans 

l’exposition « François Ier et Rosso Fiorentino ». Ces médiations, libres et acces-

sibles à tous, étaient complétées par des visites-conférences avec guides (sur 

inscription le jour même). Neuf thématiques de visites ont ainsi été proposées, 

telles que « Contes et légendes mythologiques », « L’éphémère dans les décors », 

« Du jardin à la française au jardin à l’anglaise » ou encore « Louis-Philippe et 

Napoléon III : de Fontainebleau au Royaume-Uni », pour un public enfant (à 

partir de 8 ans) et adulte.

Parallèlement des ateliers et des spectacles pour famille étaient organisés 

pendant les trois jours du Festival. Le jeune public a pu assister à la réinterpré-

tation de la pièce «  Alice au Pays des Merveilles » dans le jardin Anglais, tandis 

que les adolescents assistaient à un spectacle autour de « Ronsard, poète de 

l’éphémère » dans le fumoir Napoléon III (Compagnie Le Bal de Saint-Bonnet). 

La galerie des Fleurs accueillait les ateliers d’aquarelle « peindre les roses » et le 

Jeu de Paume proposait des initiations à ce jeu, ancêtre du tennis. Dans les 

cours et jardins, un jeu-découverte permettait aux enfants de résoudre des 

énigmes historiques autour du Château, avec la remise d’un tube de bulles de 

savon une fois toutes les énigmes résolues. Enfin, des animations ont eu lieu 

dans la cour de la Fontaine : une maquilleuse professionnelle déguisait les 

enfants en leur animal préféré pendant que trois artistes de cirque (Compagnie 

L’Envolée Cirque) occupaient l’espace avec un numéro d’illusion poétique avec 

des balles de verre et un numéro de danse voltige. Au total, 5 000 personnes ont 

participé aux activités jeune public, soit 25 % des festivaliers.

Lecture pendant  
le Festival de l’histoire  
de l’art 

© Thibaut Chapotot

Salon du livre du Festival 
de l’histoire de l’art

© Thibaut Chapotot
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le public scolaire

L’année 2013 a été marquée par un renouvellement de l’offre pédagogique, 

que le Château s’est employé à décloisonner, ainsi que par des relations 

consolidées avec l’Éducation nationale en vue de favoriser l’éducation 

artistique et culturelle. Tout en assurant le quotidien d’une offre riche de 

visites et d’ateliers, de nouvelles formes de pratiques pédagogiques et de 

formations enseignantes ont été mises en place.

une offre pédagogique qui se décloisonne

En 2013, le département de l’action pédagogique a entamé une 

réflexion sur l’offre proposée afin de renouveler les approches 

pédagogiques du Château et d’élargir son offre, très centrée sur 

l’histoire, à d’autres disciplines. Composée de près de trente 

thématiques de visites liées à l’histoire et à l’histoire de l’art, l’offre 

pédagogique proposée est adaptée à tous les niveaux scolaires. 

2013 a été marquée par la mise en place de trois nouvelles visites à 

destination des collégiens et des lycéens, répondant à une attente 

des enseignants et ayant pour objectif une mise en rapport des 

œuvres d’art et de grands textes littéraires. Ainsi, L’Iliade et l’Odyssée et 

Les Métamorphoses de la mythologie ont correspondu à la demande des enseignants 

de 6e, autant en histoire qu’en français. L’ambition de faire correspondre des 

sources littéraires fondatrices et la richesse artistique du Château a permis la 

création de la première visite à base de textes littéraires : « Humanisme et 

Renaissance » pour les classes de 1re.

faire participer les classes aux expositions

Les deux expositions de l’année 2013 ont donné lieu à un riche accompagnement 

pédagogique. Au printemps, l’exposition « Le roi et l’artiste, François Ier et Rosso 

Fiorentino » a été l’occasion de créer un livret pédagogique gratuit mettant le 

contenu scientifique de l’exposition à la portée des classes de l’école primaire. De 

même, un spectacle intitulé François Ier et Maître Roux a retracé la création de la 

galerie François Ier par l’artiste florentin et son atelier, offrant un décryptage de 

ses fresques les plus célèbres et établissant un dialogue imaginatif et vivant 

entre les classes et les décors. À l’automne, l’étude des « arts de la table » a 

constitué une entrée privilégiée pour le public scolaire dans l’exposition « De 

bronze et de pierre dure ». Une nouvelle visite sur ce thème a été proposée aux 

classes ainsi qu’un document pédagogique mettant en rapport les liens entre 

arts de la table, architecture du Château et théâtre. Pour évoquer le cérémonial 

complexe de la table royale et faire vivre l’énigmatique trésor de bronze et de 

pierre dure présenté aux élèves, un spectacle intitulé « À la table de Sa Majesté » a 

été créé spécialement pour l’exposition, révélant toute la « commedia » de l’entrée 

en scène des plats, de l’Étiquette royale, du Grand Couvert, autour de l’intrigue 

d’une tentative d’empoisonnement de Napoléon. Les 12 et 13  décembre 2013, 

26 classes ont participé à cette représentation.

43 706 scolaires accueillis
1 173 groupes guidés
720 groupes libres

 
Cour d’Honneur
© Jean-François Guggenheim

des partenariats historiques

L’association des Amis de l’orgue a organisé, 

dans le cadre d’une convention signée en 2010, 

une saison de concerts, de mai à décembre, 

dans la chapelle de la Trinité. Chacun des 

concerts a été précédé d’une visite de l’orgue. 

En 2013, 754 personnes ont assisté à ces concerts 

(contre 581 en 2012).

Présentes en session estivale depuis 90 ans, 

les écoles d’art américaines ont offert aux 

visiteurs juilletistes une programmation de 

concerts et d’installations / performances. 

La session a été organisée du 7  juillet au 

2  août, avec des masterclasses, des répéti-

tions, des concerts et une journée de clôture 

avec performances.

opéra en plein air

Pour la 4e année consécutive, le château de Fontainebleau a 

accueilli les Opéras en plein air. Après Carmen, Madame Butterfly 

et Aïda, c’est La Flûte Enchantée de Mozart mise en scène par 

Francis Huster, qui a été jouée devant 4 075 personnes (98 % de la 

jauge contre 86 % en 2012) dans la cour de la Fontaine les 20 et 

21 septembre.

Installée chaque été depuis 1921 au 

château de Fontainebleau, la fonda-

tion des Écoles d’art américaines a 

pour mission de mieux faire connaître 

la culture française à des étudiants 

majoritairement américains dans les 

domaines réunis de la musique et 

de l’architecture. La richesse de 

l’échange culturel instauré au sein de 

ces Écoles a contribué à la formation 

de plusieurs milliers d’étudiants.

La section des beaux-arts a fêté ses 

90 ans en 2013. Elle a été dirigée par 

nombre d’architectes de renom et 

de grands architectes français y ont 

enseigné tels Jacques Carlu, André 

Remondet, Yves-Marie Froidevaux, 

Charlotte Perriand, Roland Simounet 

ou Jacques Rougerie, etc. 

Succédant à Jean-Marie Charpentier, 

Anthony Bechu en est le directeur 

depuis 2007. Dans les jardins du 

Château et la galerie de l’aile Louis XV, 

une exposition-parcours de mémoire 

était consacrée aux architectes 

ayant enseigné à Fontainebleau et 

a tout particulièrement honoré 

l’action de Marion Tournon-Branly, 

directrice et pédagogue d’exception. 

Nourrie des témoignages et des réali-

sations architecturales des anciens 

étudiants, cette exposition retraçait 

la riche et longue histoire de l’atelier 

d’architecture (la section beaux-arts) 

des Écoles d’art américaines de 

Fontainebleau.

les écoles d’art américaines de fontainebleau 
 

La République 
Seine-et-Marne

15 septembre 2013
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au Château, chaque trimestre, sur une problématique liée à la « collection » et 

aux métiers de valorisation des collections. En décembre 2013, ces 14 premières 

visites ont fait découvrir aux élèves la notion de « collection » au travers de 

quelques exemples historiques du château de Fontainebleau.

Les classes sélectionnées ont été des classes de centre-ville, de milieu rural et de 

zones d’éducation prioritaire. D’autre part, ce riche panel a permis de faire 

travailler les classes du primaire et du secondaire sur la même thématique péda-

gogique, pour exposer une continuité et une progression des apprentissages 

culturels et artistiques du CP à la 4e , et faire du Château un lieu de rendez-vous 

pédagogique de toutes ces problématiques et dialogues éducatifs.

améliorer la formation des enseignants

Le premier temps de formation des 14 enseignants de ce projet, le 20 novembre 

2013, a été une conférence inaugurale de Vincent Droguet, conservateur en chef, 

sur l’histoire  des collections, et notamment celles du château de Fontainebleau. 

Cette rencontre de qualité très appréciée par les participants, a ouvert la perspec-

tive de faire du Château un lieu de dialogues et d’échanges entre le monde 

culturel et le public enseignant.

D’autre part, le cycle des rencontres académiques relayées par la délégation 

académique pour l’éducation artistique et l’action Culturelle (DAAC) s’est main-

tenu, à raison d’une par mois. Le Château a en effet continué à animer des 

sessions de formation des enseignants le mercredi après-midi, afin de leur 

permettre une plus grande autonomie. Ces rencontres académiques, organisées 

en cycles et prises en charge par des conférenciers ou des conservateurs, ont fait 

venir 250 enseignants au cours de l’année 2013. La plus notable de cette année 

2013 a été celle organisée en partenariat avec le musée national de la Renaissance 

autour de l’exposition « Le roi et l’artiste » et menée à deux voix par Vincent Droguet 

et Thierry Crépin-Leblond, qui a rassemblé une cinquantaine de participants.

un nouveau professeur-relais

Les liens entre l’Établissement et la DAAC de Créteil ont permis, 

en octobre 2013, le recrutement d’un nouveau professeur-relais en 

arts plastiques, afin de développer le dialogue entre l’histoire, les 

arts et les productions d’élèves, et d’offrir une approche plastique 

enrichie pour servir la politique d’éducation artistique et cultu-

relle développée par le département pédagogique du Château.

la création d’un jumelage

Un projet de jumelage a commencé à être élaboré en septembre 

2013, entre le Château et le collège-lycée François Couperin de 

Fontainebleau. L’ambition de ce « laboratoire d’expérimentations 

pédagogiques » est d’offrir aux enseignants de chaque discipline, 

un appui du service d’action pédagogique pour intégrer divers 

aspects de la richesse du Château dans ses enseignements, et 

d’ouvrir deux classes « Histoire des arts » (en 6e et en 2de) qui 

prennent le Château comme objet d’étude, élargissant la variété 

et la qualité des approches dans toutes les matières. Riche de 

promesses, ce jumelage qui sera mis en place à la rentrée 2014 

permettra d’expérimenter des champs de possibilités pédago-

giques, faisant par exemple entrer l’apprentissage des sciences, 

de la technologie, du sport, dans la découverte du patrimoine 

artistique et historique.

Page ci-contre

Salle de bal 
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Ateliers
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Cour Ovale
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un partenariat renforcé avec l’éducation nationale

Au cours de l’année 2013, le Château a accueilli de nombreux acteurs de l’Éducation 

nationale, comme le conseil des inspecteurs de la direction des services départe-

mentaux de l’Éducation nationale de Seine-et-Marne ou les enseignants stagiaires 

en arts plastiques de l’académie. Échanges pédagogiques, visites du Château et 

regards croisés sur ce patrimoine ont permis d’élargir l’approche des ressources 

pédagogiques du Château. Les enseignants ont été plus 

nombreux à fréquenter le Château, montrant l’intérêt 

croissant du monde éducatif pour ce monument : 5 296 y 

sont venus en visite, soit 14 % de plus qu’en 2012.

un rendez-vous incontournable  
pour l’offre pédagogique :  
le festival de l’histoire de l’art

Sur le thème de l’éphémère et avec le Royaume-Uni 

comme pays invité, la troisième édition du Festival de 

l’histoire de l’art a vu se développer une offre pédago-

gique pour scolaires plus ambitieuse et plus riche : 

visites spécifiques, ateliers d’aquarelles autour de la 

peinture des roses, mise en relation avec un spectacle 

sur un emblématique poète de l’éphémère ayant 

œuvré au Château, Ronsard, ont offert au jeune public 

une entrée dans cette thématique complexe. De plus, 

en hommage au Royaume-Uni, un spectacle consacré 

à Alice au pays des Merveilles a été proposé aux classes de 

cycle 3 : 700 élèves ont participé à cette manifestation 

le vendredi 30  mai. De cette expérience réussie a 

découlé un projet d’ampleur nouvelle, élaboré en 

partenariat avec l’Éducation nationale en juin 2013, et 

lancé à la rentrée de septembre.

le lancement d’un grand projet 
d’éducation artistique et culturelle

Juin 2013 a en effet vu la création d’un nouveau type 

de projet pédagogique construit dans un premier 

partenariat avec l’Éducation nationale et la Société 

des Amis et Mécènes du Château, afin de faire travailler 

14  classes sur un projet pédagogique d’année autour 

d’une problématique artistique du Château, sous la 

forme d’une exposition de créations d’élèves dans un 

espace historique lors du Festival de l’histoire de l’art 

2014. Ce projet innovant crée un dialogue nouveau 

entre les élèves et le patrimoine, ainsi qu’une manière enrichie d’apprendre et 

de s’intéresser, d’ouvrir à l’intelligence, tout en donnant un cadre d’expression 

solide et partenarial à l’éducation artistique et culturelle. Ce projet ambitieux a 

choisi pour thème, en liaison avec le thème « collectionner » du Festival de l’his-

toire de l’art 2014 : « Créer un cabinet de curiosités au château de Fontainebleau ». 

L’inspection de l’Éducation nationale a fixé un cadre rigoureux de sélection des 

14  classes et un engagement, pour les enseignants, à suivre trois journées de 

formation menées par les inspecteurs, conseillers pédagogiques et intervenants 

du département pédagogique du Château, et d’amener deux fois leurs classes 
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les bâtiments

Le château de Fontainebleau a pour mission de conserver, entretenir, restaurer 

et valoriser, pour le compte de l’État, le vaste patrimoine qui lui est affecté 

et qui abrite des collections et des décors exceptionnels, inscrits sur la liste 

du patrimoine mondial de l’Unesco. Reflets de sa construction éclectique, 

les chantiers de rénovation du château de Fontainebleau sont variés.

le conseil scientifique

Le conseil scientifique, institué par l’article 20 du décret statutaire de 

l’Établissement, est présidé par le directeur du patrimoine et des collections 

(composition en annexe). Il est consulté sur les questions scientifiques et 

muséologiques, notamment celles relatives aux choix de l’Établissement en 

matière de restauration et de conservation de son patrimoine historique, ainsi 

que sur les grandes orientations de la politique culturelle et patrimoniale de 

l’Établissement avant qu’elles ne soient soumises au conseil d’administration. Il 

émet un avis sur la politique de valorisation du patrimoine immatériel et matériel 

confié à la garde de l’Établissement ou dont il a la propriété, sur les conditions 

dans lesquelles les espaces du musée sont occupés par des organismes extérieurs 

pour des manifestations exceptionnelles ainsi que sur toute autre question qui lui 

est soumise par le conseil d’administration, le président de l’Établissement ou le 

directeur du patrimoine et des collections. Il est également consulté sur les projets 

d’acquisitions de biens culturels, sur les prêts et dépôts des biens culturels et des 

collections dont l’Établissement a la garde et sur les programmes relatifs aux 

expositions. Le conseil scientifique ne s’est pas réuni en 2013 en raison des 

changements intervenus au sein de la conservation du Château.

les instances de programmation et de suivi des travaux

Le comité de programmation des travaux, dont le rôle est défini à l’article 8 du 

décret statutaire, est composé du président de l’Établissement, du directeur 

chargé des musées de France, du directeur du patrimoine et des collections, et 

de l’administrateur général. La direction régionale des affaires culturelles d’Île-

de-France, l’architecte en chef des Monuments historiques (ACMH), l’architecte 

des Bâtiments de France (ABF), l’opérateur du patrimoine et de projets 

immobiliers de la Culture (OPPIC) et l’inspection des Monuments historiques 

participent à ces travaux. Il propose au conseil d’administration le programme 

pluriannuel d’aménagement, d’entretien, de réparations et de restauration des 

bâtiments dont l’Établissement assure la gestion. Il s’est réuni deux fois en 2013, 

les 14 mai et 7 novembre.

le château
46 500 m²de superficie

2,5 hectares de toitures

1 876 fenêtres et portes fenêtres

1 536 pièces

6 000 m²de surface ouverte au public

le quartier henri iv
4 400 m²

les héronnières
12 000 m²
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le schéma directeur de rénovation : un outil de développement 
au service du public et de la conservation du patrimoine

L’Établissement travaille depuis 2010 sur un projet de schéma directeur de 

rénovation de l’ensemble du domaine (bâtiments et jardins). En effet, si des 

campagnes de modernisation des installations techniques et de restauration 

des grands décors intérieurs ont été effectuées dans les années 1950-1970, peu 

d’interventions d’envergure ont été faites depuis lors.

Ce projet s’inscrit dans la volonté du ministère de la Culture et de la 

Communication de généraliser la mise en place de schémas directeurs dans les 

grands ensembles patrimoniaux appartenant à l’État, permettant de définir 

des priorités, de planifier les investissements dans le temps et de mieux 

maîtriser les coûts de fonctionnement. Le schéma directeur de rénovation ne 

se limite pas aux seuls aspects techniques et patrimoniaux mais constitue un 

outil de développement conçu en articulation étroite avec le projet scientifique 

et culturel de l’Établissement. Il doit répondre aux besoins de restauration des 

bâtiments et des jardins, à la mise à jour indispensable des installations 

techniques en matière de sécurité/incendie, à l’application de la réglementation 

concernant les personnes en situation de handicap, à l’augmentation du 

nombre de visiteurs et à la volonté de l’Établissement de mieux les accueillir. 

À la suite d’une première étude commandée à l’ACMH en 2010 faisant un constat 

d’état des éléments patrimoniaux et des installations techniques et de 

sécurité / incendie, l’Établissement a confié à l’OPPIC, par convention du 26 avril 

2011, la conduite des études préalables décomposées en quatre volets distincts :

–– définition des orientations programmatiques et fonctionnelles ;

–– élaboration d’un schéma directeur de mise en sécurité, de rénovation des 

équipements techniques, d’accessibilité et de mise en sûreté du Château ;

–– achèvement du schéma directeur pluriannuel des travaux sur les ouvrages 

patrimoniaux, étendu aux dépendances ;

–– élaboration d’un schéma directeur de restauration et de rénovation des 

jardins, du parc et des ouvrages hydrauliques.

Les études techniques lancées en 2012 se sont poursuivies en 2013.

le programme pluriannuel d’investissement 2013-2016

Un programme pluriannuel d’investissement pour les années 2013-2016 a été 

élaboré, présenté et discuté en comité de programmation des travaux.

Il prend en compte tous les besoins d’investissement de l’Établissement : 

équipement courant, restauration des collections, opérations ordinaires (répa-

rations et entretien du Château, des dépendances, des jardins et des ouvrages 

hydrauliques), opérations de valorisation immobilière (quartier Henri IV, quartier 

des Héronnières), opérations programmées dans le cadre du schéma directeur 

de rénovation, chantier des collections (restauration du quartier des Princes, 

aménagement des réserves, traitement des collections), restauration des 

couvertures et assainissement des fondations de l’aile Louis XV, travaux urgents 

de mise en sécurité, restauration du campanile de la tour de l’Horloge, aména-

gement d’un atelier de restauration dans les combles de la Belle Cheminée, 

travaux de mise en accessibilité, remise en état de l’exutoire du Grand Canal, 

remise en état des ouvrages hydrauliques, etc.

Un comité de suivi du projet de schéma directeur de rénovation, animé par 

le président de l’Établissement, a été instauré en 2012 et se réunit tous les deux 

mois. Il associe l’ensemble des chefs de service et des personnels concernés du 

Château ainsi que l’ABF, l’ACMH et l’OPPIC. Il permet de débattre, à chaque 

étape d’avancement des études, des choix à faire afin de concilier les nécessités 

de conservation, d’accueil du public et les prévisions budgétaires.

Un comité technique des travaux, piloté par l’administratrice générale, 

comprenant les services des travaux et de la maintenance, et des jardins, la 

direction du patrimoine et des collections, l’ABF, l’ACMH et l’OPPIC, est en place 

depuis 2012. Il se réunit chaque mois et permet d’avoir une vision générale et 

actualisée de l’avancement des études et des travaux, de signaler les éventuels 

problèmes rencontrés par les maîtres d’œuvre et les services, tant d’un point de 

vue opérationnel que technique et financier. Des outils de suivi et de contrôle 

partagés (fiches de suivi d’opération, tableaux d’engagements financiers, 

compte-rendus) ont été élaborés. La direction de l’Établissement est ainsi en 

mesure d’évaluer régulièrement les facteurs de risques qui pourraient peser sur 

les opérations et de réagir en conséquence.

la conduite des travaux : maîtrise d’ouvrage  
et maîtrise d’œuvre

L’Établissement assure directement la maîtrise d’ouvrage des travaux d’entre-

tien et des petits travaux de restauration, et délègue les plus gros travaux de 

restauration à l’OPPIC.

La maîtrise d’œuvre est assurée par l’ACMH pour les travaux de restauration, 

par l’ABF pour les travaux d’entretien et, pour la restauration des œuvres 

(décors portés, mobilier des espaces restaurés), par la direction du patrimoine 

et des collections de l’Établissement qui contribue par ailleurs à l’étude 

scientifique des bâtiments.

restauration entretien

Maîtrise d’ouvrage 
commanditaire des travaux

EPCF 

Établissement public du château de Fontainebleau

Maîtrise d’ouvrage déléguée OPPIC
Opérateur du patrimoine et des projets immobiliers de la culture

Maîtrise d’œuvre 
chargée de la conception  

puis de la conduite 

opérationnelle des travaux

ACMH 

Architecte en chef  

des Monuments historiques 

 

Direction du patrimoine  
et des collections  
de l’Établissement 
(restauration des œuvres)

ABF 

Architecte des Bâtiments  

de France

Le service des travaux et de la maintenance assure la surveillance de l’état des 

bâtiments et du fonctionnement des différents équipements, l’entretien et la 

maintenance des installations techniques, la rédaction des documents 

nécessaires au lancement des procédures de marché public, la participation à 

la définition des programmes de travaux, le suivi des chantiers.

80 interventions ont été réalisées en 2013 : reprise de couvertures, 

réparation des parquets et menuiseries, remise en état de dallages et pavages, 

réfection de peintures.
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le boudoir turc

Aménagé en 1777 pour Marie-Antoinette, le cabinet est 

décoré par les frères Rousseau. Deux pièces le précèdent, 

ornées de lambris simplement moulurés et d’une 

cheminée datant du règne de Louis XV. Ces trois cabinets 

– antichambre noire, deuxième cabinet et boudoir Turc – 

sont remeublés sous le Premier Empire pour l’impératrice 

Joséphine avec des créations originales de Jacob-

Desmalter et une abondance d’étoffes. 

Le projet de restaurer le boudoir Turc 

pour qu’il retrouve son état de 1806, 

(correspondant au dernier état connu et 

meublé) a été lancé en 2007. Les travaux 

concernant toutes les structures (fluides, 

marbrerie, menuiserie et décors peints 

et sculptés) se sont achevés en juillet 

2013. Le mobilier a lui aussi été restauré. 

Le remeublement des trois pièces est 

prévu pour le printemps 2015.

des chantiers de 
restauration soutenus  
par des mécènes

Depuis 2007, le château de Fontainebleau 

bénéficie du soutien de mécènes qui lui 

permet de restaurer certains de ses décors 

et objets, et d’ouvrir ainsi de nouveaux 

espaces à la visite. C’est ainsi que le 

mécénat de l’Insead a permis d’engager la 

restauration du boudoir Turc dès 2007. 

En septembre 2012, une opération singu-

lière, baptisée « Des mécènes pour 

Fontainebleau », organisée en partenariat 

avec la galerie Aveline à Paris, a permis de 

rassembler les fonds nécessaires à la res-

tauration complète du mobilier du 

boudoir Turc. Grâce au mécénat de cheikh 

Khalifa bin Zayed Al Nahyan, président 

des Émirats arabes unis, conclu en 2007 

en marge d’un accord de coopération avec 

l’État français, la restauration du théâtre 

Impérial a pu commencer en 2012. Enfin, 

Crédit Agricole SA a contribué à la restau-

ration du cabinet de travail de Napoléon III.
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Restauration du plafond 
du théâtre Impérial
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Reconstitution  
du boudoir Turc  
à la galerie Aveline 
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les principales opérations 
réalisées en 2013 

le cabinet de travail  
de napoléon iii

Seul exemple conservé de pièce de travail du 

souverain, le cabinet de travail aménagé en 

juin 1864 pour Napoléon  III comporte cinq 

pièces distribuées entre le musée Chinois de 

l’Impératrice et le salon des Laques, au rez-

de-chaussée du pavillon intermédiaire. Cette 

série de pièces a fait l’objet d’un projet de 

restauration en 2008 et a pu être ouvert au 

public en juin 2013. Les travaux, engagés en 

octobre 2011, offrent en outre la possibilité 

d’admirer le bureau d’Eugénie car la pièce est 

rendue visible depuis la porte de communica-

tion avec le dégagement situé à l’arrière du 

cabinet de Napoléon III.

le théâtre impérial

Construite dans la partie occidentale de l’aile 

Louis XV à partir de 1853, la nouvelle salle de 

spectacle du château de Fontainebleau a été 

intégralement décorée et meublée en 1855. 

Œuvre de l’architecte Hector Lefuel, elle 

pouvait accueillir 430 personnes assises, répar-

ties entre le parterre meublé de banquettes, 

deux galeries et des loges dissimulées derrière 

des treillages dorés. Inaugurée en 1857 lors de la 

visite du frère du tsar, Constantin de Russie, la 

salle n’a fonctionné qu’une dizaine de fois sous 

le Second Empire. Le théâtre a conservé un état 

d’authenticité remarquable, avec toutes ses 

dispositions scéniques, ses décors de scène, 

l’intégralité de ses tentures, de ses moquettes, 

de ses papiers peints, de son mobilier et de ses 

luminaires. La première phase de travaux sur 

les décors portés et le mobilier a consisté à 

livrer les lieux aux entreprises conduites par 

l’architecte en chef des Monuments histo-

riques. L’intégralité du mobilier du théâtre a 

donc été évacuée avant d’être traitée par lots 

successifs contre les infestations d’insectes. 

Une fois de retour, les objets ont été ache-

minés dans le comble de la Belle Cheminée, 

transformé en atelier de restauration, dans 

lequel le mobilier a été dépoussiéré, nettoyé 

et ponctuellement consolidé. Seules les 

banquettes du parterre, impossibles à démé-

nager en raison de leur taille, ont été dépla-

cées sur la scène, qui a servi d’atelier de restauration et de réfection des garnitures 

et des couvertures. L’achèvement de cette première tranche est prévu pour le 

mois d’avril 2014. Elle s’accompagne d’une réfection des couvertures de l’aile 

Louis XV et d’un drainage des sols sur la cour d’Honneur et le jardin Anglais.

une maîtrise d’œuvre 
partagée

Pour la restauration du cabinet de tra-

vail de Napoléon III, du théâtre Impé-

rial et du boudoir Turc, la maîtrise 

d’œuvre a été partagée entre l’ACMH 

chargé de la restauration des struc-

tures, des fluides, de la marbrerie, de 

la menuiserie et des décors peints et 

sculptés, et Vincent Cochet, conserva-

teur du patrimoine au château de Fon-

tainebleau (chargé de la restauration 

des décors portés-tenture, mo-

quettes, papiers peints et du mobi-

lier). La maîtrise d’ouvrage déléguée, 

quant à elle, a été assurée par l’OPPIC.
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les héronnières

Ensemble de bâtiments construits entre le xviiie et le 

xixe siècle, cette importante dépendance du Château 

(12 000 m2) servit d’écuries jusqu’à la chute du Second 

Empire. Aujourd’hui à l’abandon, les bâtiments n’ont 

cessé de se dégrader et, éloignés du Château et de sa 

surveillance, ont subi des actes de vandalisme.

Cet ensemble, d’un grand intérêt tant au niveau 

patrimonial que sur le plan historique, classé en tota-

lité au titre des monuments historiques depuis 2008, 

est en attente d’une reconversion. Une étude est en 

cours avec Atout France. Pour limiter les dégrada-

tions, des mesures d’urgence s’imposent pour assurer 

la mise hors d’air (les baies seront murées et le 

bâchage des couvertures sera repris en totalité). 

L’étude commandée par l’Établissement public à 

l’ACMH a été remise en septembre 2012, les travaux 

seront effectués avant l’automne 2014.

les couvertures de la partie occidentale  
de l’aile louis xv

Cette opération, financée par le ministère de la Culture 

et de la Communication, accompagne celle réalisée sur 

le théâtre Impérial afin d’assurer la mise hors d’eau de 

cette partie de l’aile Louis XV. Le diagnostic réalisé par 

l’ACMH dans le cadre du schéma directeur, a en effet 

révélé un état des couvertures nécessitant des inter-

ventions urgentes. Les travaux de charpente et couver-

ture consistent en une restauration à l’identique dans le 

respect des dispositions actuelles, issues de l’état 

Napoléon III.

19 juin 2013 : un déluge  
s’abat sur fontainebleau…

Le mercredi 19 juin, à 17h, le Château s’ap-

prête à fermer ses portes lorsque s’abat sur 

la ville de Fontainebleau un orage d’une 

rare ampleur, qui transforme en quelques 

minutes le centre de la cour d’Honneur en 

un « fleuve » qui vient traverser l’aile de 

l’escalier en Fer à cheval en son milieu. Le 

Château et les jardins resteront fermés le 

lendemain, pour réparer les nombreux dégâts 

dans les jardins, les gaines électriques des 

sous-sols ou dans la galerie François Ier, 

également touchée par le ruissellement 

des eaux sur la terrasse contiguë.

Les héronnières
©château de Fontainebleau

Couverture de la partie 
occidentale de l’aile 
Louis XV

©château de Fontainebleau

 
Le Parisien 
21 juin 2013

le quartier henri iv

Le château de Fontainebleau a lancé, avec le 

soutien du ministère de la Culture et de la 

Communication et en partenariat avec le 

conseil général de Seine-et-Marne et conseil 

régional d’Île-de-France, un projet de réha-

bilitation de grande ampleur du quartier 

Henri IV. L’ensemble de ces bâtiments, 

appelé aussi cour des Offices, a été construit 

entre 1605 et 1609 par Jacques II Androuet 

du Cerceau pour remplacer des constructions plus anciennes. 

Utilisés comme communs jusqu’à la chute du Second Empire, les 

bâtiments ont été concédés à l’armée à la fin du xixe siècle puis 

aux services de l’OTAN, avant d’être désaffectés en 1969.

Sur les 4 400 m2 de surface de l’édifice, près de 2 000 accueilleront 

dès janvier 2015, à l’initiative du conseil général de Seine-et-Marne, 

un pôle d’excellence du tourisme. Le château de Fontainebleau 

conservera les 2 400 m2 restants pour son propre développement : 

nouveaux espaces d’exposition, espaces pédagogiques ou espaces 

d’accueil du public. Les travaux, qui ont débuté en septembre 2013, 

devraient être terminés fin 2014. Près de 8 millions d’euros ont été 

mobilisés par les partenaires publics afin de mener ce projet ambi-

tieux : 3 millions par le Département (convention de financement 

signée en décembre 2011), 3 millions par la Région (convention 

signée en mars 2012) et 2 millions par l’État. 
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un pôle d’excellence  
du tourisme au château

Le pôle d’excellence du tourisme regrou-

pera au quartier Henri  IV, au début de 

l’année 2015, le Comité départemental du 

tourisme de Seine-et-Marne et un centre 

de formation dirigé par l’Institut français 

du tourisme consacré aux patrimoines 

touristiques. Ce pôle s’inscrit dans le 

projet de territoire du conseil général de 

Seine-et-Marne qui a pour ambition de 

créer à Fontainebleau un équipement 

dédié à la promotion touristique du terri-

toire ainsi qu’à l’accueil d’une offre de 

formation, d’enseignement supérieur et 

de recherche en matière de tourisme.

maîtrise d’ouvrage  
et maîtrise d’œuvre  
du quartier henri iv

La maîtrise d’ouvrage déléguée est assu-

rée par l’OPPIC. La maîtrise d’œuvre est 

assurée par Patrick Ponsot, ACMH, pour 

les travaux structurants (charpentes et 

planchers), et par Adam Yedid, architecte 

en charge de l’aménagement intérieur.

 
Quartier Henri IV
© Gilles Coulon/Tendance Floue
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le parc et les jardins

Le château de Fontainebleau a poursuivi en 2013 ses travaux d’élagage, de 

mise en sécurité et de régénération du parc et des jardins dans le cadre d’un 

programme d’entretien. Parallèlement, des projets importants de rénovation 

ont été concrétisés, comme la requalification du massif de rhododendrons 

du jardin de Diane ou la réhabilitation des aires de circulation de la cour 

Magenta. Par ailleurs, l’étude pour le plan de gestion du parc et des jardins 

a été lancée en 2013. Elle permettra de fournir en 2014 les outils nécessaires 

pour optimiser la gestion de l’important patrimoine horticole et boisé du 

parc et des jardins du Château.

une gestion du parc et des jardins durable

L’usage des produits pesticides a été réduit de moitié depuis 2008 afin de 

répondre au programme lancé à la suite du Grenelle de l’environnement, 

Ecophyto 1, qui vise à diminuer progressivement l’utilisation des produits 

phytosanitaires. La gestion saine et durable adoptée pour le parc et les jardins 

privilégie des solutions alternatives et des méthodes de culture adaptées. Le 

bêchage, le binage, le hersage et le brossage du sol, effectués régulièrement 

dans des conditions favorables, assurent la propreté du lieu.

La mise en place d’un paillage 2 écologique lors des plantations, notamment 

sur les plates-bandes du Grand Parterre durant la belle saison, limite le dévelop-

pement des mauvaises herbes, l’emploi des herbicides et des antigerminatifs, 

ainsi que le lessivage et l’évapotranspiration du sol, en apportant une matière 

fertilisante naturelle bénéfique pour les plantations.

Une gestion différenciée 3 des pelouses et des prairies est menée dans le parc 

domanial (grande prairie et anciens étangs) ainsi que dans le jardin Anglais 

(pelouses situées aux abords du manège Sénarmont) depuis plusieurs années. 

Cette méthode alternative, qui consiste à entretenir les espaces selon les 

caractéristiques de leur biotope et de leur flore naturelle, est bénéfique pour 

la biodiversité, régénère durablement la flore endémique et limite l’usage du 

matériel agricole polluant, réduisant les gaz à effet de serre. Cette action a 

permis d’économiser 795 litres de gasoil.

1  –  ecophyto� est un plan qui vise à réduire progressivement l’utilisation des produits phytosanitaires (commu-
nément appelés pesticides) en France tout en maintenant une agriculture économiquement performante. Initiative 
lancée en 2008 à la suite du Grenelle de l’Environnement, le plan est piloté par le ministère de l’Agriculture, de l’Agroa-
limentaire et de la Forêt.

2  –  le paillage� est une technique de jardinage qui consiste à placer au pied des plantes des matériaux organiques 
et minéraux pour les nourrir et /ou les protéger. Il présente plusieurs avantages : conserver l’humidité du sol, éviter 
l’apparition de « mauvaises herbes » ou encore créer un habitat propice au développement d’insectes alliés.

3  –  la gestion différenciée� est une façon de gérer les espaces verts en milieu urbain qui consiste à ne pas appliquer 
à tous les espaces la même intensité ni la même nature de soins.

130 hectares de parc et jardins
17 hectares de pelouses
45 hectares de prairies
38 hectares de parties boisées
15 hectares d’allées et cours pavées
4 710 arbres d’alignement
42 500 plantes à massif produites dans les pépinières du château

l’atelier des combles de l’aile  
de la belle cheminée

L’aménagement d’une plateforme de restau-

ration était indispensable au lancement du 

chantier des collections. Les combles de l’aile 

de la Belle Cheminée ont donc été aménagés 

pour accueillir le mobilier devant faire l’objet 

d’une restauration spécifique avant leur 

redéploiement dans les futures réserves. Les 

travaux d’aménagement de la plateforme de 

240m2 se sont terminés au mois de mai 2013.

le campanile de la tour  
de l’horloge

La charpente du campanile de la tour présen-

tant un état de dégradation inquiétant, un 

ensemble de travaux est apparu nécessaire : 

la restauration des ouvrages de charpente, la 

mise en place d’une protection en plomb des 

poteaux exposés aux intempéries, la vérifica-

tion du système de fixation des cloches et la 

restauration des garde-corps. La restauration 

des couvertures en plomb des terrasses conti-

guës, présentant des problèmes de fuites 

récurrentes, a aussi été prise en compte. Les 

travaux ont débutés en décembre 2013.

le plafond de la salle  
des « fastes de la table »  
du musée napoléon ier

Une partie du plafond de cette salle, située au 

premier étage de l’aile Louis XV, a commencé à 

se détacher au cours de l’hiver 2010-2011. Des 

mesures conservatoires ont été mises en 

place pour en éviter la chute. Le chantier de 

réparation définitive du plafond a débuté en 

novembre 2013.

Atelier des combles de 
l’aile de la Belle Cheminée

© Gilles Coulon / Tendance Floue 
/ OPPIC

 
Échafaudage autour  
de la tour de l’Horloge

©château de Fontainebleau
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rénovation de la cour magenta et de ses dépendances

Devenue impraticable en période de pluie, la cour Magenta, pôle d’activité 

principal du service des jardins, a bénéficié d’une étude et d’un programme de 

réhabilitation important. Les allées de circulation ont été entièrement rénovées 

de telle sorte qu’elles peuvent désormais supporter les manœuvres fréquentes 

des engins agricoles. Afin d’éviter les risques de pollution aux hydrocarbures, des 

décanteurs ont été installés à chaque grille d’évacuation et les eaux de pluie ont 

été canalisées vers des puits d’infiltration profonds, étudiés pour réalimenter les 

nappes phréatiques.

un plan de gestion pour le parc et les jardins

Suivant les recommandations du ministère de la Culture et de la Communication 

faites à tous les domaines historiques nationaux, l’Établissement a élaboré en 

2012 le cahier des charges détaillé de l’étude d’un plan de gestion pour le parc et 

les jardins. Ce travail a été réalisé par le chef du service des jardins avec la 

participation de l’ACMH, de l’ABF, d’un expert chargé des parcs et des jardins au 

ministère de la Culture et de la Communication, du conservateur chargé de 

l’étude historique des jardins et de l’OPPIC. C’est le groupement ONF / BIPE qui 

a été sélectionné pour élaborer ce plan de gestion, tant pour la qualité de son 

offre et la composition interdisciplinaire de leurs équipes, que pour la 

présentation argumentée d’un mémoire méthodologique de référence. Les 

objectifs sont d’établir un état des lieux, d’élaborer les outils de gestion 

permettant d’assurer l’entretien et la conservation du parc et des jardins à court 

et moyen terme, de programmer et planifier sur une période de 10 ans les actions 

à entreprendre et de déterminer les moyens humains et financiers nécessaires. 

L’étude comprendra une synthèse des études documentaires et historiques 

effectuées, une analyse paysagère, une étude des peuplements d’arbres, un 

récolement des études techniques réalisées, un relevé des végétaux structurants, 

une étude pédologique, une évaluation de la gestion annuelle, un bilan des 

utilisations d’eau, d’hydrocarbures, des déchets organiques, etc. Elle proposera 

des outils de gestion en identifiant les besoins humains et financiers en 

investissement comme en fonctionnement.

Ci-contre

Aménagement du massif 
de rhododendrons  
dans le jardin de Diane

©château de Fontainebleau

Le Parisien

11 janvier 2013

Ci-dessous

Le jardin Anglais
©château de Fontainebleau

le nouveau massif de rhododendrons  
du jardin de diane

Dans le jardin de Diane, le projet d’aménagement 

paysager de l’angle du Jeu de paume, élaboré en 2012 

dans l’esprit des jardins du Premier Empire a été 

réalisé en 2013. Les listes de végétaux établies en 1814 

par l’architecte du palais Maximilien Joseph Hurtault 

et le bilan de l’étude historique et archéologique 

réalisé par le Groupe de recherche art histoire archi-

tecture et littérature (GRAHAL) ont permis de sélec-

tionner les essences végétales les mieux adaptées : 

rhododendrons, azalées de Chine, azalées du Japon, 

camélias, magnolias, hortensias, pivoines arbustives. 

Pour mener à bien ce projet, soutenu et approuvé par 

la direction régionale des affaires culturelles d’Île-de-

France, des travaux d’abattage et de terrassement 

importants ont été réalisés. Près de 400m3 de terre de 

bruyère ont été apportés pour remplir des fosses de 

plantation nouvellement créées, un drainage de fond 

a été conçu et l’arrosage automatique par goutte à 

goutte a été installé pour assurer l’entretien des plan-

tations durant la période estivale, sans inonder ni 

dégrader les allées de circulation de proximité. Les allées 

de promenade bordant les massifs d’arbustes ont, quant 

à elles, été entièrement rénovées.

réaménagement des parcelles 
boisées du parc

En hiver, les parcelles boisées sont entrete-

nues et nettoyées pour assurer la sécurité du 

public et éviter la sédentarisation de la faune 

sauvage (sangliers…). Les tailles réalisées et 

le débroussaillage favorisent la régénération 

des essences forestières dites « nobles ». Ces 

interventions, pratiquées dans une gestion 

forestière jardinée, permettent de réguler et 

de contrôler le quota des essences forestières 

présentes dans les parcelles, mais aussi de 

contenir la prolifération des essences invasives 

prédominantes en milieu humide comme le 

frêne ou l’érable. Mille jeunes baliveaux, issus de 

semis provenant d’une pépinière de produc-

tion, ont été plantés dans les parcelles 

boisées du parc Sud. Alisiers blancs, alisiers 

torminaux, châtaigniers communs, chênes des marais, pins sylvestres, néfliers, 

pins douglas devraient prochainement constituer le nouveau couvert végétal 

de cet espace.

résurrection  
d’une forêt éphémère

À l’occasion des Journées européennes 

du patrimoine, une forêt éphémère a 

été recréée dans les jardins du palais 

Royal en septembre 2012 offrant aux 

visiteurs un parcours pédagogique 

leur permettant de découvrir diffé-

rentes essences d’arbres, de com-

prendre les enjeux de la gestion du-

rable des forêts et d’appréhender les 

différents métiers et usage du bois. Au 

terme de cette exposition, 5 000 

plants forestiers, aux essences très 

diversifiées, ont été offerts au châ-

teau de Fontainebleau, en janvier 

2013, par l’Office national des forêts 

pour être réintroduits sur le domaine.
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la restauration des œuvres

L’ouverture de nouveaux espaces au public et la production d’expositions 

temporaires ont nécessité plusieurs chantiers de restauration en 2013. 

L’année a été par ailleurs marquée par la finalisation du projet scientifique 

et culturel de l’Établissement ainsi que par la fin de la première phase du 

chantier des collections dont l’objectif est le regroupement des réserves 

dans la cour des Princes.

le projet scientifique et culturel du château  
de fontainebleau

Le projet scientifique et culturel est le complément indispensable du schéma 

directeur de rénovation. Il identifie les chantiers prioritaires pour les  cinq 

prochaines années. Ces chantiers doivent permettre d’ouvrir au public de 

nouveaux lieux à forte valeur historique et artistique, et de renforcer ainsi l’offre 

culturelle du Château.

Ces chantiers concernent aussi les collections, tant celles qui sont aujourd’hui 

présentées dans les appartements ouverts au public, remarquables ensembles 

d’art décoratif des  xviiie et xixe siècles qu’il faut impérativement préserver des 

dégradations liées à l’hygrométrie, à la lumière et à l’empoussièrement, que celles 

déposées dans les nombreux espaces de réserve. Après avoir été transmis à la 

tutelle en 2012, le projet scientifique et culturel a été présenté à la commission 

scientifique des musées nationaux le 13 juin 2013 qui l’a approuvé à l’unanimité. 

Il a ensuite été validé par le Service des musées de France en juillet 2013.

les grands chantiers

Une attention particulière a été portée à la restauration des collections qui seront 

présentées dans les nouveaux espaces ouverts au public. C’est ainsi que tous les 

éléments mobiliers (éléments textiles, mobilier de menuiserie et d’ébénisterie, 

bronzes dorés) du cabinet de travail de Napoléon III sont aujourd’hui restaurés et 

replacés dans les lieux. Dans le salon des Laques, divers objets d’art, notamment 

des émaux de Sèvres ou des vases montés en lampes, ont été nettoyés et sont 

désormais présentés. Dans le boudoir Turc, les bronzes et l’ébénisterie des pièces 

du mobilier de Joséphine ont été intégralement nettoyés. 

Parmi les pièces de mobilier du théâtre, confiés à 8 lots différents dans le cadre 

de la consultation lancée pour leur restauration, près de 200 sièges capitonnés 

ont fait l’objet de soins attentifs, tout comme les tentures murales ou encore les 

bronzes dorés, parmi lesquels le grand lustre dont la reconstitution des cristaux 

a commencé en fin d’année.

248 œuvres restaurées
budget consacré à la 
restauration : 223 400 €Le
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les petits appartements

Alors que les réflexions et les études du schéma directeur permettaient de 

progresser sur les différents niveaux d’intervention à envisager sur le bâti et la 

mise aux normes des diverses installations techniques, les études de structure 

ont révélé des faiblesses dans les planchers de la galerie François Ier. Des mesures 

d’urgence ont donc été prises, telle que la pose d’étais sous les solives de la 

galerie, ce qui a supposé l’évacuation du mobilier de trois pièces des Petits 

Appartements : le Deuxième Bureau, le salon des Oiseaux et l’antichambre du 

Col de Cygne dont les vitrines qui abritent les pièces de porcelaine des services 

utilisés à Fontainebleau ont été vidées.

Néanmoins, le programme de travaux au sein des Petits Appartements a été 

recentré sur les collections mobilières. Dans le Deuxième Salon de l’Empereur, 

le marché de restauration des sièges en bois doré de Pierre Brion et de leurs 

couvertures en velours ciselé a été attribué et les travaux de refixage des dorures 

ont commencé. Ces interventions s’échelonneront jusqu’en 2014-2015. Dans 

cette même pièce, le grand tapis du Premier Empire a été envoyé en atelier pour 

un nettoyage et une consolidation tandis que les consoles et la cheminée 

accueilleront, à l’issue de l’exposition consacrée au surtout de Charles IV 

d’Espagne, quelques pièces en pierre dure et bronze doré nettoyées.

Les Petits Appartements de l’Impératrice amorcent également leur métamor-

phose. Tous les sièges du salon d’Étude ont pu retrouver leur couverture de 

gourgouran 2 vert. Dans la même pièce, les vernis des tableaux d’Hubert Robert 

ont été simplement allégés pour restituer la luminosité des paysages.

Conformément à l’inventaire de 1810, le même gourgouran que celui du salon 

d’Étude a été employé pour le sofa du petit boudoir ouvert sur le jardin de Diane. 

La restauration des draperies de l’alcôve a été engagée.

Après avoir figuré dans le cabinet de la Méridienne à 

Versailles puis avoir été déposé depuis plusieurs décen-

nies à Fontainebleau, le mobilier en bois sculpté et doré 

du boudoir Turc du comte d’Artois à Versailles (réalisé par 

Georges Jacob en 1786‑1787 et employé par Joséphine 

dans ses Petits Appartements), a retrouvé des couver-

tures conformes à l’état de 1807.

L’état de conservation du mobilier des Petits Appartements 

mais aussi le haut degré d’authenticité de son mobilier 

ont incité à commander une étude de faisabilité de la 

restauration de la tenture du salon Jaune. La Fondation 

du patrimoine soutient ce projet en finançant l’inter-

vention sur l’intégralité de la tenture et poursuivra son 

action sur les sièges de la pièce.

2  –  un gourgouran� est une étoffe de soie venue des Indes.

Page précédente

Galerie François Ier 
©Sophie Lloyd

Ci-contre

La chapelle de la Trinité
©Sophie Lloyd

Galerie François Ier

© Giovanni Ricci Novara-ed.FMR

Ci-dessus

Salon Jaune
©château de Fontainebleau

l’appartement du pape

Rouvert en 2007, l’appartement du Pape comprend onze pièces meublées pour 

lesquelles d’importants efforts de conservation des collections restent à 

effectuer. Si la restauration du mobilier du salon d’Angle reste suspendue à 

l’obtention d’un mécénat permettant le retissage de la brocatelle du Second 

Empire, les travaux ont été concentrés en 2013 sur la chambre du duc d’Orléans 

et plus particulièrement sur son mobilier en bois doré, dont les fauteuils, les 

chaises, l’écran de cheminée et la console ont été nettoyés et refixés par les 

soins du Centre de recherche et de restauration des musées de France 1 (c2rmf). 

Cette opération se doit d’être poursuivie sur le lit en bois doré et sur toutes les 

étoffes de la pièce (tenture murale, rideaux, garnitures de sièges, tapis).

les grands appartements

Les Grands Appartements présentent des décors et des 

collections dans un état de conservation très hétérogène. 

Les perspectives ouvertes par le schéma directeur ont 

incité la direction du patrimoine et des collections à lister 

et chiffrer, pièce par pièce, les interventions nécessaires 

pour rééquilibrer les différents espaces entre eux. Ces inter-

ventions sont à conduire en étroite collaboration avec les 

travaux lourds de structure, de réseaux, etc.

Plusieurs opérations ponctuelles ont néanmoins été 

menées pour mettre en œuvre les projets. Ainsi, pour la 

tribune de la chapelle de la Trinité, trois chaises prie-Dieu 

ont été restaurées et les deux fauteuils du xviiie  siècle, 

œuvres de Georges Jacob provenant du mobilier du comte 

de Vaudreuil, déposés par le Château de Versailles, ont fait 

l’objet d’un nettoyage et d’un refixage de leurs bois sculptés 

et dorés avant que ne soient restituées les couvertures de 

l’état du Premier Empire.

Dans la chapelle, une étude de l’orgue conduite par le 

technicien-conseil de la sous-direction des Monuments 

historiques orientera la prochaine restauration de cet 

instrument du xviiie siècle. 

Par ailleurs, dans le cadre de l’étude 

de la restauration de la salle de Bal, 

plusieurs éléments ajoutés sous 

le règne de Louis-Philippe ont pu 

être analysés et faire l’objet d’un 

programme de restauration.

1  –  le centre de recherche et de restauration des musées de france� (c2rmf) est un service à compétence 
nationale du ministère de la Culture et de la Communication. Il est l’opérateur de l’État dans le domaine de la 
recherche et de la restauration qui concernent les collections muséales.
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les peintures

La galerie de peintures ainsi que la réserve de peintures ont fait 

l’objet d’une attention particulière avec la reprise de l’accrochage de 

chacune des œuvres ainsi que la vérification de leur état de conser-

vation. Les restaurations se sont poursuivies sur quelques chefs-

d’œuvre de la collection : le portrait du Docteur Dubois réalisé par 

François Gérard en vue de son exposition en 2014, le portrait du 

pape Pie VII par David, qui a repris place au sein du musée Napoléon, 

et un paysage de Paul Huet destiné à la galerie des Fastes.

Acquis en début d’année, le grand portrait en pied de Jean-Baptiste 

Isidore Martin de Laborde, peint par Casanova, fait l’objet d’une 

intervention fondamentale par le c2rmf pour sa future présentation 

dans le musée Napoléon. Par ailleurs, plusieurs œuvres d’Ambroise 

Dubois ou d’après les compositions de cet artiste ont été extraites 

des lambris ou sorties des réserves pour étude et restauration en 

vue de leur présentation dans le cadre de la quatrième édition du Festival de l’his-

toire de l’art en 2014. La collection des œuvres de Rosa Bonheur auparavant 

présentée dans deux salles de la galerie de Peinture qu’il fut indispensable d’évacuer 

pour conduire des travaux sur les murs, est désormais présentée dans le fumoir de 

Napoléon III. Cette présentation enrichit l’offre du circuit de visite dédié au 

Second Empire.

le chantier des collections 3

La phase 0 du chantier des collections a été lancée à la fin de 

l’année 2012 et menée à bien durant l’année 2013. Elle se place en 

amont du vaste projet de regroupement des réserves du Château 

dans la cour des Princes, volet important du 

schéma directeur de l’Établissement public. 

En collaboration avec le Service territorial de 

l’architecture et du patrimoine 4 (stap), des 

réserves situées à l’entresol de l’aile Ouest de 

la cour des Princes ont été réhabilitées afin 

d’y placer l’ensemble de la collection de lits 

(140 unités démontées) non présentée au 

public et auparavant dispersée en divers 

endroits du Château.

Ces meubles ont fait l’objet d’un traitement 

complet de dépoussiérage, de refixation des 

éléments désolidarisés, et de désinsectisa-

tion. Plusieurs méthodes ont été utilisées 

(destruction des insectes par congélation 

pour une partie des lits, et par anoxie pour 

l’autre partie). Cette opération a permis de 

tester sur une petite portion des collections 

le protocole qui sera étendu à l’ensemble des 

œuvres en réserve dans les années à venir.

3  –  le chantier des collections� est un ensemble planifié d’opérations scientifiques et matérielles de traitement 
sur les collections d’une institution patrimoniale, mises en place dans une organisation raisonnée et programmée 
pour répondre à une objectif précis comme par exemple la création de nouvelles réserves, l’opération de rénovation 
du musée, le transfert des collections, etc.

4  –  les services territoriaux de l’architecture et du patrimoine �(stap) sont des services déconcentrés du 
ministère de la Culture et de la Communication. À l’échelon départemental, ils constituent les unités territoriales de 
la DRAC, au sein de laquelle ils œuvrent pour la promotion d’un aménagement qualitatif et durable du territoire.

travaux réalisés  
par les ateliers du château

Parallèlement aux opérations confiées 

à des sociétés extérieures, les ateliers 

du Château ont contribué pour une 

part importante aux différents chan-

tiers programmés au cours de l’année 

et à l’entretien régulier des collections. 

Bénéficiant de savoir-faire spécifiques, 

les agents de l’atelier de menuiserie et 

d’ébénisterie du Château ont assuré 

l’entretien et la restauration fonda-

mentale de nombreux objets dans le 

cadre de projets d’exposition ou de 

mise en valeur des œuvres au sein du 

parcours de visite (cf. annexe). L’atelier 

de tapisserie, composé d’un seul 

agent, effectue le remontage hebdo-

madaire des pendules, le nettoyage 

des miroirs, le dépoussiérage des 

sièges et lits dans les appartements 

en plus de ses travaux spécifiques.

le musée napoléon

L’entretien courant des collections a permis de conserver la cloche de verre 

ancienne abritant la pendule Le Char de l’Amour (F 485 C) tandis que la campagne 

de conservation-restauration des objets en métal, commencée en 2011, a été 

poursuivie par le nettoyage d’une plaque de cuivre gravée : Portrait de Joseph en 

majesté d’après Gérard, aux grandes armes d’Espagne (N 2739), destinée à figurer dans 

une des nouvelles salles du musée redéployé. La préparation de l’exposition d’au-

tomne « De bronze et de pierre dure. Un cadeau espagnol à Napoléon Ier » a été 

l’occasion de porter l’effort sur un ensemble complet, conservé aussi bien dans le 

Petit Appartement de l’Empereur que dans la salle nº 3 du musée Napoléon Ier. En 

vue de leur présentation au public dans des conditions optimales, les 42 pièces 

liées au surtout de Charles IV conservées à Fontainebleau ont été nettoyées et 

ont fait l’objet de menues révisions des structures. Toutes les œuvres ont ensuite 

été photographiées en privilégiant les détails des figures signifiantes.

Enfin, une estampe sous verre dans 

un cadre en bois et pâte dorés aux 

attributs militaires, représentant les 

Adieux de Fontainebleau d’après 

François-Aimé-Louis Dumoulin (1753-

1836), a été dépoussiérée, nettoyée et 

remontée. Conservée en réserve dans 

le cabinet des Arts Graphiques, cette 

œuvre est désormais accessible au 

public grâce à une reproduction et 

sera présentée à l’occasion de la célé-

bration du bicentenaire des Adieux 

de Fontainebleau.

conservation préventive

La conservation préventive consiste à intervenir sur les conditions environne-

mentales avant de procéder à des actions sur les objets eux-mêmes. En maîtrisant 

les facteurs environnementaux (lumière, température, hygrométrie, poussière), 

elle a pour but d’assurer aux objets un environnement stable et ainsi de réduire le 

processus de dégradation inhérent aux matériaux constitutifs des œuvres.

Plusieurs actions ont ainsi été menées en 2013, depuis la pose d’occultants sur les 

fenêtres exposées plein Sud du cabinet de travail de Napoléon III jusqu’au chantier 

de traitement et de mise en réserve de la collection de bois de lits anciens.

Dans le musée Napoléon, devant les risques de chute de plâtre du plafond de la 

salle nº 2, l’intégralité des porcelaines et de l’orfèvrerie a été placée en réserve le 

temps que les travaux soient réalisés.

Dans les jardins, les opérations de conservation préventive ont été axées 

principalement sur les statues en marbre, avec des traitements antifongiques 

et la suppression des lichens sur les surfaces des sphinges des allées des 

Cascades ainsi que sur les deux statues de chiens de Fô installées sur le perron 

du Gros Pavillon du côté de la cour de la Fontaine.
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Ci-dessus
© RMN-GP / Adrien Didierjean

Ci-contre

David Jacques Louis  
(1748-1825) —  
Portrait du pape Pie VII

©  RMN-GP / Gérard Blot

L’atelier d’ébénisterie
© château de Fontainebleau



4544

les acquisitions

Le château de Fontainebleau enrichit ses collections en acquérant en priorité 

les œuvres ayant appartenu à l’ameublement historique du Château, les 

œuvres documentant l’histoire architecturale du Château et les œuvres 

enrichissant les collections du musée Napoléon Ier. En 2013, 13 lots sont entrés 

dans les collections du Château. Chaque axe prioritaire d’acquisition en a 

été enrichi. Les collections du musée Napoléon Ier ayant toujours fait l’objet 

d’un effort particulier, neuf pièces sont venues les rejoindre, dont quatre 

œuvres majeures.

l’ameublement historique retrouvé

L’Établissement public recherche et retrouve des œuvres ayant appartenu à 

l’ameublement du château de Fontainebleau. Elles ont généralement quitté 

les collections du Château sous la Révolution française ou lors des ventes 

organisées au xixe siècle par le Mobilier national.

deux paires de flambeaux

Les deux paires de flambeaux acquises en 2013 prove-

naient de pièces du palais occupées par l’Impératrice 

Joséphine. Une première paire, à pied octogonal orné 

d’une frise de godrons et à fût évasé à pans, appar-

tient à la livraison effectuée par le bronzier Claude 

Galle en 1806. Le retour de cette paire de flambeaux 

à Fontainebleau permet de compléter l’ameuble-

ment de l’une des pièces les plus fastueuses des 

Grands Appartements, restaurée selon un parti pris 

privilégiant l’état Premier Empire.

Une seconde paire de flambeaux, à pied circulaire et 

doté sous le binet d’une frange imitant la passemen-

terie, correspond au modèle livré par le bronzier 

Ravrio en novembre 1804. Cette acquisition est 

venue compléter l’ameublement du boudoir Turc, connu par les inventaires de 

1807 et 1809-1810, et dont le mobilier d’acajou tendu de riches étoffes datant de 

Joséphine fait actuellement l’objet d’une campagne de restauration dans la pers-

pective de son ouverture au public.

13 lots acquis
valeur totale des acquisitions 2013 : 120 608,50 €
mécénat de particuliers : 2 000 €
valeur estimée des dons : 1 360 €
un ensemble de 4 vases déposé par le mobilier national

Salon Jaune
© RMN-GP / Adrien Didierjean

le récolement

Quarante mille œuvres sont conservées au château de Fontainebleau. Une 

campagne de récolement est en cours depuis 2009. Elle répertorie les 

objets répartis dans le musée et les réserves du Château. En 2013, 4 406 

fiches de récolement ont été rédigées : elles détaillent notamment l’état 

et la localisation des objets dans le Château.

Le récolement des collections (du latin recolere, « passer 

en revue ») est une opération qui consiste à vérifier, à 

partir des objets, de l’inventaire et de l’ensemble de la 

documentation, la présence physique des œuvres au 

sein du Château ou en dépôt dans d’autres musées ainsi 

que leur localisation et leur marquage. Elle permet 

également de faire un bilan de leur état de conservation, 

documenté par des photographies. Cette opération est 

une obligation légale pour les musées de France 5.

Quarante mille œuvres sont conservées au château de 

Fontainebleau. La campagne systématique de récole-

ment informatisée (logiciel Micromusée de la société 

Mobydoc) a débuté en 2009, à la suite de la rédaction 

d’un plan de récolement décennal 6, validé par le Service 

des musées de France. Elle est l’occasion de faire un bilan 

approfondi de la connaissance scientifique des œuvres 

et de leur état de conservation, indispensable pour 

mener le chantier des collections et le projet de rénova-

tion de réserves porté par l’Établissement dans le cadre 

du schéma directeur. Elle mobilise l’ensemble de l’équipe 

de la direction du patrimoine et des collections, avec 

l’aide, depuis 2012, d’un agent contractuel spécialisé.

En 2013, 4 406 nouveaux objets ont été récolés, et autant 

de fiches de récolement détaillées ont été créées dans la 

base de données des collections du Château, ce qui 

porte à 36,6 % le taux de récolement à la fin de l’année 

2013. Au cours de cette année, la priorité a été mise sur 

le récolement de l’intégralité des lieux ouverts au public en visite libre ou guidée. 

Le récolement des réserves s’est, quant à lui, poursuivi du printemps à l’automne.

5  – � Article L. 451-2 du code du patrimoine, et circulaire du 27 juillet 2006 relative aux opérations de récolement des 
collections des musées de France.

6  –  plan décennal de récolement :� en 2002, le Parlement a inscrit dans la loi l’obligation de récolement décennal 
pour les 1 220 musées de France. L’achèvement de ce premier récolement, vérification de la présence des œuvres à 
partir des inventaires, est fixé au 12 juin 2014.
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4 406 objets récolés en 2013 (en cumulé : 36,6 % des œuvres)
200 pièces de réserve

Agents de récolement
© château de Fontainebleau

© Sophie Lloyd
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le parcours de l’actuel musée  
napoléon ier enrichi

Le musée Napoléon Ier réunit une collection axée sur 

la figure de Napoléon souverain, la famille impériale, 

l’exercice du pouvoir et la cour. La salle nº 2, consacrée 

aux « Fastes de la table impériale », s’est enrichie en 

2013 de deux objets majeurs.

un compotier « à pied dauphins »

Il provient du service à dessert dit « fond rouge, papil-

lons et fleurs » produit par la Manufacture impériale de 

Sèvres. Le décor de ce service est précisément décrit 

dans les registres des travaux de la Manufacture de 

Sèvres en avril et juillet 1808, et en janvier 1809. Le motif 

distinctif du service, une frise de feuilles stylisées or sur 

fond rouge, bordée de deux filets d’or, se retrouve sur les 

« 8 compotiers à pied dauphins » dénombrés par le 

registre de livraison de la Manufacture de Sèvres en 

octobre 1809 au palais de Fontainebleau, pour l’usage 

de l’Empereur qui l’emporta à l’île d’Elbe en avril 1814. Ce 

compotier « à pied dauphins », acquis avec la participa-

tion du comte Walewski, est la première pièce de forme 

de ce service à regagner Fontainebleau depuis deux 

siècles. Il constitue avec les cinq assiettes déjà réunies 

– dont deux assiettes acquises à Londres en 2012  – un 

ensemble inégalable, rassemblé dans une vitrine qui 

sera réaménagée début 2014.

statuette de venus genitrix

La statuette en biscuit, datée du 9 avril 1810, évoque la 

table des Tuileries. Placée dans la vitrine du Grand 

Vermeil, elle entre naturellement en consonance avec le 

Fauteuil de Bacchus exécuté à Sèvres dans la même matière. 

Cette Venus Genitrix enrichit le parcours pour le public, 

déjà invité à décrypter dans le détail les objets représentés 

par Casanova sur la table impériale dans sa représentation 

picturale du Banquet donné au Château des Tuileries, par Sa 

Majesté l’Empereur Napoléon, à l’occasion de son mariage avec 

S. A.  I.  l’Archiduchesse Marie-Louise d’Autriche, le 2  avril 1810 

(titre du livret du Salon de 1812), œuvre structurant la 

« salle des Fastes de la table impériale ».

le redéploiement du musée napoléon ier

Deux peintures, égales par l’importance mais distinctes par leurs dimensions, 

sont venues enrichir le parcours du musée.

portrait en pied du capitaine des chasseurs à cheval de la garde 

impériale, jean-baptiste isidore martin

Préemptée en vente publique à Paris, la peinture est une œuvre monumentale, 

signée et datée : « Casanova P. 1805 » - soit le même Alexandre Benoit Jean Dufay 

dit « Casanova » qui a peint le Banquet. Le modèle, un militaire, chevalier de la 

Légion d’Honneur en 1804, appartient au corps prestigieux des chasseurs à cheval 

de la Garde. Le portrait sera dans un premier temps accroché salle nº 5, à proximité 

immédiate de la tente de campagne de l’Empereur. À terme, il est destiné à 

rejoindre, au deuxième étage de l’aile Louis XV, la future salle nº 13, en cours de 

Ci-contre
© RMN-GP / Adrien Didierjean

© château de Fontainebleau

Ci-dessus
© RMN-GP / Adrien Didierjean

© château de Fontainebleau

sous-tasse du service des princes

Une sous-tasse appartenant au service des Princes 

sous Louis-Philippe a été offerte au Château par 

M. Alain Roger-Ravilly. Produite par la manufacture 

royale de Sèvres, elle porte le chiffre du roi des Français : 

LP couronné, le cachet de résidence : « CHATEAU / DE 

/ F.BLEAU » et une datation « 1837 » qui renvoie aux 

grandes heures du mariage de l’héritier du trône, 

Ferdinand-Philippe d’Orléans, avec Hélène de 

Mecklembourg-Schwerin.

recueil de huit cahiers imprimés par l’imprimerie 

impériale décrivant les attributions des services 

de la maison de l’empereur (grand maréchal, 

grand chambellan, grand écuyer) et l’étiquette 

du palais impérial.

Également offerts par M. Alain Roger-Ravilly, ces docu-

ments envoyés en août 1855 par Lucien Ney à Mme de 

Sancy de Parabère, dame du Palais, ont pour complément des cérémoniaux 

relatifs à la naissance et au baptême du prince impérial. Tant par leur forme que 

par leur contenu, ils apportent un éclairage précieux sur le fonctionnement du 

service de la Maison de l’Empereur sous Napoléon III.

l’histoire du château illustrée

un album genévrier

Spécialité inventée par l’éditeur Dénecourt dans les 

années 1840, « l’album genévrier » regroupe des litho-

graphies puis des photographies, réalisées entre 1865 

et 1892. L’album décrit les extérieurs du Palais (8 photo-

graphies), certains intérieurs (10 photographies), cinq 

sites remarquables de la forêt et une cité des environs, 

Moret-sur-Loing, si prisée des touristes, selon une 

progression reflétant un rituel touristique mis en place 

dès les années 1840.

À l’issue de l’exposition « De bronze et 

de pierre dure », le Mobilier national a 

prolongé un prêt sous forme de dépôt. 

Les seaux du surtout de Charles IV, 

destinés au rafraîchissement des 

bouteilles de vin, transformés en 

vases d’ornement par le bronzier 

Thomire resteront à Fontainebleau. 

Leur fonction d’origine se lit encore 

sur ces vases en albâtre oriental, orné 

de bas-reliefs en bronze doré ajourés 

représentant, d’un côté, un sacrifice 

en l’honneur du dieu Pan et, de l’autre, 

une bacchanale où participent Bacchus 

et Ariane enlacés sur un char et Silène

 titubant soutenu par deux ménades. 

Les quatre vases ont regagné les deux 

consoles du Deuxième Salon du Petit 

Appartement de l’Empereur, leur 

emplacement d’origine à Fontaine-

bleau sous le Premier Empire. Dans 

cette pièce contiguë à la chambre de 

Napoléon, elles ont retrouvé la com-

pagnie d’autres éléments issus du 

même surtout, placées comme autant 

de dépouilles espagnoles sous les yeux 

de l’Empereur.

quatre vases d’ornement déposés  
par le mobilier national
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l’empereur napoléon ier et l’impératrice marie-louise visitant  

la fonderie impériale de canons à liège le 8 novembre 1811

Le dessin préempté à Fontainebleau a été attribué à Jean-François Bosio. La 

scène, représentée dans un décor à la fois piranésien et théâtral, offre un caractère 

sardonique et truffé de références. L’Empereur, à l’origine lieutenant d’artil-

lerie, visite une fonderie de canons régie par l’État, dans la ville de Liège, préfec-

ture du département de l’Ourthe. Debout, il est à l’aplomb d’une sorte de grue 

menaçante qui tient de la machine de théâtre. Il est 

impassible devant une fosse d’où s’échappent des 

fumées diaboliques. L’Impératrice Marie-Louise est 

chapeautée et vêtue comme une actrice. En écho à la 

propagande impériale, le cabinet des arts graphiques 

de Fontainebleau voudrait refléter contestations et 

dissonances à l’échelle européenne. Cette pièce au 

sujet belge, de grande dimension (0, 33 x 0,49 m) et de 

grande qualité, en est un excellent exemple.

des estampes liées à pie vii ou retraçant l’année 1814

Cinq estampes ont été offertes par le mécène bellifon-

tain Bruno Grandjean, par l’intermédiaire de la Société 

des Amis et Mécènes du château de Fontainebleau. Trois 

concernent Pie VII : un portrait (Pie VII souverain pontife) et deux 

scènes (L’Empereur et l’Impératrice au pied de l’autel, baisant la patène 

qui leur est présentée par Sa Sainteté, le 2 décembre 1804 dans le chœur de 

Notre-Dame, et Pie VII bénissant les fidèles assemblés dans son apparte-

ment au pavillon de Flore le vendredi 8  mars 1805). Ces traits de la 

présence de Pie VII en France (novembre 1804-mai 1805) viendront 

tous trois nourrir le propos de l’exposition « Pie VII face à 

Napoléon » qui explorera à Fontainebleau au printemps 2015 les 

relations tourmentées entre l’Église et l’État, notamment sous le 

jour d’une guerre d’images.

Les deux autres estampes – des eaux-fortes coloriées – sont liées 

aux événements de l’année 1814 : un imaginaire Cri de Paris brocar-

dant un Napoléon en fuite et une Entrée d’une partie des Alliés à Paris, 

le 31 mars 1814. Porter l’effort sur l’année 1814 est particulièrement 

important pour le château de Fontainebleau, scène des adieux 

orchestrés de main de maître par Napoléon le 20 avril 1814, et tôt 

représentés par François-Aimé-Louis Dumoulin comme par 

Horace Vernet. En contrepoint à la magnification de ce thème, collectionné ces 

dernières années, ces charges graphiques rappellent l’exécration dont était 

l’objet Napoléon au moment de sa chute. Le musée Napoléon Ier n’est pas un lieu 

d’hagiographie napoléonienne, mais propose au public du xxie siècle de percevoir 

la figure complexe de l’éphémère maître de l’Europe sous ses diverses facettes.

Le bilan des acquisitions en 2013 est en apparence flatteur. Cela ne doit pas 

masquer l’ampleur de la tâche encore à accomplir pour que le château de 

Fontainebleau présente pleinement la période Premier Empire qui est sa vocation 

dans le réseau français des musées-Châteaux. Bien que l’Établissement public soit 

parvenu à dégager des crédits sur son budget pour créer une ligne dédiée aux 

acquisitions, il faut souligner que, au vu des prix atteints par les œuvres napoléo-

niennes disputées par les musées, les marchands et les collectionneurs français 

et étrangers, un effort important est nécessaire pour que l’enrichissement 

des collections soit à la hauteur de l’ambition qu’affiche le projet scientifique 

et culturel de l’Établissement pour l’extension du musée Napoléon Ier.

p.48 - 49
© RMN-GP / Adrien Didierjean

configuration, consacrée à « Napoléon, épicentre de 

son système : le gouvernement, la Cour et l’armée, élites 

et récompenses », où seront mis en lumière les ressorts 

du pouvoir de l’Empereur, les rouages essentiels du 

gouvernement, ainsi que les figures et facettes du 

personnel impérial.

halte de l’armée française à syène, le 2 février 1799

Esquisse pour un tableau présenté au Salon tenu au 

musée Napoléon (Le Louvre), cette œuvre plus 

modeste par ses dimensions (0,28 x 0,42 m) mais non 

moins riche de sens, a été préemptée à Fontainebleau. 

Peinte par Jean-Charles Tardie, elle provient de la 

collection Bernard Franck et a appartenu à la princesse 

Bibesco puis à Robert Debré.

Au Salon de 1812, Tardieu présente au Louvre rebaptisé 

musée Napoléon deux scènes : Bienfaisance de S. M. l’Empereur 

envers un polonais âgé de 117 ans (nº 877) et Halte de l’armée 

française à Syène en Egypte (nº 878 du livret, qui précise 

« sujet tiré du Voyage dans la Haute Égypte »). Ce dernier 

tableau fut acheté par l’État. L’intérêt de l’esquisse de 

Tardieu est de témoigner de son idée initiale, et donc 

de révéler le changement de parti aboutissant à 

l’œuvre finale toute à la gloire de l’armée française 

(1,12  x  1,64  m, conservée aux Galeries historiques du 

Château de Versailles).

le cabinet des arts graphiques

Le cabinet des arts graphiques s’est enrichi de trois 

dessins majeurs et de cinq estampes, selon la même 

logique de densité iconographique.

projet de fontaine monumentale à la mémoire  

du général desaix

Dessiné par l’architecte Jean-Baptiste Auguste Labadye 

(1777-1851), ce dessin s’inscrit dans le grandiose projet mis 

en chantier par Bonaparte et poursuivi par Napoléon : 

doter Paris de fontaines, capitale de l’État dominant 

l’Europe et bientôt nouvelle Rome dans l’esprit de 

l’Empereur. Sur la place ex-Dauphine (rebaptisée place de 

Thionville de 1792 à 1814) devait s’élever une fontaine 

monumentale à la mémoire du général Desaix, compa-

gnon d’armes en Italie et en Égypte, et artisan décisif de 

la victoire de Marengo où il périt. Jean-Baptiste Auguste 

Labadye présenta au concours lancé en 1800 un projet 

tenant compte de ce programme.

allégorie à la naissance du roi de rome

Le dessin de Pietro Benvenuti est un précieux témoi-

gnage de l’emploi du peintre officiel de la cour de la 

grande-duchesse Elisa à Florence, enrôlé ici au service 

de la propagande impériale. Il révèle l’ampleur du 

discours iconographique lié à la naissance de l’héritier, 

diffusé non seulement dans la « France de l’intérieur » ou 

« vieille France », mais aussi dans les contrées italiennes 

annexées au Grand Empire telle la Toscane.
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–– « Les animaux dans l’art » à Luxembourg - Villa Vauban, musée d’art de la ville 

de Luxembourg du 5 octobre 2013 au 6 janvier 2014 ;

–– « La maison du 18 Brumaire » à Rueil-Malmaison – Château de Malmaison,  

du 15 octobre 2013 au 6 janvier 2014 ;

––  « André Le Nôtre 1613-2013 » à Versailles – Château de Versailles,  

du 22 octobre 2013 au 14 février 2014 ;

––  « Napoléon, une vie, une œuvre » à Astana (Kazakhstan) – Palais de 

l’Indépendance du 12 décembre 2013 au 23 février 2014.

Répartition des prêts accordés en 2013

expositions ayant débuté en 2012 et se poursuivant en 2013

–– « Venise et ses peintres. De Canaletto à Guardi » à Paris - Musée Jacquemart-

André, du 14 septembre 2012 au 14 janvier 2013 ;

–– « Price and Prejudice. Women artists in France and Sweden » à Stockholm 

- Nationalmuseum, du 27 septembre 2012 au 20 janvier 2013 ;

–– « Le ciseau et le pinceau. François et Sophie Rude, un couple d’artistes  

au xixe siècle » à Dijon - Musée des beaux-arts ;

–– « Rubens Triomph, Krieg, Politik, Malerei», à Wuppertal - Von der Heydt 

Museum du 14 octobre 2012 au 28 février 2013 ;

–– « Un salon de thé pour l’impératrice Eugénie » à Compiègne - Château  

de Compiègne, du 18 octobre 2012 au 28 janvier 2013 ;

–– « Renaissance » à Lens - Musée du Louvre-Lens, du 4 décembre 2012  

au 11 mars 2013 ;

–– « Rêve de monuments » à Paris - La Conciergerie, Centre des Monuments 

Nationaux, du 21 novembre 2012 au 26 mai 2013 ;

–– « Mille et une nuits », à Paris - Institut du Monde Arabe, du 26 novembre 2012 

au 28 avril 2013 ;

–– « Champagne ! L’effervescence des arts », à Reims - Musée des Beaux-arts,  

du 14 décembre 2012 au 26 mai 2013.

10 peintures

4 arts 

graphiques

8 mobiliers

3 objets d’art

4 sculptures

2 textiles

2 livres

la régie des œuvres

Le rayonnement du Château se manifeste également à travers 

sa politique de prêts aux expositions. En 2013, 50 œuvres étaient 

présentées dans 22 expositions dont 16 en France et 8 à l’étranger.

Le service de la régie des œuvres a été créé le 1er juillet 2012. Constitué 

d’un régisseur, ses missions sont les suivantes :

–– la gestion des prêts aux expositions temporaires et dépôts ;

–– l’organisation et le suivi du mouvement des œuvres au sein du 

Château et du domaine ;

–– le suivi, en collaboration avec l’équipe des conservateurs, du 

chantier des collections ;

–– le suivi logistique et budgétaire des restaurations ;

–– la production des expositions temporaires, in situ ;

–– la mise à disposition des œuvres lors des campagnes 

photographiques.

Dans le cadre des travaux urgents liés au schéma directeur et des 

travaux courants de maintien du bâtiment, plus de 950 œuvres 

ont été manipulées, transférées, coffrées avant de retrouver leur 

place originelle, qu’il s’agisse d’objets d’art de petites dimen-

sions (350 porcelaines et pièces d’orfèvrerie), de mobilier (plus 

d’une centaine de ployants, chaises, banquettes) ou de sculp-

tures de grandes dimensions.

En 2013, la direction du patrimoine et des collections a accordé le 

prêt de 33 œuvres (cf. liste complète en annexe) pour 13  exposi-

tions ayant commencé au cours de l’année 2013. Dix-sept œuvres 

ont été prêtées pour 9 expositions débutées en 2012. Lorsque des 

œuvres sont prêtées à d’autres établissements, la régie des œuvres accom-

pagne toutes les étapes : gestion des prêts, organisation et coordination des 

mouvements d’œuvres au départ et à l’arrivée.

expositions pour lesquelles des prêts d’œuvres  
ont été accordés en 2013

–– « Salon de 1704 » à Sceaux – Musée de l’Île-de-France,  

du 22 mars au 30 juin 2013 ;

–– « Napoléon et l’Europe » à Paris – Musée de l’Armée,  

du 27 mars 13 au 14 juillet 2013 ;

–– « La reine Christine de Suède » à Stockholm (Suède)– Musée de 

Livrustkammaren, du 18 avril au 18 décembre 2013 ;

–– « L’Automne de la Renaissance » à Nancy – Musée des Beaux-Arts, du 4 mai au 

4 août 2013 ;

–– « Folie textile » à Compiègne – Château de Compiègne, du 6 juin au 14 octobre 2013 ;

–– « Palmiers, palmes et palmettes » à Nice – Musée Masséna, du 21 juin au 

23 septembre 2013 ;

––  « Le Versailles de Marie Lesczynska. L’art à la cour de France » à Varsovie 

(Pologne) – Château royal, du 19 septembre 2013 au 6 juin 2014 ;

–– « Le goût de Diderot » à Montpellier – Musée Fabre, du 5 octobre 2013  

au 15 janvier 2014 ;

–– « Les sœurs de Napoléon » à Paris – Musée Marmottan, du 3 octobre 2013  

au 2 février 2014 ;

Antonio Canova / Buste  
de Pauline 
Œuvre prêtée au Palais  
de l’indépendance  
à Astana (Kazakhstan) 
pour l’exposition 
« Napoléon, une vie,  
une œuvre »

© château de Fontainebleau
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les publications,  
les cours  
et les conférences

Comme chaque année, l’équipe de conservation a publié 

et diffusé le résultat de ses recherches, tant dans le 

domaine des collections dont elle a la responsabilité 

scientifique, que dans les spécialités qui sont les siennes.

publications éditées avec le château  
de fontainebleau

Un catalogue dirigé par les conservateurs du château de 

Fontainebleau a été édité pour chacune des expositions 

temporaires organisées en 2013. Ces ouvrages comprennent 

essais et notices mettant en valeur des œuvres exception-

nelles réunies au château de Fontainebleau durant trois 

mois, souvent pour la première fois.

le roi et l’artiste, françois 1er et rosso fiorentino

Sous la direction de Thierry Crépin-Leblond, directeur du 

musée national de la Renaissance au Château d’Écouen, 

et de Vincent Droguet, conservateur en chef au château 

de Fontainebleau.
Éditions de la RMN – Grand Palais, 232 pages, 39 €

de bronze et de pierre dure,  
un cadeau espagnol à napoléon

Sous la direction d’Isabelle Tamisier-Vétois, inspecteur 

de la création artistique auprès des services du Premier 

ministre, et de Christophe Beyeler, conservateur du 

patrimoine chargé du musée Napoléon 1er au château 

de Fontainebleau.
Éditions Faton, 176 pages, 19 €

Le 25 avril 2014, le prix Louis Fould, qui 

récompense un ouvrage d’histoire des 

arts du dessin, a été décerné par l’Aca-

démie des Inscriptions et Belles Lettres 

à Vincent Droguet et Thierry Crépin-

Leblond pour l’édition du catalogue de 

l’exposition « Le  roi et l’artiste, 

François Ier et Rosso Fiorentino ».

production d’expositions temporaires

L’année 2013 a été marquée par la production de deux expositions importantes 

dont une co-organisée avec la RMN-GP.

L’ouverture le 23 mars 2013 de l’exposition « Le roi et l’artiste, François Ier et Rosso 

Fiorentino » a été complexe en raison du grand nombre de prêts extérieurs et 

parfois de la difficulté de leur installation. Le château de Fontainebleau a 

obtenu le prêt d’œuvres prestigieuses provenant d’institutions européennes 

(Florence, musée des Offices ; Vienne, Kunsthistorisches Museum ; Arundel 

Castel via la National Portrait Gallery ; Cambridge, Trinity college Library) mais 

aussi nationales (Musée du Louvre, Bibliothèque Nationale de France, Musée 

national de la Renaissance, Mobilier national…).

À l’automne ouvrait l’exposition « De bronze et de pierre dure » mettant en 

avant des collections présentées habituellement dans le circuit de visite.

Dans les deux cas de figure, le régisseur élabore le budget prévisionnel, les 

plannings, souscrit les assurances et procède à l’attribution du projet à divers 

prestataires extérieurs (scénographie, menuiseries, transport et installation des 

œuvres, soclage).

Certaines œuvres appartenant aux collections du 

Château nécessitent restaurations et bichonnage avant 

leur présentation. Il s’agit donc, en parallèle, de coor-

donner les interventions par des restaurateurs qualifiés.

La réalisation d’une exposition est aussi et surtout, 

l’inscription des œuvres dans un projet scénographique. 

Le régisseur établit donc un lien étroit avec le 

scénographe et les entreprises extérieures afin de 

respecter le projet du commissaire, les délais et les 

contraintes du bâtiment.
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thème « le château de fontainebleau, un enjeu artistique au xixe siècle »

–– Conférence au musée Louis-Philippe du Château d’Eu : « Louis-Philippe en ses 

Châteaux : le roi historien à l’œuvre aux Galeries historiques de Versailles et à 

Fontainebleau, haut lieu de l’historicisme », pour l’inauguration du tableau de 

Nicolas Gosse de retour au Château d’Eu : Le Duc de Penthièvre ramenant les cercueils 

des princes de sa famille de Rambouillet à Dreux, récemment acquis et restauré (16 mars).

–– Barbizon, auberge Ganne, musée des Peintres de Barbizon : « De bois et de 

papier… Les sentiers inattendus de Claude-François Denecourt, un pionnier de 

l’édition arpentant la forêt de Fontainebleau », pour les Journées européennes 

du patrimoine et dans le cycle des « Conférences d’automne » consacré  

à la forêt de Fontainebleau (14 septembre).

thème « peinture d’histoire : clio au péril du pinceau »

–– Fontainebleau, hôtel de l’Aigle Noir, diptyque conçue pour la Société  

des Amis et Mécènes du château de Fontainebleau : « Les choix de la peinture d’His-

toire au xixe siècle », 1re partie, « Mobiliser le passé : exalter les grandes figures de 

l’histoire de France (des origines au Consulat) » et 2de partie : « Glorifier le présent : 

magnifier le pouvoir et ses hauts faits (1804-1914) » (26 janvier et 2 février).

–– Dijon, musée des Beaux-Arts, Société des amis du musée, « Peindre l’Empire au 

temps de Rude », en écho à l’exposition « Un couple d’artistes. Sophie  

et François Rude » (24 janvier).

–– Quimper, Société des amis du musée, « Clio armée du pinceau - La peinture 

d’Histoire de Napoléon Ier à la IIIe République », en écho à l’exposition « Peinture 

d’histoire(s) » (28 janvier).

–– Saint-Christophe-du-Ligneron, Cercle ligneronnais d’études patrimoniales, 

historiques et environnementales, « La faux et le pinceau. Représenter les guerres 

de Vendée (1793-1889) » (4 octobre).

enseignement

–– Cours à l’Institut catholique d’études supérieures de La Roche-sur-Yon, cycle de 

spécialité « patrimoine » en 3e année de licence d’histoire : « Le patrimoine comme 

héritage contradictoire : pans de mémoire et ancrages de l’histoire (1789-1814) ».

valérie carpentier
publications

–– Essai Des plus beaux ornemens qui se puissent voir. Autour du vocabulaire orne-

mental de la galerie François Ier, et notices de sculptures et arts graphiques dans 

le catalogue de l’exposition « Le roi et l’artiste,  François Ier et Rosso Fiorentino », 

Paris, RMN, 2013.

–– Essai La genèse de la loi du 10 juillet 1914 portant création de la Caisse nationale des 

Monuments historiques et préhistoriques, et notices biographiques dans l’ouvrage 

collectif 1913. « Genèse d’une loi sur les monuments historiques » [J.-P. Bady, 

M. Cornu, J. Fromageau, J.-M. Leniaud, V. Négri dir.], Paris, La documentation 

française, 2013.

–– « La Cour des Princes du château de Fontainebleau, futur pôle de conservation 

des collections », Fontainebleau, La Revue d’histoire de la ville et de sa région, nº 5, 2013.

recherches universitaires

–– La vie des monuments de l’État. Histoire de la Caisse nationale des Monuments historiques 

(1912-1978). Thèse de doctorat de l’École pratique des hautes études, sous  

la direction de Jean-Michel Leniaud, achevée en 2013 (soutenue le 10 janvier 2014, 

mention très honorable avec félicitations du jury).

christophe beyeler
publications

– Présentation d’œuvres entrées dans les collections du cabinet d’arts graphiques 

et du musée Napoléon Ier au château de Fontainebleau, rubrique « Principales 

acquisitions », p. 75‑76, La Revue des musées de France. La Revue du Louvre, nº 2, 2013.

– Contribution à l’exposition « Napoléon et l’Europe » (musée de l’Armée, hôtel des 

Invalides, 27 mars - 14 juillet 2013) : participation aux travaux du comité scienti-

fique et rédaction de 37 notices fouillées de décryptage iconographique pour le 

catalogue, Paris, musée de l’Armée et Somogy éditions d’art, 2013.

– Contribution au catalogue Les Sœurs de Napoléon (musée Marmottan-Monet, 

octobre 2013 - janvier 2014), 4 notices fouillées dont 2 concernant des acquisitions 

récentes, nº 12 et 13 p. 44-45, nº 33 p. 76-77, nº 67 p. 114-116, Paris, Hazan, 2013.

– Direction scientifique, coordination éditoriale et choix iconographiques du 

catalogue De bronze et de pierre dure. Un cadeau espagnol à Napoléon, comprenant 

notamment un essai « Majestés déchues. Via Bayonne, des Bourbons d’Espagne 

à Fontainebleau et Valençay (1800-1814) », p. 49-65, Fontainebleau, Établissement 

public du Château et Dijon, éditions Faton, 2013, 176 p.

– Propos de l’exposition « De bronze et de pierre dure. Un cadeau espagnol  

à Napoléon », Revue du souvenir napoléonien, nº 496, juillet-septembre 2013, p. 54.

– « Le cadeau d’un roi à un empereur » (en coll. avec Jean Vittet), L’Estampille-L’Objet 

d’art, nº 496, décembre 2013, p. 62-67.

– « Les Adieux de Fontainebleau interprétés par Dumoulin : une apothéose ? », Revue 

de l’histoire de Fontainebleau et de sa région, nº 5, 2013, p. 6-9.

conférences

thème « napoléon et les arts »

–– Paris, hôtel des Invalides, musée de l’Armée, « Le pinceau et le sabre.  

Les artistes français enrôlés par Napoléon (1804-1814) », ouverture du cycle de confé-

rences organisé autour de l’exposition Napoléon et l’Europe (1er mars 2013).

–– Gretz-Armainvilliers, délégation Île-de-France du Souvenir napoléonien : « Les 

artistes enrôlés par Napoléon Bonaparte du Consulat à Tilsit (1799-1807) » (16 février).

–– Bar-le-Duc, musée Barrois, « Napoléon sur la scène du monde » dans le cadre du 

cycle Théâtre(s) (10 avril).

–– Fontainebleau, Théâtre municipal, confé-

rence-rencontre organisée par l’Office de 

tourisme du pays de Fontainebleau sur le thème 

« La légende napoléonienne », participants : 

Christophe Beyeler : « Avant la légende : des 

œuvres de propagande », David Chanteranne, 

rédacteur en chef de la Revue du Souvenir napo-

léonien : « Images de la légende », Jean Tulard, 

de l’Institut : « La légende dans la littérature 

et les arts » (6 avril).

–– Troyes, musée des Beaux-Arts, Société des 

amis du musée : « Peindre l’Empire quand 

Simart sculptait le tombeau de Napoléon », 

en écho au fonds Simart actuellement en 

réserve (23 avril).
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–– « Entretien avec les commissaires de l’exposition » (avec Th. Crépin-Leblond), 

Dossier de l’art, nº 204 consacré à l’exposition « Le roi et l’artiste, François Ier et 

Rosso Fiorentino », p. 4-11.

–– « Rosso Fiorentino, un habitant de Fontainebleau ? », Fontainebleau. La Revue 

d’histoire de la ville et de sa région, nº 4, p. 26-28.

–– « Le salon des Laques de l’impératrice Eugénie », dans V. Cochet, V. Droguet et 

P. Ponsot, Le cabinet de travail de Napoléon  III et le salon des Laques de l’impératrice 

Eugénie, Faton, 2013, p. 103-125.

cours, conférences

–– Conférences pour Les Rencontres de l’art à Lyon : 

Maniera et maniérisme en Italie au xvie siècle et Le maniérisme 

bellifontain (15 janvier).

–– Conférence pour la Société des Arts de Genève : Du Yuan 

ming yuan au château de Fontainebleau. La singulière destinée 

des objets pris dans le palais d’été des empereurs de Chine 

(5 février).

–– Valladolid, Museo Nacional de escultura, 2e Rencontre 

internationale des musées et collections de sculpture, 

« Copie et invention – Modèles, répliques, séries et cita-

tions dans la sculpture européenne ». Communication :  

Les bronzes d’après l’antique au château de Fontainebleau  sous François Ier (14-16 février).

–– Conférences pour Les Mardis de l’art à Bordeaux : Fra Angelico à Rome et Le roi et 

l’artiste, François Ier et Rosso (26 février).

–– Conférence à Saintes pour les Amis du musée : Villas de Rome et de ses environs, de 

la Renaissance à la fin du xviiie siècle (19 avril).

–– Visite-conférence de l’exposition « Le roi et l’artiste, François Ier et Rosso 

Fiorentino » dans le cadre du FHA (1er juin 2013).

–– Colloque à l’Université de Manchester (UK), Centre for Chinese Studies, « The 

Yuanmingyuan in Britain and France : Representations of the “Summer Palace” in the West ». 

Communication : Empress Eugénie’s Chinese Museum at the Château of Fontainebleau : 

An Unusual Décor in the “House of the Ages” (8 juillet-10 juillet). 

–– École du Louvre, Cours d’été 2013, cycle consacré à Notre-Dame de Paris : Notre-

Dame de Paris de Rosso à Soufflot (25 juillet).

–– Conférence à Dijon pour les Amis du musée : Rosso au service de François Ier. La 

naissance de l’École de Fontainebleau (19 septembre).

–– Château de Bournazel, 2e rencontres de Bournazel, « La passion de l’ornement 

à la Renaissance ». Communication : L’apparition de l’ornement chez Rosso Fiorentino 

(28-29 septembre).

–– Conférences pour Les Mardis de l’art à Bordeaux : La Renaissance à Naples. Un 

foyer européen et les Châteaux-résidences. Le plaisir de bâtir aux xive et xve  siècles 

(19 novembre).

–– Conférence pour Culture 77 à Fontainebleau : Le Musée chinois du château de 

Fontainebleau et son histoire (21 novembre).

jurys et conseils

– Jury du prix Nicole (16 janvier).

– Conseil scientifique de l’exposition « François Ier » à la BNF (17 avril).

– Jury d’examen d’aptitude des clercs de commissaires-priseurs  

à l’hôtel Drouot (21 mai)

© Thibaut Chapotot

enseignement

–– Cours magistraux dans le cadre de la classe préparatoire au concours de 

conservateurs du patrimoine à l’école du Louvre (xve et xvie siècles), années 

scolaires 2012-2013 et 2013-2014.

–– Cours dans le cadre de la préparation au concours interne de conservateurs 

du patrimoine au CNFPT (spécialité Moyen Âge), années scolaires 2012-2013 

et 2013-2014.

–– Cours et tutorat – classe préparatoire intégrée INP au concours de conservateurs 

du patrimoine, spécialité « musées » (Moyen Âge et xvie siècle), années scolaires 

2012-2013 et 2013-2014.

vincent cochet
publications

–– Remise de textes pour le visioguide (janvier).

–– « L’utilisation des tissus dans l’ameublement des résidences impériales sous le 

Second Empire. L’exemple du palais de Fontainebleau » in Folie textile. Mode  

et décoration sous le Second Empire, catalogue de l’exposition du Musée national  

du Château de Compiègne, 7 juin – 14 octobre 2013, Paris, RMN, 2013, p. 82-89.

–– « Soieries impériales. Les décors retrouvés de Fontainebleau », Bulletin d’information 

de la Société des amis et mécènes du château de Fontainebleau, nº 23, septembre-

novembre 2013, p. 14-17.

–– Préparation de la réédition de Le Château de La Motte-Tilly (Aube) ,coll. Itinéraires, 

Monum/éditions du patrimoine, Paris, 2005 (2013).

–– château de Fontainebleau. Le cabinet de travail de Napoléon III et le salon des Laques de 

l’impératrice Eugénie , Dijon, éditions Faton, 2013.

–– Remise de textes sur les nouvelles acquisitions (bronzes et vues stéréosco-

piques) pour la Revue des musées de France (novembre).

conférences

–– Forum des images, présentation de la fabrication des passementeries du 

boudoir Turc et du théâtre dans les ateliers Declercq passementiers à Montreuil-

aux-Lions (28 mars 2013).

–– Forum des images, présentation du retissage du velours du boudoir Turc à la 

Maison des Canuts à Lyon (5 décembre).

–– Rencontres des Gobelins, conférence Tentures, garnitures et couvertures. Quelques 

exemples de restauration de mobilier au château de Fontainebleau, 23 avril 2013.

–– Festival de l’histoire de l’art (3e édition), château de Fontainebleau, table-ronde 

sur les théâtres de cour, « Le théâtre Impérial de Fontainebleau » (1er juin).

–– Communication « Le fonctionnement de la lingerie impériale sous le Second 

Empire. L’exemple de Fontainebleau », colloque  Valeurs et réalités du blanc : une 

facette de l’aventure textile, AFET (Association Française d’Étude des Textiles), musée 

du quai Branly, 22-23 novembre 2013 (parution des actes en 2014).

vincent droguet
publications

–– Le roi et l’artiste, François Ier et Rosso Fiorentino, RMN-GP, 2013, 232 p.Direction 

éditoriale du catalogue et rédaction de : « Avant-propos » (p.12-13), « Introduction » 

(p.14-23, avec Th. Crépin-Leblond), « Rosso Fiorentino à Fontainebleau » (p. 90-97) 

et notices 1, 4, 8, 9, 10, 11, 12, 13, 14, 15, 16, 17, 19, 20, 21, 22, 23, 24, 25, 26, 27, 31, 36, 37, 

38, 40, 42, 43, 44, 49, 50, 51, 52, 53, 54, 55, 56, 57, 58, 63, 64, 65, 66, 72, 80, 84, 96, 98.

–– « Rosso Fiorentino. Itinéraire artistique de Florence à Fontainebleau », 

L’Estampille / L’Objet d’art, nº 490, mai 2013, p. 56-64.
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la bibliothèque

La bibliothèque propose plus de 10 000 ouvrages et une quarantaine de titres 

de périodiques français et étrangers. Les ouvrages acquis (202 en 2013) sont 

catalogués à l’aide du logiciel Aleph 500 (société Exlibris), outil mutualisé 

du réseau des bibliothèques des musées nationaux. Les références bibliogra-

phiques sont consultables sur le site Internet : http ://ccbmn.culture.fr

la documentation

Le service regroupe plusieurs 

milliers de dossiers documentaires 

concernant les différentes pièces du 

Château et leur évolution, et les 

œuvres qui y sont exposées (icono-

graphie, restauration, analogie, 

sources bibliographiques).

couverture photographique 
des collections du musée

Cinq campagnes photographiques 

de l’Agence photographique de la 

Réunion des musées nationaux ont 

été menées en 2013. Quatre cent 

vingt-sept prises de vue ont été effec-

tuées : catalogues d’exposition, objets restaurés ou prêtés, acquisitions 

de l’année. Ces photographies ont ensuite été intégrées dans la base documen-

taire Micromusée et les dossiers d’œuvres sont alimentés ou créés.

Ci-contre

Cabinet de bibliothécaire,  
détail 

© Sophie Lloyd

 
Ci-dessus

Galerie de Diane 
© château de Fontainebleau

les ressources documentaires

Le centre de ressources scientifiques du château de Fontainebleau est chargé 

des archives, de la bibliothèque et de la documentation. Il a pour mission la 

diffusion des informations relatives aux recherches archivistiques, bibliogra-

phiques et iconographiques pour le personnel du Château et pour le public 

extérieur. Il réalise également des opérations de restauration et de conser-

vation préventive.

les archives administratives et historiques

Le service conserve actuellement les archives définitives du Château, c’est-à-

dire les archives à vocation historique. Elles sont constituées principalement du 

fonds de la conservation (qui concerne plus particulièrement l’ameublement du 

Château, sa vie quotidienne, les collections muséographiques depuis le début 

du xixe siècle) et du fonds du domaine (regroupant les documents qui traitent 

des bâtiments, des travaux qui y sont effectués depuis 1805, à l’intérieur comme 

à l’extérieur, par ces jardins compris). S’y ajoute un fonds de plans du Service de 

l’architecture remontant au xviiie siècle d’environ 6 000 

items. Ces deux ensembles comprennent des docu-

ments manuscrits et imprimés, mais aussi un riche 

fonds photographique, aux techniques et supports 

variés : plaques de verre, négatifs, diapositives, tirages 

papier… En 2013, 48 plans du fonds d’archives ont été 

restaurés et 80 photographies sont en cours de restau-

ration. Il s’agit de photographies appartenant à la 

collection du Château dont une série de vues stéréos-

copiques tirées sous le Second Empire, acquise en 

2012. Le centre accueille également les archives inter-

médiaires, versées par les différents services de l’Éta-

blissement, dès lors qu’elles ne sont plus régulièrement 

consultées dans les bureaux. Deux versements ont 

ainsi été effectués en 2013 représentant 2 mètres 

linéaires. Cinquante-trois mètres linéaires de fonds 

papier ont été classés (556 articles) ainsi que 205 plans 

et 2354 registres. Enfin, le tableau de gestion de l’Éta-

blissement a été réalisé.
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5 campagnes photographiques suivies,  
générant 427 prises de vue d’œuvres
48 plans restaurés
53 mètres linéaires de fonds papier classés
10 000 ouvrages, dont 202 acquis en 2013
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la communication

Le château de Fontainebleau a poursuivi en 2013 sa démarche de communi-

cation dans le but de renforcer sa notoriété, de rappeler qu’il est un équipement 

culturel incontournable et de développer sa fréquentation. La richesse de la 

programmation et de l’actualité, notamment les expositions « Le roi et l’artiste » 

et « De bronze et de pierre dure », l’ouverture au public du cabinet de travail 

de Napoléon III, la troisième édition du Festival de l’histoire de l’art ou la 

publication du livre Fontainebleau, 1000 ans d’histoire de France ont donné lieu 

à de nombreuses recensions dans la presse. Mais l’année a surtout été 

marquée par la présence du Château à la télévision, avec en point d’orgue, 

la diffusion de L’Ombre d’un doute, sur France 3, en novembre.

la promotion du château et de son offre auprès du public
les campagnes d’affichage et de diffusion de petites éditions

Pour la quatrième année consécutive une campagne d’affichage institution-

nelle de deux semaines (du 26 mars au 9 avril) a « ouvert » officiellement la haute 

saison dans le métro parisien. Elle a été renforcée en 2013 par une nouvelle 

campagne d’affichage menée dans le Val-de-Loire, du 2 au 15 avril, qui, n’ayant 

pas produit les effets escomptés, ne sera pas reconduite en 2014.

Parallèlement, le Château a lancé une campagne 

de promotion de l’exposition « Le roi et l’artiste », 

en « fond de rames » des métros parisiens, du 

17 avril au 14 mai. Une nouvelle campagne à tarif 

« partenaire » a été lancée du 23 juillet au 5 août 

afin de redynamiser la fréquentation à la suite 

des mauvaises conditions météo du premier 

semestre. Enfin, deux campagnes de fin d’année 

ont été offertes au château de Fontainebleau par 

le CRT Île-de-France : une campagne sur le réseau 

Transilien Paris-Melun-Montargis pour l’exposi-

tion « De bronze et de pierre dure », du 25 novembre 

au 1er décembre, et une campagne institution-

nelle à la gare de Lyon, du 2 au 8 décembre.

5 campagnes d’affichage dans les réseaux de transport franciliens
30 000 programmes culturels et 90 000 flyers diffusés
4 000 affiches diffusées dans le sud seine-et-marne
722 705 visiteurs sur le site internet (+20 %)
7 473 abonnés aux réseaux sociaux (facebook et twitter) contre 916 en 2012
3 vernissages
1 060 mentions du château de fontainebleau dans la presse (-10 %),  
dont 41 tv (+28 %)
4 voyages de presse
2 dossiers de presse et 10 communiqués de presse

Ci-contre

Décor de palais mauresque, 
théâtre impérial 

© Sophie Lloyd

Ci-dessous

Campagne d’affichage 
dans le métro parisien 

© château de Fontainebleau
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fontainebleau, 1000 ans 
d’histoire de france

Jean-François Hebert et Thierry 

Sarmant, éditions Tallandier, 

272 pages, 20 €

Le 4  avril paraissait aux éditions 

Tallandier un ouvrage coécrit par 

Jean-François Hebert, président du 

château de Fontainebleau, et Thierry 

Sarmant, conservateur en chef au 

musée Carnavalet, qui retrace, à tra-

vers des épisodes-clé, l’histoire mil-

lénaire du château de Fontainebleau.

exposition « le roi et l’artiste, françois ier  
et rosso fiorentino »

supports de communication

–– 800 affiches 40 x 60 diffusées en Île-de-France

–– 20 affiches 120 x 176 diffusées sur le réseau  

JC Decaux de la Communauté de communes du pays 

de Fontainebleau (CCPF)

–– Dossier et communiqué de presse diffusés  

à 200 journalistes

–– 30 000 flyers dédiés à la programmation autour  

de l’exposition diffusés en Île-de-France

–– Campagne métro « fond de rames », 420 faces  

46 x 77 du 17 avril au 14 mai

achat d’espace (N de page)

La Tribune de l’Art / L’Estampille / Arts programme 

/ Burlington / Apollo

partenariats media

Figaro Magazine / Groupe Art Clair : L’œil et  

le Journal des Arts

partenariats institutionnels

Ville, CCPF et OT / CDT / CRT / Paris museum pass

Voyage de presse vendredi 22 mars – 15 journalistes

bilan presse

103 retombées presse contre 39 pour « Hommage 

 à la Forêt », 48 pour « Napoléon III et Eugénie reçoivent 

à Fontainebleau » et 54 pour « Le Siam à Fontainebleau »

fréquentation : 84 000 visiteurs

exposition « de bronze et de pierre dure, 
un cadeau espagnol à napoléon ier »

supports de communication

–– 600 affiches 40 x 60 diffusées  

en Seine-et-Marne

–– 15 affiches 120 x 176 diffusées  

sur le réseau JC Decaux  

de la Communauté de communes  

de Fontainebleau-Avon

–– Campagne d’affichage financée  

par le CRT sur le réseau  

Transilien Paris-Melun-Montargis  

du 25 novembre au 1er décembre

–– Communiqué de presse diffusé  

à 200 journalistes

–– 30 000 flyers dédiés à la programmation 

trimestrielle, diffusés en Seine-et-Marne

achat d’espace (N de page)

La Tribune de l’Art (novembre-décembre)

L’Œil (janvier 2014)

partenariats institutionnels

Ville, CCPF et OT / CDT / CRT

bilan presse (au 31 / 12 / 2013)

25 retombées presse

fréquentation (au 31 / 12 / 2013) : 32 000 visiteurs

À cela s’ajoutent les campagnes d’affichages locales, qui consistent en la diffu-

sion de 800 à 1 000 affiches dans les cœurs des grandes villes du Sud Seine-et-

Marne et permettant aux Seine-et-Marnais de s’approprier la programmation 

du Château. Trois campagnes de ce type ont été lancées, pour les deux exposi-

tions et le Festival de l’histoire de l’art.

En mars, 30 000 flyers dédiés à la programmation de l’exposition « Le roi et 

l’artiste » ont été diffusés en Île-de-France, suivis fin juin des flyers « L’été au 

Château », présentant l’ouverture au public du cabinet de travail de Napoléon III, 

les visites à la belle étoile et le programme des Écoles d’art américaines. En fin 

d‘année, une dernière série de flyers présentant l’exposition « De bronze et de 

pierre dure », la Saint-Hubert et la programmation de Noël, a été diffusée.

Durant l’été, 11 000 programmes culturels ont été adressés aux relais de 

communication du Château, locaux et institutionnels, et 2 000 programmes 

éducatifs ont été adressés aux relais scolaires.

la communication numérique

Le site Internet www.chateaudefontainebleau.fr créé en 2010, 

a été conçu pour permettre à un futur visiteur du Château de 

prendre connaissance de son histoire, des opérations en cours 

et des informations pratiques indispensables. Sa fréquenta-

tion a fortement progressé, passant de 600 469 visiteurs en 

2012 à 722 705 en 2013 (+20 %).

Par ailleurs, le Château a renforcé sa communication à travers les 

réseaux sociaux Facebook et Twitter, dont il s’est attaché à déve-

lopper les communautés.  Aussi la page château de Fontainebleau – 

Officiel, sur Facebook, est-elle passée de 750 abonnés au 1er janvier 

à 5 200 au 31 décembre 2013 grâce au relais systématique de l’ac-

tualité du Château et à l’appui de nos partenaires. Le compte 

Twitter @CFontainebleau, lui-même passé de 166 à 1 860 abonnés, 

commence à se développer.

le référencement

La programmation culturelle est désormais systématiquement 

référencée auprès des prescripteurs institutionnels (office du 

tourisme du Pays de Fontainebleau, Comité départemental du 

Tourisme de Seine-et-Marne, Comité régional du Tourisme) et 

des médias incontournables (sites Internet et calendriers des 

revues notamment).
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le château de fontainebleau dans les médias

Le Château mobilise la presse autour de son actualité événementielle, qui doit, 

selon un principe constant, être « lue, vue et entendue ». De façon générale, le 

château de Fontainebleau a su fidéliser une presse locale qui relaie volontiers sa 

programmation et son actualité. De même, les événements du Château sont 

maintenant systématiquement repris par la presse spécialisée, grâce au travail 

de référencement réalisé. L’enjeu est donc toujours la 

sensibilisation des grands quotidiens nationaux et des 

médias TV et radios.

En 2013, le château de Fontainebleau a bénéficié d’une 

exposition médiatique de bonne qualité. Si le nombre 

de mentions est en diminution (1 060 en 2013 contre 

1 179 en 2012), le Château a bénéficié d’une meilleure 

couverture par les grands médias nationaux et est 

parvenu à mobiliser les télévisions. Doivent être 

retenus notamment le JT de 20h de France 2, samedi 

18  mai, soir de la Nuit des musées, qui a mis la stra-

tégie de développement du Château à l’honneur, le JT 

de 13h de TF1, mardi 11 juin, qui a consacré un reportage 

à André Le Nôtre à Fontainebleau, avant le feuilleton 

de France 2 sur Fontainebleau, diffusé tous les jours du 

9 au 13 septembre. Enfin, L’Ombre d’un doute, diffusé sur 

France 3 le 27  novembre, était entièrement dédié à 

l’histoire du Château.

Des « partenariats médias » ont également été noués à 

l’occasion d’expositions ou de manifestations natio-

nales comme le Festival de l’histoire de l’art. Ils ont 

permis de « lancer la machine médiatique » autour de 

l’événement. À titre d’illustration, l’exposition « Le roi et 

l’artiste », présentée à partir du 23 mars 2013, a fait l’objet 

de partenariats médias avec notamment le Figaro 

Magazine ou le groupe Art Clair (Le Journal des Arts et l’Œil).

Le Château s’est par ailleurs investi en 2013 dans l’orga-

nisation de voyages de presse qui ont rencontré un 

succès non négligeable. Quinze journalistes ont 

répondu présent à l’occasion de l’exposition « Le roi et 

l’artiste », 10 pour la présentation de Fontainebleau, 1 000 ans d’histoire de France et 

25 pour le Festival de l’histoire de l’art, qui bénéficiait de l’impact de son inaugu-

ration par la Ministre. En fin d’année, deux journalistes ont été accueillis à Lyon, 

à la Maison des Canuts, dans l’atelier de retissage du velours du boudoir Turc.

Enfin, à partir de novembre, le Château s’est fait accompagner sur la promotion 

auprès de la presse et sur le web de l’offre de fin d’année dédiée au jeune public 

et sur le lancement du Serious Game. L’agence Buzz District a réalisé un travail 

de référencement et a permis de médiatiser comme il le méritait ce nouvel outil 

de médiation.

Ci-contre

Théâtre Impérial 
© Gilles Coulon / Tendance Floue 
/ OPPIC

Aurélie Filippetti  
au Festival de l’histoire  
de l’art

© David Millier

Ci-dessus
Journal télévisé de 13h sur TF1,  
le mardi 11 juin 2013

Journal télévisé de 13h sur France 2, 
du 9 au 13 septembre 2013

L’ombre d’un doute sur France 3,  
le 27 novembre 2013

les relations publiques  
et les partenariats

L’Établissement s’attache à entretenir des 

liens étroits avec ses partenaires, ses 

tutelles et ses relais d’opinion.

Le Château a noué de nombreux partena-

riats avec les structures de promotion touris-

tique, relais majeurs pour le développement 

de sa fréquentation. Ainsi, comme chaque 

année, la Communauté de communes du Pays 

de Fontainebleau, à travers Fontainebleau 

Tourisme, a offert des espaces d’affichage 

dans la ville et a relayé la programmation 

culturelle sur son site Internet et ses diffé-

rentes publications. Le département de 

Seine-et-Marne, à travers Seine-et-Marne 

Tourisme, a mis au service du Château son 

service de relations presse, son site Internet, et a diffusé 

affiches et programmes sur l’ensemble de son territoire. 

La Région Île-de-France, au travers du Nouveau Paris 

Île-de-France, a invité les équipes du Château à parti-

cipé à des opérations de promotion (WTM à Londres) et 

a financé deux campagnes d’affichage en fin d’année.

Les événements organisés au Château en 2013 ont été 

l’occasion de resserrer les liens entre l’Établissement, 

ses tutelles, ses mécènes, ses partenaires et ses relais 

d’opinion, lors des vernissages des expositions, de la 

soirée officielle de la troisième édition du Festival de 

l’histoire de l’art, de celles des Opéras en plein air, ou 

encore à l’occasion de l’inauguration du cabinet de 

travail de Napoléon III.
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le renforcement des liens 
avec abou dabi, mécène  
du théâtre impérial

Les équipes du Château et de l’Auto-

rité du tourisme et de la culture 

d’Abou Dabi (TDIC) ont arrêté une 

feuille de route en vue de l’inaugura-

tion du théâtre Cheikh Khalifa bin 

Zayed Al Nahyan en 2014. Un plan 

d’actions communes a ainsi vu le jour, 

comprenant l’envoi de revues de presse 

par le Château, la réalisation d’un film 

de 10 minutes ou encore l’édition 

d‘une brochure sur le théâtre. De 

même, des projets de collaboration 

scientifique et universitaire devraient 

voir le jour en 2014.

aurélie filippetti, 
ministre de la culture  
et de la communication, 
inaugure la 3e édition  
du festival de l’histoire  
de l’art le 31 mai 2013

Arrivée en début d’après-midi, la 

Ministre a parcouru le Salon du livre 

et de la revue d’art, puis est partie à la 

rencontre des étudiants français et 

britanniques venus pour le Festival, 

avant de se prêter au jeu du Musée 

vivant de Robert Cantarella et de 

remettre, dans la galerie des Cerfs, les 

insignes de commandeur dans l’ordre 

des Arts et Lettres à Jennifer Montagu, 

Daniel Spoerri et Peter Greenaway.
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presse écrite

Dossier de l’art (février) – Penser l’ornement après la galerie François 1er -  

Du motif à la figure

Arts Magazine (avril) – Quand « maître Roux » enflammait l’art  

de la renaissance

Figaro Magazine (5-6 avril) – Le goût excentrique de François 1er

L’Œil (mai) – Fontainebleau - Château cherche son roi

Libération (31 mai) – Rosso Fiorentino l’exubérant

Valeurs actuelles (22-28 août) – Fontainebleau demeure des rois

Métiers d’art (septembre/octobre) – Le cabinet de travail de Napoléon III  

et le salon des Laques d’Eugénie

Revue du souvenir napoléonien (octobre) – De bronze et de pierre dure

Revue Napoléon Ier (novembre) – De bronze et de pierre dure

Le Figaro et Vous (27 novembre) – Fontainebleau, refuge des rois

L’Estampille, L’Objet d’Art (décembre) – De bronze et de pierre dure

Retombées presse par mois en 2012 et 2013
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les voyages de presse

 « Le roi et l’artiste » – vendredi 22 mars

Fontainebleau 1 000 ans d’histoire de France – mercredi 3 avril

Festival de l’histoire de l’art – vendredi 31 mai

Le retissage du velours du boudoir Turc – jeudi 5 décembre

les principaux thèmes traités en 2013

450 000 visiteurs en 2012 – le développement du Château

L’exposition « Le roi et l’artiste, François Ier  

et Rosso Fiorentino », « Fontainebleau 1 000 ans 

d’histoire de France »

André Le Nôtre, dans le cadre de « l’année Le Nôtre »

Le Festival de l’histoire de l’art

La restauration et l’ouverture au public du cabinet  

de travail de Napoléon III

La programmation estivale (Écoles d’art américaines 

notamment)

Le Festival Série séries

Les Journées européennes du patrimoine

Les Opéras en plein air

Le défilé de mode Prophetic

L’exposition « De bronze et de pierre dure, un cadeau 

espagnol à Napoléon Ier »

L’Ombre d’un doute

Le retissage du velours du boudoir Turc

Le Serious Game

les moments forts des retombées presse

télévision

« La Galerie France 5 », France 5, dimanche 24 mars, thème : Le roi et l’artiste

JT de 20h de France 2, samedi 18 mai (soir de la Nuit des musées) – 4 millions 

de téléspectateurs, soit 18,2 % de part d’audience, thème : le développement 

du château de Fontainebleau (Jean-François Hebert, Xavier Salmon, équipe 

accueil et surveillance)

JT de 13h de TF1, mardi 11 juin – 6 millions de téléspectateurs, soit 46 % de part 

d’audience, thème : André Le Nôtre à Fontainebleau (Xavier Salmon, Thierry 

Lerche, Attelage)

« Le Grand Tour » sur France 3, mercredi 12 juin – 3 millions de téléspectateurs, 

soit 11 % de part d’audience, thème : Catherine de Médicis à Fontainebleau 

(Vincent Droguet)

Feuilleton sur Fontainebleau au JT de 13h de France 2, tous les jours  

du 9 au 13 septembre – 3 millions, soit 22 % de part d’audience (par jour)

L’Ombre d’un doute, prime time sur France 3 le 27 novembre – 2,7 millions,  

soit 10,2 % de part d’audience

radio

12-14 de France info, lundi 15 avril

Thème : « Le roi et l’artiste », iTV de Vincent Droguet

« Au cœur de l’histoire », Europe 1, vendredi 26 avril

Thème : Fontainebleau, 1 000 ans d’histoire de France, iTV de Jean-François Hebert

« Un après-midi à Paris », France Bleu, jeudi 30 mai 2013

Thème : Fontainebleau, 1 000 ans d’histoire de France, iTV de Jean-François Hebert

Voyage de presse  
à la Maison des Canuts 
(Lyon)

© château de Fontainebleau
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le mécénat

Le soutien des mécènes permet au château de Fontainebleau d’ouvrir de 

nouveaux espaces à la visite, de restaurer certains de ses décors ou objets, 

d’acquérir des œuvres et de soutenir ses actions culturelles et pédagogiques. 

L’année 2013 a été marquée par la fin de l’un des grands chantiers mécénés, 

le cabinet de travail de Napoléon III, et par la signature d’une importante 

convention de mécénat avec la Fondation du Patrimoine.

les chantiers menés grâce au mécénat
inauguration du cabinet de travail  
de napoléon iii

La restauration du cabinet de travail s’est achevée en 

2013 grâce au mécénat de Crédit Agricole SA (680 000 €) 

et au soutien du ministère de la Culture et de la 

Communication.

Son ouverture a permis de compléter le circuit « Second 

Empire », qui comprend déjà les salons de l’Impératrice 

et le musée Chinois, ainsi que l’appartement d’invité 

nº 49. Les visiteurs du Château ont dorénavant la 

possibilité de voir le salon des Laques de l’impératrice 

Eugénie, restauré et remeublé depuis 1991 mais resté 

fermé pour des raisons d’accessibilité.

le boudoir turc de marie-antoinette  
et de joséphine

Un mécénat de 324 000 € de l’Insead a permis en 2007 

de lancer le projet de restauration du boudoir Turc 

dans son état de 1806 (dernier état connu et meublé). 

À la suite de la présentation exceptionnelle du mobi-

lier du boudoir Turc lors de l’opération « Des mécènes 

pour Fontainebleau » en septembre 2012 dans la 

Galerie Aveline, la fondation américaine Annenberg a 

manifesté son intérêt au projet par une promesse de 

don. Ce don d’une valeur de 50 000 € a été versé en 2013 

permettant de finaliser la restauration du mobilier et 

le retissage des étoffes. Le total des dons faits par des 

particuliers, des entreprises et des fondations à l’occa-

sion de l’opération « Des mécènes pour Fontainebleau », 

s’élève à 370 000 €.

montant levé en mécénat au cours de l’année 
2013 : 111 500 €

Cabinet de travail 
Napoléon III  

© Gilles Coulon 
/ Tendance Floue / OPPIC

Restauration de la bergère 
nº 1 du boudoir Turc achevée 

© château de Fontainebleau
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des soutiens aux projets culturels
le festival de l’histoire de l’art

La troisième édition du Festival de l’histoire de l’art a été soutenue par des 

mécènes qui ont contribué pour 46 000 € aux activités culturelles et pédago-

giques ainsi qu’aux échanges d’étudiants européens. Leur participation se 

décompose de la manière suivante :

–– Caisse d’Épargne Île-de-France : 10 000 €

–– Fondation Culture et Diversité : 10 000 €

–– LVMH : 10 000 €

–– Paul Mellon Center : 8 000 €

–– Redex : 8 000 €

« les elfes de lumière » - 
illuminations de noël

Philips France a contribué en 2013, par un 

mécénat de compétence de 50 266  €, aux 

illuminations de Noël « Les elfes de lumière », 

mises en scène par Blueland, dans la cour 

d’Honneur du Château.

la fondation du patrimoine, 
nouveau grand mécène  
du château de fontainebleau

Aux termes d’une convention-cadre signée 

en octobre 2013, la Fondation du patrimoine 

s’est engagée à accompagner le château de 

Fontainebleau pendant trois ans dans la 

restauration et la mise en valeur de son 

patrimoine. Elle a souhaité concrétiser ce 

partenariat en apportant d’ores et déjà un 

mécénat de 120 000  € pour la restauration 

du salon Jaune des Petits Appartements de 

l’Impératrice. Une partie de cette somme 

sera consacrée à la restauration des tentures 

murales. Les travaux sur les soieries 

débuteront en janvier 2014 et concernent 

douze panneaux muraux.

une acquisition rendue possible 
grâce au mécénat

Une paire de bras de lumière du Salon du 

Grand Électeur a été acquise en vente 

publique, grâce au mécénat privé de M. Bruno 

Grandjean. Livrée en novembre 1804 par 

Duverger pour le salon du Grand Électeur de 

l’Empire au château de Fontainebleau, cette 

paire de bras de lumière a été installée par le 

lustrier  Valentin.

Les elfes de Lumière  
dans la cour d’Honneur 

© château de Fontainebleau

Signature de la 
convention-cadre  
entre le Château  
de Fontainebleau  
et la Fondation  
du patrimoine 
© château de Fontainebleau

Théâtre Impérial, détail 
© Gilles Coulon / Tendance Floue 
/ OPPIC

Remeublé pour l’Impératrice Joséphine, le boudoir Turc 

abrite un ensemble de meubles et de tissus précieux qui 

nécessitent une restauration minutieuse afin de 

pouvoir être présentés au public dans leur état d’origine. 

Les travaux, qui ont débuté en octobre 2012 et se sont 

poursuivis tout au long de l’année 2013 et devraient 

permettre l’ouverture au public de ce chef-d’œuvre au 

printemps 2015.

le théâtre impérial

La restauration de la salle du théâtre Impérial a été 

rendue possible grâce au mécénat exceptionnel 

(5  millions d’euros) de Son Altesse Cheikh Khalifa bin 

Zayed Al Nahyan, président des Émirats arabes unis. 

Cinq années d’études ont été nécessaires aux archi-

tectes et aux conservateurs qui se sont succédé pour 

dessiner les contours d’un projet ambitieux qui 

rendrait au lieu son éclat d’origine tout en préservant 

son authenticité. Lancés en 2012, les travaux du théâtre 

ont mobilisé de nombreux artisans, attachés à la 

restauration des soieries capitonnées, des moquettes 

fleuries et des ornements peints. Parallèlement, l’État 

a pris en charge la réfection des toitures. Après 18 mois 

de travaux, la salle du théâtre Impérial ouvrira ses 

portes au public au mois de mai 2014.

une torchère louis-philippe  
de la salle de bal

M. Nathanaël Salles a souhaité contribuer à 

la restauration d’une des huit torchères de la 

salle de Bal. Objets décoratifs monumentaux 

en carton-pierre, les torchères ont été fabri-

quées à l’occasion du mariage du prince héri-

tier, Ferdinand-Philippe d’Orléans, fils du roi 

Louis-Philippe, avec la princesse Hélène de 

Mecklembourg-Schwerin, célébré au château 

de Fontainebleau le 30 mai 1837. La restaura-

tion de cette première torchère (5 100 €) aura 

valeur d’étude et permettra d’envisager la 

restauration des sept autres afin d’aménager 

la salle de Bal dans son état Louis-Philippe. 

Les travaux débuteront début 2014 et s’achè-

veront à la fin de l’année.

la société des amis  
et mécènes du château de 
fontainebleau (samcf)

Fondée en 2006, la Société des Amis 

et Mécènes du château de Fontaine-

bleau contribue au développement et 

à l’enrichissement des collections, en 

recueillant des fonds permettant la 

restauration d’éléments du patri-

moine du Château. En 2013, elle a ainsi 

permis la restauration de deux cartes 

de la forêt de Fontainebleau pour le 

cabinet de Travail de Napoléon III.

La Samcf mène aussi de nombreuses 

actions pour mieux faire connaître le 

château de Fontainebleau, ses jar-

dins, ses musées, mais aussi ses évé-

nements. L’association compte envi-

ron 1 000 adhérents et est soutenue 

par une trentaine de bénévoles. Ses 

publications, bulletins, lettres d’infor-

mation, cahiers, dossiers permettent 

de relayer tous les moments forts de 

la vie du Château. Par sa présence au 

sein même du site, elle contribue à 

l’accueil et à l’information des visi-

teurs lors des événements importants 

du Château.

Restauration pour  
le théâtre Impérial  
dans l’atelier des combles  
de l’aile de  
la Belle Cheminée 
© Gilles Coulon 
/ Tendance Floue / OPPIC

Torchère Louis-Philippe 
©  château de Fontainebleau
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les locations

Trente-cinq événements ont été organisés au château 

de Fontainebleau en 2013. Le temps d’une journée ou 

d’une soirée, le Château accueille des manifestations 

privées. Les espaces les plus utilisés ont été la salle 

des Colonnes et la galerie des Cerfs. Les activités dans 

le Parc ont aussi connu un vif attrait. Le nombre 

d’événements organisés en 2013 a été stable par 

rapport à l’année 2012, mais les recettes ont fortement 

augmenté (+ 35,2 %). Cette augmentation s’explique 

par la conclusion d’un partenariat avec l’Insead 

(page précédente) et par l’organisation de plusieurs 

importantes manifestations.

école des officiers de  
la gendarmerie nationale

Pour la première fois en 2013, l’École des Officiers de 

la gendarmerie nationale (EOGN) située à Melun a 

choisi le cadre du château de Fontainebleau pour 

organiser sa soirée de gala annuelle, marquant ainsi 

la fin des études des officiers. Des cavaliers de la 

garde républicaine accueillaient les invités au pied 

de l’escalier en fer à cheval, qui ont diné ensuite 

dans la cour de la Fontaine. L’EOGN a d’ores et déjà 

décidé de programmer en 2014 sa soirée annuelle au 

château de Fontainebleau.

la fashion week au château

Jeff Garner, designer américain, a choisi la salle des 

Colonnes pour organiser son défilé de haute couture. 

La collection Dreamer’s Cure, à travers quarante pièces 

uniques, rendait hommage à la chasse, à l’équi-

tation, à la nature, des thèmes chers à l’artiste. 

Alors que les plus grands couturiers s’étaient 

donné rendez-vous à Paris dans le cadre de la 

Fashion Week, Jeff Garner a souhaité, lui, s’éloi-

gner de la capitale pour trouver un cadre répon-

dant à l’esprit de sa collection.

les tournages et les séances 
photographiques

Le service du développement s’est attaché à 

promouvoir l’offre du Château auprès des 

professionnels de la production audiovi-

suelle en participant, les 14 et 15 février 2013, 

à la 3e édition du Salon des lieux de tournage, 

qui s’est tenu au parc de la Villette. Cet 

événement, organisé par la Commission du 

film d’Île-de-France, a pour objectif de mettre en lumière les sites embléma-

tiques de la région ouverts aux tournages de films. Quatre-vingts exposants, 

comprenant entre autres les Châteaux de Versailles, de Vaux-le-Vicomte, 

d’Écouen ou encore le musée du Louvre, ont présenté leurs décors à près de 

1 500 professionnels de la production.

2 millions de 
téléspectateurs pour une 
femme dans la révolution

Le long-métrage de Jean-Daniel 

Verhaeghe, Une femme dans la Révolution 

(Septembre Production), réalisé en 

2012, a été diffusé en deux épisodes 

sur France 3 les 21-22 décembre 2013, 

rassemblant plus de 2 millions de 

spectateurs. La cour de la Fontaine et 

le jardin Anglais du château de 

Fontainebleau ont été utilisés comme 

décors pour restituer les décors du 

champ de Mars, des Tuileries ou de 

l’Assemblée nationale pendant la 

Révolution française.

les locations d’espaces

Les espaces du château de Fontainebleau peuvent être privatisés dans le cadre 

de visites, d’événements, de tournages de films ou de prises de vues 

photographiques, permettant ainsi le l’accroissement des ressources propres 

de l’Établissement. En 2013, plus de 35 000 personnes ont ainsi pu profiter de 

façon privilégiée des décors remarquables du Château. Les tournages et prises 

de vues ont par ailleurs permis de valoriser son image auprès du grand public.

les visites-privilège

En 2013, 1027 personnes sont venues découvrir les Grands Appartements dans 

le cadre de visites privées. Accompagné d’un conférencier, un groupe peut 

visiter, en dehors des horaires habituels d’ouverture, les salles du château de 

Fontainebleau. 36 visites-privilège ont été programmées en 2013, contre 25 

l’année précédente.

Le nombre de visites-privilège organisées 

avec des partenaires privilégiés du Château 

(Insead, Fontainebleau Tourisme, hôtel 

Napoléon) a augmenté par rapport à 2012 

(24 visites-privilège en 2013 contre 17 en 2012).
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nouveau partenariat  
avec l’insead

L’Insead est à nouveau partenaire du 

château de Fontainebleau. C’est dans 

ce cadre que 5 manifestations ont été 

organisées en 2013 dont le Summerball, 

bal annuel rassemblant l’ensemble des 

élèves de l’Insead – Fontainebleau. Ce 

partenariat sera reconduit en 2014.

9 tournages / 4 séances de photos
35 événements
36 visites-privilège
recettes : 212 107 € (+52,4 %)
visites-privilège : 38 350 €
locations : 156 857 €
tournages et photos : 16 900 €

Ci-contre

Défilé de Jeff Garner 
© château de Fontainebleau

Une femme dans la révolution
© Septembre-Productions
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les concessions

Afin d’assurer le confort des visiteurs et d’animer les jardins, plusieurs 

services sont proposés sous la forme de concessions soumises à une 

redevance fixe et / ou à une redevance sur le chiffre d’affaires, qui, en 2013, 

a atteint 109 545 € HT.

À la sortie des Grands Appartements, le visiteur traverse la librairie-boutique 

concédée à la Réunion des musées nationaux – Grand Palais (RMN-GP), qui 

sera rénovée à partir de janvier 2014.

La concession du salon de thé est gérée par la société L’Orangerie. Face à la porte 

Dorée, le restaurant / salon de thé propose aux visiteurs une carte composée 

essentiellement de produits frais de la région.

D’avril à octobre, le glacier La Ferme de la métairie 

est revenu s’installer dans la cour de la Fontaine, avec 

un stand mobile pour proposer des sorbets biologiques.

Tout au long de l’année, le Cercle du Jeu de paume 

de Fontainebleau, situé dans la cour d’Honneur, 

ouvre les portes de la salle du même nom aux 

adhérents du cercle et aux personnes désireuses de 

s’initier à la paume.

Dès les premiers jours de printemps et jusqu’au mois 

d’octobre, Nature Loisir Évasion propose du canotage 

(barque de quatre personnes) sur l’étang aux Carpes.

Au départ de la porte Dorée, tous les dimanches, 

jours fériés et vacances scolaires, les calèches des 

Attelages de la forêt (pouvant transporter dix 

personnes) organisent des promenades de vingt à 

trente minutes le long du Grand Parterre et à travers 

le parc du Château.

La société France Montgolfière a proposé, d’avril à 

septembre, des départs en montgolfière depuis le 

parc du Château.

La pêche des carpes, sandres et brochets est autorisée 

dans le canal depuis de nombreuses années, sous ré-

serve d’une adhésion à l’association Les carpes d’Avon.

La concession des sanitaires de la cour de la Fontaine 

est ouverte de 10 h 30 à 17 h ou 19 h selon la saison. 

Elle a été complétée d’avril à octobre par la mise en 

place de sanitaires mobiles dans le jardin Anglais, le 

jardin de Diane et face au pavillon Sully.

Salle du jeu de paume 
© Thibaut Chapotot

Barques sur l’étang  
aux Carpes 

© Jean-François Guggenheim

Montgolfière au-dessus 
du parc 

© Sophie Lloyd

Le Château s’est également investi dans le festival Série séries, dédié aux séries du 

monde entier, dont la deuxième édition s’est tenue du 3 au 6  juillet 2013 à 

Fontainebleau. Le Château a accueilli les deux dîners officiels du festival et 

organisé une visite des décors du Château pour environ 80 professionnels.

9 tournages et 4 séances photos se sont déroulés dans les salles ou les cours 

du château de Fontainebleau.

La chanteuse rock Anna Calvi notamment, a 

investi en décembre 2013 la galerie des Cerfs 

pour la chanson Love of My Life. Il s’agit du 

dernier épisode de la collection « Empty 

spaces » initiée par la Blogothèque qui met en 

situation les meilleurs groupes de musique 

actuelle dans des lieux historiques. Après la 

bibliothèque de l’Hôtel de Ville de Paris ou le 

Grand Palais, c’est l’univers cynégétique de la 

galerie des Cerfs qui a retenu l’attention du 

réalisateur David Ctiborsky.

Quant à Gesaffelstein, nouveau groupe de 

la musique électronique française, son clip 

futuriste Pursuit a été en partie tourné en 

mai au château de Fontainebleau, dans la 

salle de Bal, la galerie François Ier et dans la 

chapelle de la Trinité.

Outre les clips d’artistes, le château de Fontainebleau a servi de 

décors à une publicité, des documentaires et des reportages pour 

adultes et pour jeune public. En juillet 2013 notamment, une 

publicité pour une crème de jour coréenne (marque Missha) a 

été tournée dans la salle de Bal du château de Fontainebleau.

Enfin, 11 documentaires ont été tournés pour des chaînes de 

télévision françaises (L’Ombre d’un doute, Le Grand Tour de 

France  3, M6, ou encore pour l’émission Total Délire de Gulli), 

anglaises (BBC), chinoises, japonaises…

Anna Calvi dans son clip 
Love of my life 

© David Ctiborsky

Clip Pursuit du groupe 
Gesaffelstein 

© Fleur & Manu
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les ressources humaines

En 2013, le service des affaires générales a poursuivi les nombreux chantiers 

engagés les années précédentes afin d’améliorer les conditions de travail 

des agents de l’Établissement, à travers notamment la mise en place d’un 

document unique d’évaluation des risques professionnels et le dévelop-

pement de la formation. Par ailleurs, deux moments forts ont marqué 

l’année 2013 : la finalisation du transfert du personnel de l’accueil et de la 

billetterie (de la RMN-GP vers l’Établissement) et l’engagement du château 

de Fontainebleau à suivre le dispositif des emplois d’avenir.

Au 31  décembre 2013, l’Établissement comptait 122 agents, (plafond d’emploi 

113 ETP en titre 2, 4 ETP en titre 3 et 2 ETP en titre 2 hors plafond).

répartition des emplois 2013

services nombre d’agents nombre d’etp

 01 / 01 / 2013 31 / 12 / 2013 01 / 01 / 2013 31 / 12 / 2013

Présidence 2 2 2 2

Communication 1 1 1 1

Développement 2 2 2 2

Direction du patrimoine  
et des collections

2 2 1,80 1,80

Ateliers muséographiques 4 3 4 3

Service de la régie 0 1 0 1

Service de la conservation 4 4 4 4

Centre de ressources scientifiques 2 3 2 3

Administration générale 2 3 2 2,80

Service des affaires générales 3 4 1,80 3,80

Service financier 3 3 3 3

Service juridique et des marchés publics 0 1 0 1

Service informatique 0 1 0 1

Service accueil et surveillance 68 67 61,04 61,48

Service des publics 0 1 0 1

Département action pédagogique 2 2 2 2

Département action culturelle 3 3 3 3

Département réservations 2 2 2 2

Service travaux maintenance 5 5 5 5

Service des jardins 13 12 13,60 11,80

Total 119 122 110,24 115,68

La moyenne d’âge du personnel de l’Établissement public du château de 

Fontainebleau est de 49 ans. Au sein du service de nuit de l’accueil et surveil-

lance, la moyenne d’âge est de 55 ans pour un effectif de 17 agents. Les jardiniers, 

ébénistes, tapissier, fontainier ont une moyenne d’âge de 53 ans pour un effectif 

actuel de 15 personnes.

122 agents
110,88 etpt en titre 2
3,8 etpt en titre 3
montant des formations : 38 120 euros

 
Ci-contre

L’escalier en Fer à Cheval 
© Sophie Lloyd

L’
ad

m
in

is
tr

at
io

n



7978

des conditions de travail améliorées
un document unique d’évaluation  
des risques professionnels (duerp)

En 2013, l’Établissement s’est fortement impliqué dans la démarche 

d’évaluation des risques professionnels.

Le document unique d’évaluation des risques professionnels est un recensement 

exhaustif des risques professionnels au sein d’une unité de travail. Au château 

de Fontainebleau, l’évaluation des risques professionnels de chaque unité de 

travail a débuté en 2012 avec l’unité-test « patrimoine et collections ». La présen-

tation de ces travaux à la médecine du travail et à l’ad-

ministration générale de l’Établissement a permis de 

valider une méthodologie de travail et d’étendre la 

démarche aux autres unités de travail. L’évaluation de 

ces risques a été réalisée en collaboration avec la méde-

cine de prévention. Ces travaux ont permis de valider la 

méthodologie utilisée, après avis favorable du CHSCT 

le 29 avril 2014, et de prévoir un budget spécifique pour 

l’élaboration d’un plan d’actions.

la politique de formation renforcée

En 2013, la formation des personnels en matière de 

sécurité a représenté un budget de 28 600 €.

La plupart des agents ont suivi des formations : 8 ont 

obtenu leur SSIAP 1 et un le SSIAP 2 ; 24 personnes ont 

suivi le recyclage SISIAP 1 ; 10 personnes ont suivi une 

formation initiale HO-BO et 22 le recyclage HO-BO ; 28 

personnes ont suivi la formation initiale au SST et 21 le 

recyclage ; 105 ont suivi la formation à l’utilisation des 

extincteurs ; 5 personnes ont suivi une formation 

CACES ; 8 agents ont suivi une formation à l’utilisation 

de produits phytosanitaires ; une formation évacuation, 

suivie par 51 agents, a été mise en place. Par ailleurs, 

6  des membres du CHSCT ont suivi une formation 

initiale et l’assistant de prévention a suivi une formation de remise à niveau. La 

médecine de prévention a organisé des formations sur l’analyse des causes d’un 

accident de travail et une sensibilisation aux risques psychosociaux à l’atten-

tion des membres du CHSCT et du comité de direction. L’Établissement a ainsi 

anticipé l’une des priorités interministérielles fixées par la circulaire du 

13 septembre, pour l’année 2014, relative à la formation professionnelle tout au 

long de la vie des agents de l’État. Des cours d’anglais ont également été donnés 

pour le personnel qui travaille avec le public (60 heures de cours pour 12 agents) 

et ce, afin d’améliorer l’accueil du public étranger. Un plan de formation devrait 

être présenté en 2014 pour formaliser et consolider la politique de formation 

déjà mise en place.

Ci-contre
© château de Fontainebleau

Ci-dessus
© Sophie Lloyd
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le château  
de fontainebleau  
et initiatives 77 : 
un partenariat pérenne

Le château de Fontainebleau a déve-

loppé un partenariat avec Initiatives 77. 

Le service des jardins et le service d’ac-

cueil et surveillance accompagnent 

ainsi des personnes en difficulté dans 

le cadre d’une formation qualifiante 

adaptée pour valider des acquis profes-

sionnels. Organisées par Initiatives 77 

(organisme d’aide à l’emploi et à la 

formation du conseil général de Seine-

et-Marne), ces formations sont 

financées par le Conseil régional d’Île-

de-France. En 2013, le service des jardins 

a accueilli 8 stagiaires dans le cadre d’un 

CAP « travaux paysagers », tandis que 12 

personnes en formation aux métiers de 

la sécurité ont effectué un stage au sein 

du service accueil et surveillance pour 

valider leur certificat de qualification 

professionnel et le SSIAP 1er degré 

(Service de sécurité incendie et d’assis-

tance aux personnes, degré équipier 

de sécurité). Cette participation à 

une action d’accompagnement vers 

l’emploi est également un renfort 

pour les équipes de l’Établissement.

Les recrutements effectués depuis 2010 n’ont 

pas eu pour effet d’inverser la courbe de cette 

moyenne d’âge. Différents facteurs peuvent 

être avancés :

- la taille de l’Établissement est assez impor-

tante pour que les recrutements effectués en 

nombre limité n’influent pas ;

- la mobilité des agents expérimentés est peu 

fréquente.

Une réflexion menée sur la gestion des âges 

pourrait aboutir à un suivi médical renforcé 

afin d’améliorer les conditions de travail.

Les arrêts maladie ordinaires ont représenté 

5,8 % du temps de travail annualisé. Les arrêts 

maladies dus à des accidents du travail repré-

sentent 547 jours d’absence.

emplois d’avenir

Le dispositif des emplois d’avenir a pour 

objectif d’aider les jeunes qui rencontrent des 

difficultés particulières d’accès à l’emploi. Le 

8 juillet 2013, une convention d’engagements 

sur la mise en œuvre des emplois d’avenir a 

été signée entre l’État et l’Établissement. Six 

emplois d’avenir, qui devraient être recrutés 

en 2014, ont été attribués au château de 

Fontainebleau :

- 2 jardiniers d’art

- 1 assistant marketing

- 2 installateurs

- 1 assistant financier

l’internalisation du personnel 
d’accueil et de billetterie  
de la rmn-gp

Depuis la création de l’Établissement public 

du château de Fontainebleau le 1er juillet 2009, 

les activités d’accueil et de billetterie étaient 

assurées par la Réunion des musées natio-

naux - Grand Palais (RMN-GP) dans le cadre d’une délégation de service public 

(DSP) arrivée à échéance le 31 décembre 2011 et renouvelée pour un an jusqu’au 

31 décembre 2012. En septembre 2012, la décision a été prise d’internaliser le 

personnel RMN-GP ; la DSP a donc été prolongée une nouvelle fois d’un an jusqu’au 

31 décembre 2013 afin de préparer le transfert des salariés et de l’activité au 

1er janvier 2014.

L’intégration du personnel d’accueil et de billetterie au sein de l’Établissement 

(11 agents et des agents contractuels pour palier la saisonnalité de l’activité) 

représentant une opération cruciale, elle a été préparée en collaboration avec 

le service des ressources humaines et la sous-direction des affaires financières 

et générales du ministère de la Culture et de la Communication.
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les affaires juridiques  
et les marchés publics

Le service des affaires juridiques et des marchés publics a été créé au mois de 

septembre 2012. Il a pour mission de rendre plus efficient l’achat public au 

sein de l’Établissement. La politique des achats a été élaborée en 2013 puis 

présentée au conseil d’administration du 10 décembre. La structuration et la 

sécurisation du processus achat ont d’ores et déjà été mises en place.

vers des achats plus efficients

Au cours de l’année 2013, 68 contrats ont été suivis par le service des affaires 

juridiques et des marchés publics.

optimisation des gains

Ces contrats représentent un montant d’achats de 2 364 523,21 € ttc sur lesquels 

318 936 € ttc de gains ont été réalisés, soit une économie de 4 % sur le budget 

prévisionnel. Cette somme a ensuite été redéployée dans les services.

mutualisation des achats

En 2013, le ministère de la Culture et de la Communication a élaboré un accord-

cadre afin de mutualiser les achats de fourniture de bureau. Cet accord, auquel 

a souscrit le château de Fontainebleau, permet d’acheter les fournitures avec 

une réduction de 65 % sur le tarif catalogue.

68 contrats de marchés publics  
entre mars et décembre
318 936 € ttc de redéploiement de crédits
135 000 € de gains sur achats réalisés

un nouveau parc informatique

L’Établissement prend désormais directement en charge son parc informatique 

jusqu’alors piloté par la sous-direction des systèmes d’information du ministère. 

Après un état des lieux et une analyse des besoins (serveur, matériel informatique, 

ligne haut débit…) réalisés en 2012, le nouveau système d’information et de 

messagerie a été mis en place au début de l’année 2013.

les instances de concertation
le comité d’hygiène, de sécurité et des conditions  
de travail (chsct)

Le comité d’hygiène, de sécurité et des conditions de travail s’est réuni 3 fois en 

séance ordinaire les 26 mars, 2 juillet et 1er octobre 2013. Les principaux sujets 

présentés ont concerné :

–– l’aménagement de la sortie de la visite des Grands Appartements (poste 24) ;

–– la rédaction du duerp ;

–– la mise en place des visioguides.

le comité technique (ct)

Le comité technique s’est réuni 4 fois les 

23  avril, 27  mai, 12 et 19  décembre 2013. Les 

principaux sujets abordés ont été :

–– l’inscription de l’Établissement dans le 

dispositif des emplois d’avenir ;

–– la mise en œuvre de la loi nº 2012-347 

relative à l’accès à l’emploi titulaire et à 

l’amélioration des conditions d’emploi des 

agents contractuels dans la fonction 

publique ;

–– le transfert des personnels de l’accueil /

billetterie de la RMN-GP sur des contrats de 

titre 2 du ministère de la Culture et de la 

Communication ;

–– la création d’un nouveau département du 

développement des publics et des 

réservations.

les réunions de concertation

Dans le cadre du dialogue social, l’Établisse-

ment organise des réunions de concertation 

mensuelles avec l’ensemble des représen-

tants du personnel. Onze réunions de 

concertation se sont tenues en 2013. Elles 

ont permis de régler les problèmes courants 

(programmation culturelle, dotation vesti-

mentaire, astreintes, ménage…) ou de préparer des sujets relevant du CT ou du 

CHSCT (utilisation du droit de retrait, recrutements prévus, temps de travail, 

GPEC, internalisation, formation, emplois d’avenir, visioguides, travaux).
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la nomination de vincent 
droguet au poste  
de directeur du patrimoine 
et des collections

Par arrêté d’Aurélie Fillipetti, ministre 

de la Culture et de la Communication 

du 23 décembre 2013, Vincent Droguet, 

conservateur en chef du patrimoine, 

a été nommé directeur du patrimoine 

et des collections du château de 

Fontainebleau. Il a succédé à Xavier 

Salmon, qui a pris en octobre la direc-

tion du département des arts gra-

phiques du musée du Louvre.

© Thibaut Chapotot
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les finances

La gestion financière et budgétaire de l’Établissement a sensiblement évolué 

en 2013 : une stratégie de renforcement de contrôle interne a été approuvée 

par le conseil d’administration. Par ailleurs, un projet de programmation 

pluriannuelle d’investissement (PPI), outil qui permettra de lier le schéma 

directeur au budget, a été élaboré pour la période 2013-2016.

le renforcement du contrôle interne budgétaire

Conformément au décret du 7 novembre 2012 relatif à la gestion budgétaire et 

comptable publique, l’Établissement a mis en place un contrôle interne 

budgétaire couvrant prioritairement les deux macro-processus suivants : la 

programmation budgétaire et l’exécution de la dépense.

L’Établissement a donc développé plusieurs axes de travail :

–– un règlement de la commande publique et un code de procédure interne pour 

les marchés à procédure adaptée qui constituent la majorité des marchés passés ;

–– des outils de mesure de l’efficacité de l’action, synthétisés dans un tableau de bord ;

–– et un plan d’action.

amélioration de la gestion budgétaire
l’élaboration du budget

Les procédures budgétaires infra-annuelles mises en place (dialogue budgétaire 

pour le redéploiement des crédits, suivi de l’exécution) et la fiabilisation de la 

procédure d’exécution des dépenses permettent de maintenir les excellents 

résultats obtenus depuis 2012.

2010 2011 2012 2013

Type de pièces Nombre de pièces émises

Mandats 1 323 1 515 1 590 2 023

Rejets 116 96 16 59

% 8,77 6,34 1,01 2,92

Titres 777 837 1 028 1 287

Rejets 29 15 2 4

% 3,73 1,79 0,19 0,31

Délai global de paiement 60,73 jours 51,05 jours 13,04 jours 14,46 jours

Fin de la période d’inventaire 05 / 05 / 11 31 / 01 / 12 03 / 01 / 13 14 / 01 / 14

Date du vote du compte financier 17 / 05 / 11 27 / 03 / 13 19 / 02 / 13 25 / 03 / 13

fonctionnement : 5 576 000 €
(hors masse salariale gérée par le ministère de la culture  

et de la communication)

investissement : 4 700 000 €

professionnalisation des achats

Le service se dote d’outils de gestion (règlement de la commande publique, 

code de procédure interne, formulaire de définition des besoins, organigramme 

fonctionnel) et de reporting des contrats afin de garantir la qualité du suivi 

des contrats et procédures (tableau des gains sur achat).

consolidation du processus administratif

Le service des affaires juridiques a mis en œuvre un suivi pluriannuel des contrats 

et des conventions afin d’optimiser les procédures.

un conseil auprès des services et de la direction

L’année 2013 a été marquée par une sensibilisation des services aux règles de la 

commande publique, du mécénat et de la domanialité.

L’objectif pour 2014 est d’améliorer le taux de couverture des marchés publics de 

l’Établissement pour maintenir 4 % d’économie sur les dépenses de fonction-

nement. De plus, le château de Fontainebleau s’est engagé à intégrer 5  % de 

clauses ou critères de développement durable et 2  % de clauses ou critères 

sociaux sur l’ensemble de ses contrats de marchés publics tout en poursuivant 

son objectif de sécurisation des actes et procédures.
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*Les crédits affectés aux expositions sont inscrits sur 

l’axe « publics » bien que directement gérés par la direction 

du patrimoine et des collections. Par ailleurs, l’enveloppe 

prévue pour l’emploi de la régisseuse d’œuvre est gérée 

par l’administration générale. Enfin, l’essentiel des 

dépenses pour la conservation est prévu en investis-

sement. Les coûts de fonctionnement relevant de la 

direction du patrimoine et des collections se répar-

tissent entre la conservation préventive des œuvres, 

les frais liés au récolement, la documentation et le 

fonctionnement des ateliers.

l’investissement

les ressources : 7 737 811 €
Les ressources d’investissement sont composées essen-

tiellement des subventions du ministère de la Culture 

et de la Communication (7 123 161 €) : 3 760 721 € issus de 

l’action 1 (Patrimoine monumental, programme 175 

Patrimoines) et 3 362 440 € issus de l’action 3 (Patrimoine 

des musées de France, programme 175 Patrimoines).

Le conseil général et le conseil régional ont par ailleurs 

versé 550 000 € en 2013 au titre de la réhabilitation des 

espaces intérieurs du quartier Henri IV en vue de 

l’installation du pôle d’excellence de tourisme.

Enfin, 64 650 € ont été constatés au titre des dons.

les emplois : 4 700 000 €
Le total de la consommation réelle des crédits ouverts au budget s’élève à 

4 700 000  €. L’ensemble des opérations est retracé dans un programme 

pluriannuel d’investissement. Les crédits non consommés concernent des 

opérations commencées qui connaîtront leur dénouement en 2014. Le retard 

pris dans le lancement de plusieurs chantiers s’explique par la charge de travail 

des équipes concernées sous-dimensionnées par rapport à l’importance des 

projets à conduire. Par ailleurs, les études concernant le schéma directeur ont 

donné lieu à de nombreuses études complémentaires qui ont de fait retardé le 

début des chantiers de travaux.

une évolution positive du fonds de roulement

L’exercice 2013 se concrétise par une variation positive du fonds de roulement 

de 3 404 976,56 €. Depuis la création de l’Établissement, le niveau du fonds de 

roulement est en constante progression. Cette augmentation est due aux 

retards ou redémarrages tardifs notamment des opérations du schéma 

directeur pour les raisons évoquées ci-dessus. Par ailleurs, il faut souligner que 

les grands chantiers commencés en 2012 s’achèveront en 2014 (théâtre Impérial, 

couverture Ouest de l’aile Louis  XV, pôle d’excellence du tourisme Henri IV) 

entraînant alors des décaissements très importants.

2010 2011 2012 2013

Niveau de fonds de roulement 7 833 980 9 027 319 10 607 790 14 012 767

Pourcentage de progression 15,57 % 17,46 %� 32,10 %

 
© Sophie Lloyd

le fonctionnement

Le résultat de l’exercice 2013 est de 288 546,59 € contre 34 539,74 € en 2012. 

Deux phénomènes expliquent ce résultat :

–– un financement par anticipation de la 4e édition du Festival de l’histoire de l’art 

pour 231 429 € ;

–– une amélioration en valeur des ressources propres malgré une légère baisse 

de la fréquentation payante grâce à la politique tarifaire de l’Établissement.

2010 2011 2012 2013

Résultat 381 917 876 737 34 540 288 547

Apport au fonds de roulement 7 833 980 1 219 656 1 580 472 3 404 976

caf 381 917 876 737 34 540 288 547

les recettes : 5 864 524 €
Les ressources propres, y compris celles liées au Festival de l’histoire de l’art, se 

sont élevées à 2 957 592  €. Elles sont essentiellement constituées des recettes 

issues de la billetterie, qui ont représenté 2 391 171,36 €.

Les ressources propres de l’Établissement ont augmenté de 16 % par rapport à 2012 

(2 549 976 €) malgré la légère baisse de fréquentation des visiteurs payants. Les 

variations infra-annuelles de la fréquentation inscrites sur un tendanciel 

légèrement à la baisse ont été partiellement compensées par des augmentations 

tarifaires. Un ajustement des dépenses et des recettes a été nécessaire en 

décisions modificatives nº 2. Le niveau des subventions de fonctionnement 

perçues s’élève à 2 710 670 €, dont 2 469 830 € proviennent du ministère de la 

Culture et de la Communication.

les dépenses : 5 575 978 € (y compris les amortissements de 76 829 €)
Les restitutions budgétaires ont été affinées et fiabilisées par axe. Une 

cartographie des charges de fonctionnement a été élaborée.

2013 Montant en euros %

Dépenses de fonctionnement 5 575 978 100 %

Public 2 569 397 46 %

Bâtiment 1 469 921 27 %

Conservation 141 444 *3 %

Administration 807 345 14 %

Festival de l’histoire de l’art 587 571 10 %

Public

52 %

Bâtiment

26 %

Conservation

3 %

Administration

13 %

Festival  

de l’histoire de l’art

9 %
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les membres du conseil 
d’administration au 31 / 12 / 2013

président de l’établissement public 
du Château de fontainebleau

Jean-François Hebert

représentants de l’état

Jean-François Collin, secrétaire général, 

ministère de la Culture et de la Communication

Vincent Berjot, directeur général des 

patrimoines, ministère de la Culture et de la 

Communication

Marie-Christine Labourdette, directrice chargée 

des musées de France, ministère de la Culture 

et de la Communication

Denis Morin, directeur du budget, ministère  

du Budget, des Comptes publics et  

de la Fonction publique

Nicole Klein, préfète de Seine-et-Marne

personnalités qualifiées

Hugues Gall, membre de l’Institut de France

Denise Vilgrain, cofondatrice d’Artlease, 

secrétaire générale des Amis du palais de Tokyo

Philippe Sénéchal, directeur des études  

à l’Institut national d’histoire de l’art

membres des corps des 
conservateurs généraux ou des 
conservateurs du patrimoine

Vincent Droguet, conservateur en chef, 

château de Fontainebleau, titulaire

Colette di Matteo, conservatrice générale  

du patrimoine, inspectrice générale  

des Monuments historiques, titulaire

Christophe Beyeler, conservateur,  

château de Fontainebleau, suppléant

Marie-Anne Sire, conservatrice générale  

du patrimoine, inspectrice générale des 

Monuments historiques, suppléante

représentants du personnel

Dominique Perrin, titulaire

Sophie Daënens, titulaire

Alexandre Bouclon, suppléant

Richard Sabatin, suppléant

maire de fontainebleau

Frédéric Valletoux

président du conseil général  
de seine-et-marne

Vincent Eblé

le directeur du patrimoine  
et des collections

Xavier Salmon

les conservateurs du musée  
et du domaine

Vincent Droguet, conservateur en chef  

du patrimoine

Christophe Beyeler, conservateur  

du patrimoine

Vincent Cochet, conservateur du patrimoine

Le chef de l’inspection générale des musées  

ou son représentant

le chef de l’inspection générale  
de l’architecture et du patrimoine 
ou son représentant

Colette di Matteo, conservatrice générale  

du patrimoine, inspectrice générale  

des Monuments historiques

les responsables des services  
de l’action culturelle et de la 
documentation de l’établissement

Estelle Pataut, responsable du département  

de l’action culturelle

Sophie Daënens, chef du service  

de la documentation

personnalités qualifiées

Monique Chatenet, conservatrice en chef  

du patrimoine, chercheur au CNRS

Samuel Wittwer, directeur scientifique des 

Château et collection de la Fondation des 

Châteaux et jardins de Prusse Berlin-

Brandenbourg

les membres du conseil
scientifique au 31 / 12 / 2013

Ci-contre

Couloir d’accès  
à la salle de Bal 

© château de Fontainebleau
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service des 
travaux et
de la maintenance

Marie-Laure 
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Chef de service

Alain Jammet
Adjoint

Stéphane Izarn
Serrurier 

Jean-Pierre 
Lallemand
Philippe Riché
Fontainiers

Christine Richet
Administratrice

générale

Françoise Caillet
Assistante

service des jardins

Thierry Lerche
Chef de service

Frédéric Bourdon 
Adjoint

service accueil
et surveillance

Xavier Colin
Chef de service

Christelle Lebrun
Assistante

Frédéric Benello 
Simon Boutié
Étienne Lebrun
Adjoints

Dominique Perrin
Adjoint

Responsable

du service de nuit

service des 
affaires générales

Gérald Gervais
Chef de service

Marie-Line Patin
Gestion

du personnel

Sophie Raymond
Gestion financière 

et juridique 

Dominique Czarny
Gestion des 

systèmes 

d’information 

Philippe Farges
Service intérieur

service financier		

Myriam Gorce
Chef de service

Laurent Pélerin
Gestion des dépenses

Jacqueline Macédo
Gestion des recettes

service juridique
et des marchés 
publics

Rémi Piou
Chef de service

Cécile Roig
Adjointe à l’administratrice 

générale

Béatrice Gaudry
Comptable

direction administrative et finançière

rmn – gp

Laurence Chatrefou
Chef de service 

régisseuse

Équipe 

d’accueil/ billetterie

Aurore Machelet
Responsable

librairie-boutique

Équipe d’accueil

service de la communication
Alexis de Kermel

service du développement 
Éric Grebille

Lydie Borel

organigramme

Jean-François Hebert
Président

Céline Villerette
Assistante

service de
la conservation

Christophe Beyeler
Conservateur

Valérie Carpentier
Conservateur

Vincent Cochet
Conservateur

Jean Vittet
Conservateur

en chef

service des 
ateliers
muséographiques

Hubert Dagry 
Tapissier

Marc Langlois
Joël Laizeau
Ébénistes

service de la régie
des œuvres

Sarah Paronetto
Chef de service

service de
la documentation

Sophie Daënens
Chef de service

Patricia Da Costa
Chargée d’études 

documentaires

Vincent Droguet
Directeur du patrimoine

et des collections

Maryline Segui
Assistante

service des publics

Hugo Plumel
Chef de service 

Département  
de l’action 
pédagogique

David Millerou
Chef du 

département

Fanny Mérot
Adjointe

Département
de l’action culturelle

Estelle Pataut
Chef du 

département

Christelle
Brou-Launay
Adjointe

Véronique Dubreucq
Assistante

Département
des réservations

Nicole Martin
Agnès Mathias
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onéreux. Il peut prendre des participations 

financières et créer des filiales. Il peut réaliser 

des opérations commerciales utiles à l’exécu-

tion de ses missions, notamment en exploitant 

les droits directs et dérivés des activités produites 

ou accueillies dans les espaces susceptibles 

d’accueillir des manifestations culturelles. Il a la 

capacité d’accomplir tout acte juridique de 

droit privé utile à l’exécution de ses missions. 

Il peut acquérir et exploiter tout droit de 

propriété littéraire, artistique ou informa-

tique, faire breveter toute invention ou 

déposer en son nom tout dessin, modèle, 

marque ou titre de propriété industrielle 

correspondant à ses productions, valoriser 

selon toute modalité appropriée tout apport 

intellectuel lié à ses activités. Il peut réaliser des 

productions audiovisuelles, musicales et 

théâtrales ou y participer. Il peut apporter son 

concours scientifique et technique à des institu-

tions culturelles, à des collectivités territoriales 

et à des établissements publics, notamment 

à la Réunion des musées nationaux et au 

Centre des monuments nationaux.

Art. 7 − L’établissement public du château de 

Fontainebleau conclut avec la Réunion des 

musées nationaux les conventions mentionnées 

au dernier alinéa de l’article 2 du décret du 

14 novembre 1990 susvisé.

Elles définissent notamment les conditions :

a) D’organisation d’expositions ;

b) De réalisation de différentes publications ;

c) De couverture photographique des collections 

et d’exploitation commerciale des fonds 

photographiques appartenant à l’État dont le 

musée est dépositaire ;

d) D’organisation de visites-conférences.

Art. 8 − L’établissement assure la gestion des 

immeubles appartenant à l’État qui sont mis à 

sa disposition. Il est maître d’ouvrage des 

travaux afférents à ces immeubles et supporte 

les coûts correspondants. Le conseil d’adminis-

tration approuve chaque année, en référence 

à une programmation pluriannuelle, le 

programme des travaux d’aménagement, 

d’entretien, de réparations et de restauration 

des immeubles mentionnés à l’alinéa précédent 

qui lui est soumis par un comité composé 

notamment du président de l’établissement 

public, du directeur chargé des musées de 

France, du directeur chargé du patrimoine ainsi 

que du directeur du patrimoine et des collec-

tions et de l’administrateur général de l’éta-

blissement ou de leurs représentants.

titre ii
organisation administrative
Art. 9 − Le président de l’établissement est 

nommé par décret sur proposition du ministre 

chargé de la culture pour un mandat de 

cinq ans dans lequel il peut être reconduit par 

périodes de trois ans. Il préside le conseil 

d’administration et dirige l’établissement.

Art. 10. − Le conseil d’administration comprend, 

outre le président de l’établissement, 

quatorze membres :

1° Cinq représentants de l’État :

– le secrétaire général du ministère chargé 

	 de la culture ou son représentant ;

– le directeur chargé des musées de France 

	 ou son représentant ;

– le directeur chargé du patrimoine ou 

son représentant ;

– le directeur du budget ou son représentant ;

– le préfet de Seine-et-Marne ou son représentant ;

2° Trois personnalités choisies en raison de 

leur compétence ou de leurs fonctions, dont 

une en raison de sa connaissance des publics 

des musées nationaux, désignées par arrêté 

du ministre chargé de la culture ;

3° Deux membres des corps des conservateurs 

généraux ou des conservateurs du patrimoine, 

désignés par arrêté du ministre chargé de la 

culture, l’un parmi les conservateurs du musée 

du château de Fontainebleau, l’autre parmi 

les conservateurs généraux chargés de 

mission à l’inspection générale de l’archi-

tecture et du patrimoine ;

4° Deux représentants du personnel élus dans 

des conditions fixées par arrêté du ministre 

chargé de la culture ;

5° Le maire de Fontainebleau ou son représentant ;

6° Le président du conseil général de Seine-

et-Marne ou son représentant.

Art. 11 − Les représentants élus du personnel au 

conseil d’administration bénéficient chacun 

d’un crédit de quinze heures par mois pour 

l’exercice de leur mission. Les autres membres 

du conseil d’administration, à l’exception du 

président, exercent leurs fonctions à titre 

gratuit. Toutefois, leurs frais de déplacement et 

de séjour peuvent être remboursés dans les 

conditions prévues par la réglementation 

applicable aux personnels civils de l’État. Les 

membres du conseil d’administration ne 

peuvent prendre ou conserver aucun intérêt ni 

occuper aucune fonction dans les entreprises 

traitant avec l’établissement pour des marchés 

de travaux, de fournitures et de prestations de 

services, ni assurer des prestations pour ces 

entreprises. À l’exception du président, des 

conservateurs et des représentants du 

personnel, ils ne peuvent prêter leur concours à 

titre onéreux à l’établissement.

Art. 12 − Les membres du conseil d’adminis-

tration autres que les représentants de l’État 

et les membres mentionnés aux 5° et 6° de 

l’article 10 sont nommés ou élus pour trois ans. 

Toute vacance, pour quelque cause que ce soit, 

ou perte de la qualité au titre de laquelle les 

membres du conseil ont été désignés donne 

lieu à remplacement pour la durée du mandat 

restant à courir, sauf si la vacance intervient 

moins de six mois avant l’échéance du mandat. 

Pour chacun des membres du conseil d’admi-

nistration mentionnés aux 3° et 4° de l’article 10, 

un suppléant est nommé ou élu dans les mêmes 

conditions que le titulaire.

Art. 13 − Le conseil d’administration se réunit 

au moins deux fois par an à l’initiative du 

président. Il est également convoqué par son 

président à la demande du ministre chargé de 

la culture ou à celle de la majorité de ses 

membres, qui, dans ce cas, proposent l’ordre 

du jour de la séance. En cas de vacance, 

d’absence ou d’empêchement du président, le 

conseil d’administration peut être convoqué par 

l’administrateur général. Le conseil d’admi-

nistration est alors présidé par le secrétaire 

général du ministère chargé de la culture. Le 

directeur du patrimoine et des collections, 

l’administrateur général de l’établissement, 

l’autorité chargée du contrôle financier ainsi 

que l’agent comptable assistent aux séances 

avec voix consultative. Le directeur 

régional des affaires culturelles d’Île-de-

France assiste également aux séances avec 

voix consultative. Le président peut appeler 

à participer aux séances toute personne 

dont il juge la présence utile. Le conseil ne 

peut valablement délibérer que si la moitié 

au moins des membres ou de leurs représen-

tants ou suppléants sont présents. Les délibé-

rations sont prises à la majorité des voix des 

membres présents ou représentés. En cas de 

partage des voix, celle du président est 

prépondérante.

Si le quorum n’est pas atteint, le conseil est à 

nouveau convoqué avec le même ordre du 

jour dans un délai de quinze jours. Il délibère 

alors sans condition de quorum.

Art. 14 − Le conseil d’administration règle par 

ses délibérations les affaires de l’établis-

sement. Il délibère notamment sur :

1° La politique scientifique et culturelle de 

l’établissement, dans le cadre des orientations 

fixées par l’État ; il approuve notamment le 

projet scientifique et culturel de l’établisse-

ment proposé par le directeur du patrimoine 

et des collections, la politique d’acquisition 

des biens culturels destinés à faire partie des 

collections du musée, le programme des 

expositions temporaires ainsi que les 

orientations de la programmation des autres 

activités culturelles ;

2° Le projet de contrat pluriannuel mention-

né à l’article 3 et, chaque année, le rapport 

de performance ;

3° Le rapport annuel d’activité ;

4° La politique tarifaire de l’établissement, les 

tarifs des prestations annexes ainsi que, par déroga-

tion aux articles L. 30 et R. 55 du code du 

domaine de l’État, les redevances

dues à raison des autorisations temporaires 

d’occupation des immeubles mentionnés 

au premier alinéa de l’article 8 ;

5° Le budget et ses modifications dans les 

conditions prévues à l’article 15 ci-après ;

6° La programmation des travaux proposée 

par le comité mentionné à l’article 8 ;

7° Le compte financier et l’affectation des 

résultats de l’exercice ;

8° L’acceptation ou le refus des dons et legs 

autres que ceux consistant en œuvres 

destinées à prendre place dans les collections 

du musée ;

9° Les concessions, les autorisations

d’occupation et d’exploitation du domaine 

public, les délégations de service public et les 

conventions d’association passées en 

application du deuxième alinéa de l’article 6 ;

10° La conclusion d’emprunts, les prises, 

extensions et cessions de participation et les 

créations de filiales ainsi que la participation 

à des groupements d’intérêt public, à des 

établissements publics de coopération 

décret de création de l’établissement
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décret nº 2009-279
du 11 mars 2009
(version consolidée au 01 janvier 2013)
créant l’établissement public
du château de fontainebleau
nor : mccx0828098d

Le Président de la République, sur le rapport 

du Premier ministre et de la ministre de la Culture et 

de la communication,

Vu la Constitution, notamment son article 13 ; 

Vu le code civil, notamment son article 2045 ; 

Vu le codvzte général de la propriété des personnes

publiques ;

Vu le code du domaine de l’État ;

Vu le code du patrimoine ;

Vu le décret nº 45-2075 du 31 août 1945 modifié 

portant application de l’ordonnance relative 

à l’organisation provisoire des musées des 

beaux-arts ;

Vu le décret nº 53-1227 du 10 décembre 1953 

modifié relatif à la réglementation comptable 

applicable aux établissements publics 

nationaux à caractère administratif ;

Vu le décret nº 62-1587 du 29 décembre 1962 

modifié portant règlement général sur la 

comptabilité publique ;

Vu le décret nº 79-153 du 26 février 1979 relatif 

à la durée des fonctions des présidents et de 

certains dirigeants des établissements publics 

d’État, des entreprises nationalisées et sociétés 

nationales et de certains organismes publics ;

Vu le décret nº 81-169 du 20 février 1981 relatif 

à la fixation des tarifs dans les musées, 

monuments et collections appartenant à l’État ; 

Vu le décret nº 81-240 du 3 mars 1981 modifié 

relatif aux prêts et aux dépôts d’œuvres des 

musées nationaux ;

Vu le décret nº 86-1370 du 30 décembre 1986 

modifié fixant les dispositions statutaires 

applicables à certains emplois de la direction 

des musées de France ;

Vu le décret nº 90-1026 du 14 novembre 1990 

modifié relatif à la Réunion des musées 

nationaux ;

Vu le décret nº 92-681 du 20 juillet 1992 modifié 

relatif aux régies de recettes et aux régies 

d’avances des organismes publics ;

Vu le décret nº 95-462 du 26 avril 1995 modifié 

portant statut du Centre des monuments nationaux ;

Vu le décret nº 99-575 du 8 juillet 1999 modifié 

relatif aux modalités d’approbation de certaines 

décisions financières des établissements publics 

de l’État ;

Vu le décret nº 2002-628 du 25 avril 2002 modifié 

pris pour l’application de la loi nº 2002-5 du 

4 janvier 2002 relative aux musées de France ;

Vu le décret nº 2003-1302 du 26 décembre 

2003 relatif au conseil artistique des 

musées nationaux ;

Vu le décret nº 2005-757 du 4 juillet 2005 relatif 

au contrôle financier au sein des établissements 

publics administratifs de l’État ;

Vu le décret nº 2006-672 du 8 juin 2006 relatif 

à la création, à la composition et au fonctionne-

ment de commissions administratives à 

caractère consultatif ;

Vu le décret nº 2006-781 du 3 juillet 2006 fixant 

les conditions et les modalités de règlement des 

frais occasionnés par les déplacements tempo-

raires des personnels civils de l’État ;

Vu le décret nº 2008-1248 du 1er décembre 2008 

relatif à l’utilisation des immeubles domaniaux par 

les services de l’État et ses établissements publics, 

et notamment son article 5 ;

Vu l’avis du comité technique paritaire du 

musée et du domaine de Fontainebleau en 

date du 6 octobre 2008 ;

Vu l’avis du comité technique paritaire de la 

direction des musées de France en date

du 8 octobre 2008 ;

Vu l’avis du comité technique paritaire de la 

direction de l’architecture et du patrimoine 

en date du 8 octobre 2008 ;

Vu l’avis du comité technique paritaire

ministériel en date du 6 novembre 2008 ;

Le Conseil d’État (section de l’intérieur) entendu ; 

Le conseil des ministres entendu,

Décrète :

titre ier

dispositions générales
Art. 1er − Il est créé un établissement public 

national à caractère administratif, placé sous 

la tutelle du ministre chargé de la culture, 

dénommé établissement public du château 

de Fontainebleau. L’établissement comprend 

le Château, l’ensemble des parcs, jardins, 

bâtiments et dépendances ainsi que les 

collections réunies au sein du musée national.

Art. 2 − Dans le cadre de son projet scientifique 

et culturel, l’établissement public du château 

de Fontainebleau a pour missions :

1° De conserver, protéger, restaurer pour le 

compte de l’État et de gérer, mettre en valeur 

et présenter au public le domaine, le Château 

et les biens culturels qui font partie des 

collections inscrites sur les inventaires du 

Musée national du château de Fontainebleau 

dont il a la garde ;

2° De contribuer à l’enrichissement des 

collections nationales par l’acquisition de 

biens culturels, pour le compte de l’État, à 

titre onéreux ou gratuit ;

3° D’assurer dans le Château, musée et domaine 

dont il a la charge, et par tout moyen approprié, 

l’accueil du public le plus large, d’en développer 

la fréquentation, de favoriser leur connaissance 

et celle de leurs collections, de concevoir et 

mettre en œuvre des actions d’éducation et 

de diffusion visant à assurer l’égal accès de 

tous à la culture ;

4° D’assurer l’étude scientifique des collections, 

de l’architecture des bâtiments et des jardins 

dont il a la garde ;

5° De concourir à l’éducation, la formation 

et la recherche dans le domaine de l’histoire, de 

l’histoire de l’art, de la muséographie, de la 

musique et des autres arts de la scène ;

6° D’organiser des spectacles, notamment 

musicaux, de théâtre ou de danse dans le 

Château, le musée et le domaine ;

7° De conserver, protéger, restaurer, enrichir 

pour le compte de l’État les collections de 

la bibliothèque ainsi que la documentation de 

l’établissement du château de Fontainebleau 

dont il a la garde. Pour l’accomplissement de 

ses missions, il coopère avec les collectivités 

publiques et les organismes de droit 

public ou de droit privé, français ou étrangers, 

poursuivant des objectifs répondant à sa 

vocation.

Art. 3 − La politique scientifique et culturelle 

de l’établissement, ses activités et ses 

investissements font l’objet d’un contrat 

pluriannuel conclu avec l’État.

Ce contrat fixe des objectifs de performance 

à l’établissement au regard des missions 

assignées et des moyens dont il dispose.

Art. 4 − L’établissement procède, sur ses 

ressources et pour le compte de l’État, aux 

acquisitions à titre onéreux ou gratuit de 

biens culturels destinés à enrichir les 

collections nationales dont il a la garde. Pour 

les biens dont la valeur est inférieure aux 

seuils définis par un arrêté du ministre chargé 

de la culture, l’acquisition est décidée par le 

président de l’établissement après avis de la 

commission des acquisitions compétente 

pour l’établissement. Én cas d’avis défavorable 

de cette commission et lorsque le président 

maintient sa volonté d’acquérir, le directeur 

chargé des musées de France saisit pour avis 

le conseil artistique des musées nationaux.

Pour les biens dont la valeur est égale ou

supérieure à ces seuils, l’acquisition est décidée 

après avis de la commission des acquisitions 

susmentionnée puis avis du conseil artistique 

des musées nationaux. Én cas d’avis défavorable du 

conseil artistique des musées nationaux et 

lorsque le président de l’établissement

maintient sa volonté d’acquérir, le ministre 

chargé de la culture se prononce. Les dossiers 

soumis à la commission des acquisitions 

susmentionnée sont examinés préalablement 

par le conseil scientifique prévu à l’article 20.

Art. 5 − Le ministre chargé de la culture peut 

procéder à des changements d’affectation de 

tout ou partie des biens culturels et des 

collections dont l’établissement a la garde, 

y compris ceux acquis en application des 

dispositions de l’article 4 du présent décret, 

entre les musées nationaux mentionnés à l’ar-

ticle 1er du décret du 31 août 1945 susvisé.

Art. 6 − Dans la limite des missions définies à 

l’article 2, l’établissement peut concéder des 

activités et délivrer des autorisations d’occupation 

de son domaine à des personnes publiques ou 

privées. Il peut s’associer avec les organismes qui 

contribuent à la réalisation de ses missions et au 

développement de ses ressources et de ses 

activités. Les conventions d’association fixent 

notamment les modalités selon lesquelles les acti-

vités de ces divers organismes sont coordon-

nées avec celles de l’établissement public et les 

modalités selon lesquelles ces organismes 

participent aux services communs et, le cas 

échéant, les modalités selon lesquelles l’éta-

blissement public leur attribue des subven-

tions. Il peut passer toutes conventions pour 

l’utilisation des espaces susceptibles d’ac-

cueillir des manifestations culturelles. Il peut 

assurer des prestations de services à titre 
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titre iii
régime financier
Art. 21 − Les opérations financières et 

comptables de l’établissement sont effectuées 

conformément aux dispositions des décrets 

du 10 décembre 1953 et du 29 décembre 1962 

susvisés. L’établissement est soumis au 

contrôle financier de l’État prévu par le décret du 

4 juillet 2005 susvisé. Les modalités d’exercice 

de ce contrôle sont fixées par arrêté conjoint du 

ministre chargé de la culture et du ministre 

chargé du budget. L’agent comptable de 

l’établissement est nommé par arrêté conjoint 

du ministre chargé de la culture et du ministre 

chargé du budget.

Art. 22 − Les recettes de l’établissement 

comprennent notamment :

1° Les subventions de l’État, des collectivités 

territoriales et de tout organisme public 

ou privé ;

2° Le produit des droits d’entrée et des 

visites-conférences ;

3° Le produit des droits de prise de vue 

et de tournage ;

4° Les recettes provenant de manifestations 

artistiques ou culturelles ;

5° Le produit des opérations commerciales de 

l’établissement et, de façon générale, 

toutes autres recettes provenant de l’exercice de 

ses activités ;

6° Le produit des concessions et des 

occupations du domaine mis à sa disposition ;

7° Les rémunérations des services rendus

et des prestations fournies ;

8° Les produits financiers résultant du 

placement de ses fonds ;

9° Les revenus des biens meubles et immeubles ;

10° Le produit des participations ;

11° Le produit des aliénations ;

12° Les dons et legs ;

13° Les recettes de mécénat et de parrainage ;

14° Les emprunts ;

15° Toute autre recette provenant de l’exercice 

de ses activités autorisée par les lois et 

règlements.

Art. 23 − Les redevances dues à raison des 

autorisations d’occupation temporaire des 

immeubles mentionnés au premier alinéa de 

l’article 8 sont perçues par l’établissement.

Art. 24 − Les dépenses de l’établissement 

comprennent :

1° Les frais de personnel ;

2° Les frais de fonctionnement ;

3° Les dépenses relatives à l’acquisition, la 

conservation, la restauration des biens culturels ;

4° Les dépenses relatives à la présentation 

au public des biens culturels ;

5° Les dépenses d’aménagement, d’entretien, de 

réparations, d’équipement et de restauration des 

autres biens meubles et des immeubles ;

6° Les subventions éventuelles aux 

organismes associés ;

7° De façon générale, toutes dépenses 

 nécessaires à l’activité de l’établissement.

Art. 25 − L’établissement est autorisé à placer 

ses fonds disponibles dans les conditions fixées à 

l’article 175 du décret du 29 décembre 1962 susvisé.

titre iv
dispositions transitoires
et finales
Art. 26 − Jusqu’à la première élection des 

représentants du personnel, qui doit avoir 

lieu dans un délai de six mois à compter de 

l’entrée en vigueur du présent décret, le 

conseil d’administration siège valablement 

avec les seuls membres de droit, les membres 

nommés et les membres désignés. Les membres 

mentionnés au 4° de l’article 10 y siègent dès 

leur élection ; leur mandat prend fin à la 

même date que celui des membres nommés.

Art. 27 − Jusqu’à la nomination du président 

de l’établissement, le directeur du service à 

compétence nationale du musée et du 

domaine de Fontainebleau en fonction à la 

date d’entrée en vigueur du présent décret 

exerce les attributions de celui-ci.

Art. 28 − À titre transitoire et par dérogation 

aux dispositions de l’article 14, le budget 

primitif de l’exercice 2009 est arrêté par 

décision conjointe du ministre chargé de 

la culture et du ministre chargé du budget.

Art. 29 − Les immeubles rattachés au musée 

et domaine de Fontainebleau et au quartier 

des Héronnières et affectés de façon 

permanente au ministère chargé de la culture 

sont mis à la disposition de l’établissement.

Art. 30 − Les biens mobiliers appartenant 

à l’État autres que les collections mentionnées à 

l’article 2 et ceux à caractère immobilier et 

mobilier appartenant à la Réunion des musées 

nationaux acquis pour le Musée national du 

château de Fontainebleau, à l’exception de 

ceux destinés aux services commerciaux, 

sont transférés à l’établissement public en 

toute propriété et à titre gratuit. La même 

disposition s’applique aux biens immobiliers et 

mobiliers du Centre des monuments 

nationaux acquis pour le domaine de 

Fontainebleau. Le transfert des biens est 

constaté par des conventions passées entre 

l’établissement public, l’État, la Réunion des 

musées nationaux ou le Centre des monuments 

nationaux, selon l’origine des biens.

Art. 31 − L’établissement est substitué à l’État, 

à la Réunion des musées nationaux et au 

Centre des monuments nationaux dans les 

droits et obligations résultant des contrats, 

autres que les contrats de travail, qu’ils ont 

passés pour la réalisation des missions prévues à 

l’article 2. Cette substitution ne s’opère pas 

pour les droits et obligations résultant des 

contrats passés par la Réunion des musées 

nationaux dans le cadre de ses activités 

éditoriales et commerciales. Lorsque ces 

contrats sont relatifs à la gestion des 

immeubles et des biens mobiliers mentionnés 

aux articles 29 et 30, la substitution intervient 

à la date de leur mise à disposition pour les 

immeubles mentionnés à l’article 29, et dans 

les conditions fixées par des conventions 

pour les biens mentionnés à l’article 30. L’État 

conserve jusqu’à leur achèvement la maîtrise 

d’ouvrage des opérations ou parties 

d’opération dont la liste est fixée par un arrêté 

du ministre chargé de la culture. À titre 

transitoire, pendant les trois années suivant 

l’entrée en vigueur du présent décret, avant 

que l’établissement ne procède à la désignation 

d’un délégataire ou d’un concessionnaire, la 

gestion de la boutique demeure confiée à la 

Réunion des musées nationaux.

Art. 32 − Le présent décret entrera en vigueur le 

1er juillet 2009.

Art. 33 − Les dispositions du présent décret 

pourront être modifiées par un décret en 

Conseil d’État, à l’exception des dispositions 

concernant la durée du mandat du président 

de l’établissement.

Art. 34 − Le Premier ministre, la ministre de la 

Culture et de la communication et le ministre 

du budget, des comptes publics et de la 

fonction publique sont responsables, chacun 

en ce qui le concerne, de l’application du 

présent décret, qui sera publié au Journal 

officiel de la République française.

Fait à Paris, le 11 mars 2009.

Par le Président de la République,

nicolas sarkozy

Le Premier ministre,

françois fillon

La ministre de la Culture et de la Communication,

christine albanel

Le ministre du Budget, des Comptes publics

et de la Fonction publique,

éric woerth

a
n

n
e

xe
s 

 D
éc

re
t 

d
e 

cr
éa

ti
o

n
 d

e 
l’é

ta
b

li
ss

em
en

t

culturelle ou à des associations ;

11° Les catégories de contrats et conventions 

qui, en raison de leur nature ou du montant 

financier engagé, doivent lui être soumis pour 

approbation et celles dont il délègue la 

responsabilité au président ;

12° Les projets d’achats d’immeubles, de prises 

 de bail, de ventes et de baux d’immeubles ;

13° Les conditions générales dans lesquelles 

les espaces du musée ou de son domaine sont 

occupés par des organismes extérieurs, après 

avis du conseil scientifique ;

14° Le règlement intérieur et le règlement 

de visite de l’établissement ;

15° Les actions en justice et les transactions ;

16° Les conditions générales d’emploi et de 

rémunération des agents contractuels ;

17° Les conventions passées par l’établissement 

avec la Réunion des musées nationaux en 

application de l’article 7.

Le conseil d’administration peut déléguer au 

président certaines de ses attributions, 

prévues aux 8°, 9° et 15°, dans les conditions 

qu’il détermine. Le président rend compte 

des décisions qu’il a prises en vertu de cette 

délégation dès la séance qui leur fait suite.

En cas d’urgence, les délibérations mentionnées 

au 12° en ce qui concerne les baux d’immeubles 

peuvent être prises après consultation écrite 

des membres du conseil d’administration. 

Ces décisions doivent être ratifiées par le 

conseil d’administration lors de sa plus 

prochaine séance.

Art. 15 − Les délibérations du conseil d’adminis-

tration autres que celles mentionnées aux 

alinéas suivants deviennent exécutoires de 

plein droit quinze jours après leur réception par 

le ministre chargé de la culture s’il n’a pas fait 

connaître d’observations dans ce délai. Il en 

est de même des décisions du président 

prises par délégation du conseil d’administra-

tion en application de l’article 14, sous 

réserve, pour les décisions relatives aux 

transactions, de l’accord préalable de 

l’autorité chargée du contrôle financier. Les 

délibérations relatives aux 4° et 9° de 

l’article 14 deviennent exécutoires de plein 

droit quinze jours après leur réception par le 

ministre chargé de la culture et le ministre 

chargé du budget si aucun d’entre eux n’a fait 

connaître d’observations dans ce délai. 

Celles relatives au 16° du même article 

deviennent exécutoires sous les mêmes 

conditions, mais dans un délai d’un mois. 

Pour devenir exécutoires, les délibérations 

relatives aux 1°, 10°, 12° et 17° de l’article 14 

doivent faire l’objet d’une approbation 

expresse du ministre chargé de la culture ; 

celles relatives aux 10° et 12° du même article 

doivent faire en outre l’objet d’une approbation 

expresse du ministre chargé du budget. Les 

délibérations portant sur le budget ou sur 

ses modifications ainsi que sur le compte 

financier mentionnées respectivement aux 5° 

et 7° de l’article 14 sont approuvées par le 

ministre chargé de la culture et le ministre 

chargé du budget dans les conditions fixées par le 

décret du 8 juillet 1999 susvisé.

Art. 16 − Le président de l’établissement 

public du château de Fontainebleau dirige 

l’établissement public.

À ce titre :

1° Il arrête l’ordre du jour des réunions

du conseil d’administration, prépare ses 

délibérations et en assure l’exécution ;

2° Il est ordonnateur des recettes et des dépenses ;

3° Il peut créer des régies d’avances et des 

régies de recettes sur avis conforme de 

l’agent comptable ;

4° Il peut, dans l’intervalle des séances du 

conseil d’administration, prendre, en accord 

avec l’autorité chargée du contrôle financier, 

des décisions modificatives du budget qui 

ne comportent ni accroissement du niveau 

des effectifs du personnel permanent ou du 

montant total des dépenses, ni réduction du 

montant total des recettes. Ces décisions 

doivent être ratifiées par le conseil 

d’administration lors de la première séance 

qui suit leur adoption ;

5° Il représente l’établissement en justice 

et dans tous les actes de la vie civile ;

6° Il a autorité sur l’ensemble des services 

et des personnels de l’établissement. Il gère le 

personnel, notamment il recrute les personnels 

contractuels. Il donne son avis sur l’affectation 

des personnels titulaires à l’établissement, 

sauf lorsque l’affectation est consécutive à un 

concours. Il affecte les personnels dans les 

différents services de l’établissement ;

7° Il préside le comité technique paritaire

et le comité d’hygiène et de sécurité ;

8° Il accorde les concessions de logement 

après avoir recueilli les avis de la commission 

des logements de l’établissement et du 

représentant de l’État chargé des domaines 

et sans autre formalité ;

9° Il signe les contrats et conventions 

engageant l’établissement ;

10° Il conclut les transactions et passe les 

actes d’acquisition, d’échanges et de vente 

concernant les immeubles, autorisés dans les 

conditions prévues à l’article 14 ;

11° Il décide, au nom du ministre chargé de la 

culture, des acquisitions réalisées dans 

les conditions prévues à l’article 4 ; sous 

réserve des dispositions des articles L. 1121-2 

et L. 1121-3 du code général de la propriété des 

personnes publiques, il accepte les dons et 

legs faits pour les acquisitions ;

12° Il fixe les droits d’entrée dans le cadre des 

orientations définies par le conseil

d’administration. Il rend compte de sa gestion 

au conseil d’administration.

Art. 17 − Sauf en ce qui concerne les actes visés 

au 1° de l’article 16, le président peut 

déléguer sa signature à l’administrateur 

général et aux responsables des services de l’éta-

blissement et, en cas d’empêchement de 

ceux-ci, aux autres agents placés sous 

son autorité. En cas de vacance ou 

d’empêchement du président, pour quelque 

cause que ce soit, les fonctions d’ordonnateur 

sont provisoirement exercées par l’adminis-

trateur général pour l’exécution courante des 

recettes et des dépenses de l’établissement.

Art. 18 − L’administrateur général est nommé 

par arrêté du ministre chargé de la culture sur 

proposition du président de l’établissement. 

Il est chargé, sous l’autorité de ce dernier, de 

l’administration et de la gestion de 

l’établissement. Il prépare et met en œuvre 

les décisions du président et du conseil 

d’administration. Il prépare et exécute le 

budget et assure la gestion administrative et 

financière de l’établissement. Il peut recevoir du 

président toute délégation pour assurer la 

direction des services de l’établissement.

Art. 19 − Le directeur du patrimoine et des 

collections de l’établissement est nommé par 

arrêté du ministre chargé de la culture, sur 

proposition du directeur chargé des musées 

de France, du directeur chargé du patrimoine 

et du président de l’établissement, parmi les 

membres des corps des conservateurs généraux 

et des conservateurs du patrimoine. Son 

mandat est de trois ans. Il est responsable 

de la conservation, de la protection, de la 

restauration, de la gestion, de la mise en valeur et 

de la présentation au public des collections 

inscrites sur les inventaires du Musée national 

du château de Fontainebleau, ainsi que de 

l’étude scientifique desdites collections et de 

l’architecture des bâtiments, des parcs et des 

jardins définis à l’article 1er. Il propose 

notamment le programme des expositions.

Art. 20 − Il est créé un conseil scientifique de 

l’établissement, présidé par le directeur du 

patrimoine et des collections. Ce conseil est 

créé pour une durée indéterminée. Il comprend, 

outre son président :

1° Les conservateurs du musée et du domaine ;

2° Le chef de l’inspection générale des musées 

ou son représentant ;

3° Le chef de l’inspection générale de l’architecture 

et du patrimoine ou son représentant ;

4° Les responsables des services d’action culturelle 

et de documentation de l’établissement ;

5° Trois personnalités qualifiées nommées 

pour une durée de trois ans renouvelable, 

par arrêté du ministre chargé de la culture sur 

proposition du directeur chargé des 

musées de France et du directeur chargé 

du patrimoine. En cas de vacance d’un siège de 

personnalité qualifiée, pour quelque cause que 

ce soit, un autre membre est nommé dans les 

mêmes conditions pour la durée du mandat 

restant à courir, sauf si la vacance intervient 

moins de six mois avant l’échéance du mandat. 

Le conseil scientifique est consulté sur les 

questions scientifiques et muséologiques, 

notamment celles relatives aux choix de 

l’établissement en matière de restauration 

et de conservation de son patrimoine 

historique, ainsi que sur les grandes 

orientations de la politique culturelle et 

patrimoniale de l’établissement avant qu’elles 

ne soient soumises au conseil d’administration. 

Il émet un avis sur la politique de valorisation du 

patrimoine immatériel et matériel confié à la 

garde de l’établissement, ou dont il a la 

propriété, et sur les conditions dans lesquelles 

les espaces du musée sont occupés par des 

organismes extérieurs pour des manifestations 

exceptionnelles ainsi que sur toute autre 

question qui lui est soumise par le conseil 

d’administration, le président de l’établissement 

ou le directeur du patrimoine et des collections. 

Il est également consulté sur les projets 

d’acquisitions de biens culturels prévues à 

l’article 4, sur les changements d’affectation 

mentionnés à l’article 5, sur les prêts et dépôts 

des biens culturels et des collections 

dont l’établissement a la garde et sur les 

programmes relatifs aux expositions. Dans 

tous les cas prévus au présent alinéa, il 

siège dans une formation restreinte aux 

conservateurs du musée. Le président du conseil 

scientifique peut inviter à assister aux séances 

toute personne dont il juge la présence utile. Le 

conseil scientifique se réunit sur convocation 

de son président, qui en fixe l’ordre du jour. Le 

président de l’établissement approuve les 

questions soumises au conseil scientifique. 

Il est tenu informé de la teneur de ses avis 

et peut assister à ses séances.



94 95

a
n

n
e

xe
s 

 R
es

ta
u

ra
ti

o
n

s 
ré

al
is

ée
s 

p
ar

 le
s 

at
el

ie
rs

 d
u

 C
h

ât
ea

u

acquisitions 

liste récapitulative dans l’ordre des numéros d’inventaire
f 2013.1
Portrait en pied du capitaine des chasseurs  

à cheval de la garde impériale,  

Jean-Baptiste Isidore Martin (de Laborde),  

Alexandre Benoît Jean Dufay dit « Casanova »

Huile sur toile ; 224 x 149 cm, 1805

Signé en bas à gauche et daté 1805

Type d’acquisition : titre onéreux par préemption

Montant de l’acquisition : 54 828,50 €

f 2013.2.1 et f 2013.2.2
Paire de flambeaux, modèle du boudoir Turc  

de Joséphine,  

Antoine-André Ravrio

Bronze doré ; H. 26,5 cm  - D. 12,5 cm, 1800-1810

Type d’acquisition : titre onéreux de gré à gré

Montant de l’acquisition : 4 050 €

f 2013.3.1 et f 2013.3.2
Paire de flambeaux de la chambre de 

l’impératrice, Claude Galle

Bronze doré et ciselé ;  27,5  - D. 12,5 cm, vers 1805

Plusieurs numéros d’inventaire du palais de 

Fontainebleau et marque frappée Fon avec fleur 

de lys et numéro du Mobilier national

Type d’acquisition : titre onéreux de gré à gré

Montant de l’acquisition : 3 620 €

f 2013.4
Allégorie à la naissance du Roi de Rome,  

Pietro Benvenuti

Papier, plume, encre et lavis ; 26 x 38 cm, 1811-1814

Signé en bas à droite

Type d’acquisition : titre onéreux de gré à gré

Montant de l’acquisition : 2 250 €

f 2013.5.1
Pie VII, souverain pontif,  

Alix d’après Wicar

Estampe ; 37,2 x 27 cm, 1804

Signé en bas à gauche et légende

Don à titre gratuit de Bruno Grandjean,  

par l’intermédiaire de la Société des Amis et Mécènes 

du château de Fontainebleau

Valeur de l’acquisition : 300 €

f 2013.5.2
L’Empereur et l’Impératrice au pied de l’autel.  

Baisant la patène qui leur est présentée  

par Sa Sainteté, anonyme

Estampe ; 28,7 x 47,8 cm, 1804

Don à titre gratuit de Bruno Grandjean, par la samcf

Valeur de l’acquisition : 200 €

f 2013.5.3
Pie VII bénissant les fidèles assemblés  

dans son appartement au pavillon de Flore  

le vendredi 8 mars 1805,  

Marlé

Estampe ; 27 x 44,4 cm, 1805

Signé en bas à droite

Don à titre gratuit  de Bruno Grandjean, par la samcf

Valeur de l’acquisition : 50 €

f 2013.5.4
Entrée d’une partie des Alliés à Paris,  

anonyme

Estampe ; 29,5 x 42,7 cm, avril 1814

Don à titre gratuit  de Bruno Grandjean, par la samcf

Valeur de l’acquisition : 200 €

f 2013.5.5
Cri de Paris,  

anonyme

Eau-forte coloriée ; 26 x 35,6 cm, avril 1814

Signée sous l’image et en bas à droite

Don à titre gratuit  de Bruno Grandjean, par la SAMCF

Valeur de l’acquisition : 150 €

f 2013.6
Album de 24 photographies portant  

le nom de Fontainebleau

Photographies sur papier albuminé ; 18,7 x 27 cm,

annotation, entre 1865 et 1892

Type d’acquisition : titre onéreux de gré à gré

Montant de l’acquisition : 1 500 €

f 2013.7
Compotier «à pied dauphins»  

du service dit «à fond rouge, papillons et fleurs»

Porcelaine dure de Sèvres ; 8,7 x 24,4 cm, 1809

Marques au revers

Type d’acquisition : titre onéreux de gré à gré

Montant de l’acquisition : 22 000 €

f 2013.8
Statuette de Venus Genitrix,  

Jean-Nicolas-Alexandre Brachard  

dit « Brachard jeune », d’après Pietro Cardelli

Biscuit de Sèvres ; 36 x 17 cm - Ep. 10,7 cm, 1810

Estampille sur la face et inscriptions sur le socle

Type d’acquisition : titre onéreux de gré à gré

Date de livraison : 20 / 11 / 2013

Montant de l’acquisition : 12 000 €

restaurations réalisées  
par les ateliers du château

atelier de menuiserie et d’ébénisterie
–– f 628 c Quatre chaises en acajou et bronze 

doré du boudoir Turc ;

–– f 1034 Chiffonnier en acajou de Marcion  

pour le boudoir Turc ;

–– f 2685 et f 2686 Chaise et fauteuil 

confortables en reps bleu ;

–– f 41-190 Gaine en bois peint faux marbre  

pour le cabinet de travail de Napoléon III ;

–– Ornements de tringle à rideaux en bois doré 

du cabinet du secrétaire de Napoléon III ;

–– f 3445 Grande bibliothèque en acajou  

du cabinet de travail de Napoléon III ;

–– f 2612 Écran en acajou destiné au salon de 

billard des Petits Appartements de l’Impératrice ;

–– f 1855 c Canapés à bois recouverts du salon 

octogonal du théâtre Impérial ;

–– Traitement insecticide curatif d’un plancher  

en sapin pour une aire de stockage de mobilier 

dans le foyer des acteurs ;

–– f 5582 Table à écrire en chêne avec plateau 

gainé de toile enduite ;

–– f 44 Cartonnier en acajou et boîtes gainés  

de cuir pour le cabinet de travail de Napoléon III ;

–– Encadrement de deux grandes cartes  

pour le cabinet de travail de Napoléon III ;

–– f 3448 Écran de bureau en acajou  

pour le cabinet de travail de Napoléon III ;

–– f-2012.16 Paire de bras de lumière destinés  

à la chambre de l’Empereur dans l’appartement 

Intérieur ;

–– f-2013.2 Paire de flambeaux destinés  

à la chambre de l’Impératrice dans les Grands 

Appartements ;

–– f-2013.3 Paire de flambeaux destinés  

au boudoir Turc ;

–– f 2554 Guéridon en acajou et bronze doré ;

–– Deux consoles en acajou en bronze  

doré du salon des Oiseaux dans les Petits 

Appartements ;

–– Cadre en bois doré à applications de pâte 

anglaise de la gravure représentant  

les Adieux de Fontainebleau ;

–– f 1840 c Tabouret en bois peint destiné  

au parterre du théâtre Impérial ;

–– f 1894 c Deux chaises en bois doré rechampi 

blanc appartenant au mobilier du théâtre 

Impérial ;

–– Dépose-repose de l’encadrement en bois doré 

d’un panneau de tenture dans le salon Jaune  

des Petits Appartementts ;

–– f 4141 Guéridon en acajou et bois doré 
provenant de l’ameublement de la pièce 

intermédiaire des Petits Appartements  

de l’Impératrice ;

–– gmt 1508 Tabouret de pieds en acajou et bois 

doré provenant de l’ameublement de la pièce 

intermédiaire des Petits Appartements  

de l’Impératrice ;

–– f 823 c Nettoyage de deux fauteuils en bois 

sculpté et noirci d’un ensemble de sièges 

présenté dans les salles Saint-Louis ;

–– Deux chaînes de lustre en bronze doré 

destinées au théâtre Impérial.

–– Confection et pose de stores occultants  

dans le cabinet de travail de Napoléon III,  

la galerie des Fastes et la galerie des Assiettes ;

–– Divers gainages de vitrines ;

–– Confection et pose de housses de protection 

des statues du parc ;

–– f 2612 Restitution de la feuille en gourgouran 

violet pour l’écran ;

–– Reprise du sanglage des banquettes  

du corridor de l’aile Louis XV ;

–– Garniture et couverture en tissu de crin  

de chaises en acajou.

atelier de tapisserie
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prêts d’œuvres accordés en 2013

œuvre destination

Philippe Bertrand, L’enlèvement d’Hélène

Sculpture Bronze - Inv 1010C - Dépôt du Louvre

Musée de l’Île-de-France - Domaine de Sceaux 

(Sceaux, France)

Exposition « Salon de 1704 »

du 22.03.2013 au 30.06.2013

Camillo Pacetti, Napoléon inspirant l’Italie  

et la faisant renaître à des plus grandes destinées

Sculpture Marbre - MR 2066 - Dépôt du Louvre

Musée de l’Armée (Paris, France) 

Exposition « Napoléon et l’Europe » 

du 27.03.2013 au 14.07.2013

Moutony, Napoléon étudiant une carte le compas  

à la main

Sculpture Bronze - M.M.50.11.1 - Dépôt 

Malmaison

Musée de l’Armée (Paris, France) 

Exposition « Napoléon et l’Europe »

du 27.03.2013 au 14.07.2013

Habit d’uniforme de colonel des grenadiers  

à pied de la Garde impériale

N 261

Musée de l’Armée (Paris, France) 

Exposition « Napoléon et l’Europe »

du 27.03.2013 au 14.07.2013

Gilet de l’Empereur 

N 274

Musée de l’Armée (Paris, France)

Exposition « Napoléon et l’Europe »

du 27.03.2013 au 14.07.2013

Cotte de maille de Marquis Monaldeschi,  

grand écuyer de la Reine

Inv F 709 C.2

Musée de Livrustkammaren/Cabinet Royal  

des Armes - Château royal de Stockholm 

(Stockholm, Suède)

Exposition dédiée à la reine Christine de Suède

du 18.04.2013 au 18.12.2013

Épée du  Marquis Monaldeschi, grand écuyer  

de la Reine

Inv F 709 C.1

Musée de Livrustkammaren/Cabinet Royal des 

Armes - Château royal de Stockholm (Stockholm, 

Suède)

Exposition dédiée à la reine Christine de Suède

du 18.04.2013 au 18.12.2013

Ambroise Dubois, Le baptême de Clorinde 

Huile sur toile - Inv 4161 - Dépôt du Louvre

Musée des beaux-arts (Nancy, France) 

Exposition « L’Automne de la Renaissance »

du 04.05.2013 au 04.08.2013

Niccolo dell’Abate (entourage de), Paysage  

aux batteurs de blé 

Huile sur toile - Inv F 2474 C

Musée des beaux-arts (Nancy, France)

Exposition « L’Automne de la Renaissance »

du 04.05.2013 au 04.08.2013

Fauteuil capitonné en lampas fond damassé  

à fleur du cabinet de toilette de l’appartement 

du Pape

Mobilier - F 6254.3

Château de Compiègne (Compiègne, France)

Exposition « Folie textile »

du 06.06.2013 au 14.10.2013

Petit fauteuil domaine privé avec pékin broché 

vert et blanc

Mobilier - F 6501

Château de Compiègne (Compiègne, France)

Exposition « Folie textile »

du 06.06.2013 au 14.10.2013

Chaise longue de l’Impératrice capitonnée  

en lampas fleuri 

Mobilier - F 6253

Château de Compiègne (Compiègne, France) 

Exposition « Folie textile » 

du 06.06.2013 au 14.10.2013

Fauteuil à décor « byzantin »

Mobilier - F 770 C.1

Château de Compiègne (Compiègne, France) 

Exposition « Folie textile » 

du 06.06.2013 au 14.10.2013

Écran de cheminée Louis XIII, garniture en tapis

Mobilier - F 825 C

Château de Compiègne (Compiègne, France) 

Exposition « Folie textile » 

du 06.06.2013 au 14.10.2013

Petit fauteuil d’Eugénie, brodé

Mobilier - F 6502

Château de Compiègne (Compiègne, France) 

Exposition « Folie textile » 

du 06.06.2013 au 14.10.2013

Tabouret du petit fauteuil d’Eugénie, brodé

Mobilier - F 6503

Château de Compiègne (Compiègne, France) 

Exposition « Folie textile » 

du 06.06.2013 au 14.10.2013

f 2013.9
Projet de fontaine monumentale  

à la mémoire du général Desaix,  

Jean-Baptiste Auguste Labadye

Dessin ; papier vergé, plume, encre et lavis ;  

80,5 x 48 cm, entre 1800 et 1802

Inscription en bas à droite

Type d’acquisition : titre onéreux de gré à gré

Montant de l’acquisition : 3 375 €

f 2013.10
Sous-tasse du service des Princes,  

Manufacture royale de  Sèvres

Porcelaine dure ; 3 x 15,5 cm, 1835-1837

Chiffre, marques et cachet  de Fontainebleau

Don à titre gratuit

Valeur de l’acquisition : 60 €

f 2013.11.1 à 8
Recueil de huit cahiers imprimés décrivant  

les attributions des services de la Maison  

de l’Empereur et l’étiquette du Palais impérial  

et lettre d’envoi de Lucien Ney,  

imprimerie impériale

Typographie, imprimerie et lettre manuscrite 

sur papier imprimé ; cahier : 26 x 21 cm – lettre : 

30,50 x 20 cm, 1855-1856

Marque au crayon

Don à titre gratuit

Valeur de l’acquisition : 400 €

f 2013.12
Esquisse « Halte de l’armée française à Syène  

le 2 février 1799 »,  

Jean-Charles Tardieu

Huile sur toile ; 28 x 42 cm

Type d’acquisition : titre onéreux par préemption

Valeur de l’acquisition : 5 625 €

f 2013.13
L’Empereur Napoléon et l’Impératrice Marie-Louise 

visitant une fonderie le 7 novembre 1811 à Liège, 

attribué à Jean-François Bosio

Dessin ; plume, gouache et aquarelle ; 33 x 49 cm

Type d’acquisition : titre onéreux par préemption

Valeur de l’acquisition : 10 000 €



98 99

a
n

n
e

xe
s 

 Œ
u

vr
es

 p
rê

té
es

prêts d’œuvres accordés avant 2013 pour des expositions 
ayant débuté en 2012 et se poursuivant en 2013

œuvre destination

Luca Carlevarijs, Vue de la Place Saint-Marc à Venise  

Huile sur toile - Inv 727 - Dépôt  du Louvre

Musée Jacquemart André (Paris, France)

Exposition « Venise et ses peintres. De Canaletto 

à Guardi »

du 14.09.2012 au 14.01.2013

Luca Carlevarijs, L’entrée du comte de Gergy, 

ambassadeur de France 

Huile sur toile - Inv 728 - Dépôt du Louvre

Musée Jacquemart André (Paris, France)

Exposition « Venise et ses peintres. De Canaletto 

à Guardi »

du 14.09.2012 au 14.01.2013

Antoinette Cécile Hortense Haudebourt-Lescot, 

Le baisement des pieds dans la basilique Saint-Pierre  

à Rome

Huile sur toile - Inv 5284 - Dépôt Musée  

du Louvre

Nationalmuseum (Stockholm – Suède)

Exposition « Pride and Prejudice - Women artists 

in France and Sweden 1750-1860 »

du 27.09.2012 au 20.01.2013

AM Louise Grandpierre-Deverzy

Vue d’une partie du château de Fontainebleau. 

Christine, reine de Suède fait assassiner  

son grand écuyer Monaldeschi

Huile sur toile - Inv. 4996

Nationalmuseum (Stockholm – Suède)

Exposition « Pride and Prejudice - Women artists 

in France and Sweden 1750-1860 »

du 27.09.2012 au 20.01.2013

François Rude, d’après un dessin d’Alexandre 

Evariste Fragonard

La Régence dévolue à l’impératrice Marie-Louise 

– Plâtre - MNC 25138

Dépôt de la cité de la céramique de Sèvres

Musée des Beaux-arts (Dijon – France)

Exposition « Le ciseau et le pinceau. François et 

Sophie Rude, un couple d’artistes au XIXe siècle »

du 12.10.2012 au 28.01.2013     

Pierre-Paul Rubens, La fuite d’Énée

1602-1603

Huile sur toile  - Inv 2007- Dépôt du Louvre

Von der Heydt Museum (Wuppertal – Allemagne)

Exposition « Rubens Triumph - Krieg - Politik - 

Malerei »

du 14.10.2012 au 28.02.2013  

2 coupes en porcelaines de Chine

F 1576 C.1 ; F 1576 C.2

Musée du Château de Compiègne (Compiègne, 

France)

Exposition « Un salon de thé pour l’impératrice 

Eugénie »

du 18.10.2012 au 28.01.2013

2 coupes en porcelaines du Japon

F 1597 C.1 ; F 1597 C.2

Musée du Château de Compiègne (Compiègne, 

France)

Exposition « Un salon de thé pour l’impératrice 

Eugénie »

du 18.10.2012 au 28.01.2013

Brûle-Parfum, émail cloisonné

F 1329 C

Musée du Château de Compiègne (Compiègne, 

France)

Exposition « Un salon de thé pour l’impératrice 

Eugénie »

du 18.10.2012 au 28.01.2013

Le tireur d’épines 

Sculpture  - Bronze patiné

MR 1677 / OA 9102  - Dépôt Louvre

Musée du Louvre-Lens (Lens, France)

Exposition « Renaissance »

du 04.12.2012 au 11.03.2013     

Jean-Antoine Constantin, Vue du Château  

de la Barben, vers 1822 

Huile sur toile - Inv 3328 - MR 3835

Dépôt du Louvre

La Conciergerie (Paris, France)

Exposition « Rêve de monuments »

du 21.11.2012 au 24.02.2013

Assiette du service de l’Empereur : Tombeau  

des Mameluks et enterrement arabe près du Caire 

- Porcelaine de Sèvres 

MM.4047.6870.53 

Dépôt Malmaison

Institut du monde arabe (Paris, France)

Exposition « Mille et Une nuits »

du 26.11.2012 au 28.04.2013 

Manufacture de Sèvres, Seau à bouteilles, 

service Louis XV et Louis XVI à Fontainebleau, 

1770 - Porcelaine tendre

F.1987.10.5

Musée des beaux-arts (Reims, France)

Exposition « Champagne !  L’effervescence  

des arts » 

du 14.12.2012 au 26.05.2013

Verrière de forme «Etrusque rectifiée» aux armes 

de Louis XVIII - Porcelaine de Sèvres

F 20 C.1

Musée des beaux-arts (Reims, France)

Exposition « Champagne !  L’effervescence  

des arts » 

du 14.12.2012 au 26.05.2013

Martin-Guillaume Biennais, Seau à bouteilles 

aux armes des Borghese, Vermeil - F 2005.2.4

Musée des beaux-arts (Reims, France)

Exposition « Champagne !  L’effervescence  

des arts » du 14.12.2012 au 26.05.2013

Francesco Albani, Repos pendant la fuite en Egypte 

Inv 5 - Dépôt du Louvre

Musée Masséna (Nice, France)

Exposition « Palmiers, palmes et palmettes »

du 21.06.2013 au 23.09.2013

Subleyras, Martyre de saint Hippolyte 

Inv 8002 - MR 2485

Musée Masséna (Nice, France)

Exposition « Palmiers, palmes et palmettes »

du 21.06.2013 au 23.09.2013

École française xviiie, Le mariage de Louis XV  

à Fontainebleau 

Huile sur toile - Inv F 1993.3

Château royal de Varsovie (Varsovie, Pologne)

Exposition « Le Versailles de Marie Leszcynska. 

L’art à la cour de France »

du 19.09.2013 au 06.01.2014

Joseph-Marie Vien, La Marchande d’Amour 

Huile sur toile - Inv 8424 - Dépôt du Louvre

Musée Fabre (Montpellier, France)

Exposition « Le goût Diderot »

du 05.10.2013 au 15.01.2014

Marie Guillermine Benoist, Portrait en pied de S.A 

la duchesse Napoléon Elisa princesse de Piombino

Huile sur toile - MV 6459 - Dépôt Château  

de Versailles

Musée Marmottan (Paris, France)

Exposition « Les sœurs de Napoléon »

du 03.10.2013 au 02.02.2014

Elisa Bonaparte, Tête de femme

Dessin - MM 40 / 47 / 6046 - Dépôt Malmaison

Musée Marmottan (Paris, France)

Exposition « Les sœurs de Napoléon »

du 03.10.2013 au 02.02.2014

François-Joseph Kinson, Portrait d’Elisa Baciocchi

Huile sur toile - N 29

Exposition « Les sœurs de Napoléon »

Musée Marmottan (Paris, France)

du 03.10.2013 au 02.02.2014

Almanach impérial pour l’an XIII

Ouvrage - F 2011.10.2

Musée Marmottan (Paris, France)

Exposition « Les sœurs de Napoléon »

du 03.10.2013 au 02.02.2014

Livrets de spectacle reliés ensemble

Ouvrage - F 2008.13

Musée Marmottan (Paris, France)

Exposition « Les sœurs de Napoléon »

du 03.10.2013 au 02.02.2014

Jean-Baptiste Oudry, Lise et trois faisans

Huile sur toile - Inv 7025

Villa Vauban - Musée d’art de la ville de 

Luxembourg (Luxembourg)

Exposition  « Les animaux dans l’art »

du 05.10.2013 au 06.01.2014

Commode de la chambre des petits 

appartements de l’Impératrice

Mobilier - Inv F 4065

Château de Malmaison (Rueil-Malmaison, 

France)

Exposition « La maison du 18 Brumaire »

du 15.10.2013 au 06.01.2014

Paire de chenêts à tête de sphinx

OA - Inv F 6595

Château de Malmaison (Rueil-Malmaison, 

France)

Exposition « La maison du 18 Brumaire »

du 15.10.2013 au 06.01.2014

Francesco Albani dit « L’Albane », Apollon  

et Mercure ou l’Allégorie de l’Air

Huile sur cuivre - Inv. 13 - Dépôt Louvre

Château de Versailles (Versailles, France)

Exposition « André Le Nôtre 1613 – 2013 »

du 22.10.2013 au- 24.02.2014

Francesco Albani dit « L’Albane », Cybèle et les 

Saisons ou l’Allégorie de la Terre

Huile sur cuivre - Inv. 14 - Dépôt Louvre

Château de Versailles (Versailles, France)

Exposition « André Le Nôtre 1613 – 2013 »

du 22.10.2013 au- 24.02.2014

Francesco Albani dit « L’Albane », Neptune  

et Amphitrite ou l’Allégorie du Monde marin

Huile sur cuivre - F 2009.1 - Dépôt Louvre

Château de Versailles (Versailles, France)

Exposition « André Le Nôtre 1613 – 2013 »

du 22.10.2013 au- 24.02.2014

Gravure de Inselin, Plan d’ensemble  

de Fontainebleau

Estampe - F 2502 C

Château de Versailles (Versailles, France)

Exposition « André Le Nôtre 1613 – 2013 »

du 22.10.2013 au- 24.02.2014

Antonio Canova, Buste de Pauline

Sculpture - N 3107 - H 62,5 x 28 x 28

Palais de l’Indépendance (Astana, Kazakhstan)

Exposition « Napoléon, une vie, une œuvre » 

du 16.12.2013 au 23.02.2014
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visioguides / tablettes tarif unitaire

Location d’un visioguide, tous les jours de la semaine sauf le mercredi 2 €

Location d’un visioguide le mercredi 1 €

Un visioguide enfant (moins de 18 ans) est proposé gratuitement  

pour toute location d’un visioguide adulte

Tarif réduit pour les visiteurs achetant leur billet d’entrée 1h avant  

la fermeture

1 €

Location d’une tablette pour le Serious Game (gratuit le mercredi  

pour les moins de 18 ans)

3 €

Tarif réduit pour les visiteurs achetant leur billet d’entrée 1h avant  

la fermeture

1,50 €

fidélisation

Offre de la troisième thématique pour deux thématiques achetées 

 (par module de programmation) surles formats suivants :

- les cycles de visites approfondies ;

- les dimanches en famille ;

- les stages de dessin.

exonérations et tarif réduit de l’entrée du château

régime de gratuité 

Les catégories de personnes suivantes accèdent gratuitement au circuit des Grands 
Appartements sur justification de titres :

Moins de 18 ans

Jeunes de 18 ans à moins de 26 ans, résidents de longue durée dans les pays de l’Union européenne, 

quelle que soit leur nationalité

Handicapés et mutilés de guerre (et leur accompagnateur)

Demandeurs d’emploi, bénéficiaires du RSA, de l’allocation de solidarité spécifique, de l’allocation 

parent isolé, du minimum vieillesse

Détenteurs du pass education 

Étudiants des universités et écoles d’art, école du Louvre, Institut national du patrimoine,  

École nationale des chartes

Personnels scientifiques des musées publics, personnels du ministère de la Culture,  

personnels de l’Inha

Enseignants en histoire de l’art, arts plastiques, architecture et archéologie

Journalistes titulaires de la carte de presse

Conférenciers et guides-interprètes

Membres de l’Icom et l’Icomos

Chauffeurs de car accompagnant les groupes

Accompagnateurs des groupes scolaires (dans la limite d’un pour sept élèves)

Membres de la Société des Amis et Mécènes du château de Fontainebleau (Samcf)

Détenteurs de la carte balad’pass 77 émise par Seine-et-Marne Tourisme, accompagné d’un adulte 

payant plein tarif

Personnels des offices de tourisme et syndicats d’initiative, des comités départementaux  

du tourisme, des comités régionaux du tourisme et Atout France

Responsables de groupes touristiques les accompagnant sur site et détenant une carte 

professionnelle (agence de voyages, tour-operators, autocaristes) à raison d’1 responsable  

par groupe de 30 personnes

Accompagnateurs des groupes relevant du champ social, à raison d’un accompagnateur pour 

10 personnes, validés par le correspondant champ social du service des publics de l’établissement

Les catégories de personnes suivantes accèdent gratuitement aux visites commentées  
et ateliers sur justification de titres (hors visites commentées et ateliers créés à destination 
de ces tranches d’âge où le plein tarif s’applique) :

Moins de 18 ans, hors offre dédiée.

offre tarifaire

le droit d’entrée et les visites
Grille tarifaire approuvée par le conseil d’administration du 25 juin 2013

tarifs individuels plein tarif tarif réduit

Entrée du Château 

Accès aux Grands Appartements et au musée 

Napoléon Ier 

11 € 9 €

Circuit court (en cas de fermeture de plusieurs espaces 

– appartement du Pape, salle des Gardes, salle de Bal, 

chapelle Saint-Saturnin, exposition temporaire – et une 

heure avant la fermeture du Château)

5,5 € 4,5 €

Forfait visite 

La visite commentée donne droit à l’accès au Château

15,50 €

Pour les personnes bénéficiant de la gratuité d’entrée 

au Château, seul le tarif de la visite guidée est due 

6,50 € 5 €

Pour la visite commentée seule 6,50 € 5 €

Forfait atelier 

L’atelier donne droit à l’accès au Château, hors 

exposition temporaire

15,50 € /

Pour les personnes bénéficiant de la gratuité d’entrée 

au Château, seul le tarif de l’atelier est dû 

8 € /

Pour tout atelier supplémentaire dans la journée 8 € 6 €

Visites nocturnes

Tarif réduit pour les visiteurs de moins de 26 ans, 

gratuit pour les visiteurs de moins de 6 ans

12,50 € 11 €

Stages thématiques (journée) 

Le stage donne droit à l’accès au Château

 35 € 20 €

Stages thématiques VIP 

(soirée, après la fermeture du Château)

50 € 25 € 

tarifs pour les groupes plein tarif tarif réduit 

Droit de parole 

Exonération : enseignants avec leur groupe, encadrants 

des groupes du champ social, encadrants des groupes 

des personnes en situation de handicap

30 € Gratuité

Du 1er novembre  

à fin février

Entrée du Château par visiteur pour les groupes d’au 

moins 20 visiteurs

9 €

Visite commentée 

Ce tarif s’applique en plus du droit d’entrée au Château 

pour un groupe de 29 personnes maximum.

durée : 1h30

durée : 2h

190 € 

260 €

160  €

215 €

Visite commentée, publics spécifiques 

Durée : 1h 

Durée : 1h30

65 €

90 €

Visite commentée, public scolaire  65 €

Visite-atelier, public scolaire 90 € ou 100 € ou 110 €  

(en fonction de la visite-atelier choisie)

Une journée au Château  

(journées d’intégration, public scolaire)

90 € 

Portes du temps (journée) 50 €
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grille tarifaire de la location des espaces
location d’espaces et visites-privilège
Applicable depuis le 6 janvier 2012

Les salles sont mises à disposition vides et sans aménagement.

les espaces intérieurs

Espaces intérieurs Coût HT 

Nombre maximum  
de personnes  

admises assises

Nombre maximum  
de personnes  

admises debout

Galerie des Cerfs 10 000 € 250 350

Salle des Colonnes 5 000 € 150 / repas

200 / spectacle

200

Salle de la Belle Cheminée 3 000 € 200 ***

Fumoir Napoléon III 1 500 € (tarif conservé) 19 49

Salon des Fleurs 3 000 € 19 49

Vestibule du portique Serlio 1 500 € 40 100

Vestibule bas de l’escalier  

en fer à cheval

1 500 € *** 100

Chapelle de la Trinité 6 000 € 150 / concert ***

Salon de thé, hors période 

d’exploitation

2 000 €

 Vestibule du salon des Fleurs 1 500 €

Salles pédagogiques  

(hors utilisation par le service 

des publics)

1 000 €

Rallye, dans le Château 150 € HT

Salle de réunion, pavillon  

des Vitriers, 1er étage

500 € HT Env. 20 pers

Galerie François Ier Espace louable  

(tarifs négociés)

Terrasse de la Galerie François Ier Espace louable  

(tarifs négociés)

Salle de Bal Espace louable  

(tarifs négociés)

Corridor de la salle des Colonnes 1 000 € (tarif conservé) 

précision : tarif appliqué 

uniquement si  

le corridor est loué sans 

la salle des Colonnes

*** 100

Mise à disposition des espaces 

publics du Château pour des 

manifestations privées, en dehors 

des heures d’ouverture au public

Prix minimum : 

150 000 € HT

les espaces extérieurs

Espaces extérieurs Coût HT

Jardins et cours (l’unité) 4 000 € l’unité

Parc et canal 2 000 €

Rallye pédestre dans le domaine

Nouvelle dénomination : Activités sportives ou associatives dans 

le domaine

150 €

Parvis devant la grille d’Honneur 1 000 €

Étang des Carpes (hors horaires et période d’exploitation) 2 500 €

régime de tarif réduit 

Le tarif réduit d’accès au circuit des Grands Appartements est applicable aux catégories  
de personnes suivantes sur justification de titres  : 

Familles nombreuses

Non résidents de longue durée dans les pays de l’Union européenne et non ressortissants 

européens de 18 à 25 ans

Visiteurs acquittant le droit d’entrée avec des chèques vacances, individuels ou en groupe,

Carte privilège RMN

Visiteurs acquittant le droit d’entrée et une visite commentée

Détenteurs d’un billet de train Paris  Visite

Détenteurs d’un billet France-Montgolfières, vol au départ du château de Fontainebleau

Détenteurs du pass « Les Paris Plus »

Détenteurs du billet d’entrée d’un des sites partenaires de « Visitez Malin »

Membres des sociétés d’amis reconnus par la RMN

Les agents du ministère de l’Intérieur, leur famille et les agents à la retraite

Les groupes détenteurs du billet commun Fontainebleau / Vaux-le-Vicomte

Tarif réduit relatif à l’offre culturelle du Château

Le tarif réduit d’accès aux visites commentées et ateliers est applicable aux catégories  

de personnes suivantes sur justification de titres :

Jeunes de 18 ans à moins de 26 ans, résidents de longue durée dans les pays de l’union européenne, 

quelle que soit leur nationalité

Handicapés et mutilés de guerre (et leur accompagnateur)

Demandeurs d’emploi, bénéficiaires du RSA, de l’allocation de solidarité spécifique, de l’allocation 

parent isolé, du minimum vieillesse 

Détenteurs du pass education

Personnels scientifiques des musées publics, personnels du ministère de la Culture, personnels  

de l’Inha

Journalistes titulaires de la carte de presse

Conférenciers et guides-interprètes

Membres de l’Icom et l’Icomos

Chauffeurs de car accompagnant les groupes

Membres de la Société des  Amis et Mécènes du château de Fontainebleau (Samcf)

Le tarif réduit d’accès aux visites commentées est applicable aux groupes composés  
de personnes appartenant aux catégories suivantes sur justification de titres :

Étudiants

Enseignants en activité
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tournages
Tarifs HT tenant compte de l’éloignement de Fontainebleau (plus de 50 km de Paris) qui impose 
aux sociétés de production de prévoir une nuit d’hôtel, un dîner et une indemnité pour chaque 
technicien.

les intérieurs communs et les extérieurs

Tarifs  
« intérieurs communs et extérieurs »

Tarif par journée de  
tournage effectif  (HT)

Cinéma et télévision Long-métrage 3 000 €

Court et moyen-métrage 300 €

Documentaire 300 €

Publicité 4 000 €

Clip 2 000 €

les intérieurs historiques

Tarifs  
«intérieurs historiques»

Tarif par journée de  
tournage effectif (HT)

Cinéma et télévision Long-métrage 4 000 €

Court et moyen-métrage 400 €

Documentaire 400 €

Publicité 5 000 €

Clip 2 500 €

application des tarifs et durée d’occupation

Les présents tarifs sont fixes et non-négociables.

Aucune redevance ne sera facturée en cas d’occupation ponctuelle d’un lieu, en l’absence de toute 

activité de production, notamment la nuit, mais également en journée, sauf si cette occupation 

gêne la circulation du public.

Un abattement de 50 % sur le tarif applicable est consenti pour les périodes de montage et de démontage.

Majoration, espaces emblématiques du Château : un tournage dans la galerie François Ier, la salle de 

Bal ou la chapelle de la Trinité est majoré de 50% le tarif journalier, le jour où ces espaces sont utilisés, 

hors tournages documentaires, courts et moyens-métrages. 

Certaines salles ouvertes à la visite pourront être fermées lors des tournages ayant lieu les jours 

d’ouverture du musée. Cette fermeture est soumise à l’autorisation du président de l’Établissement   

public du château de Fontainebleau ou de son représentant. 

Le tarif de référence sera majoré de 50 % en cas de fermeture totale ou partielle du monument, et / ou 

de mise à disposition d’un mobilier non déjà présent dans la pièce, propriété du monument.

Le démeublement n’est pas majoré (démeublement par une société spécialisée, aux frais de la société 

de production).

En cas de tournage le même jour dans des espaces « intérieurs historiques » et « intérieurs communs 

et extérieurs », le tarif de tournage « intérieurs historiques » sera appliqué.

précisions
Les coûts s’entendent hors frais de personnel de l’Établissement  public du château de Fontainebleau

Liste des espaces pouvant être utilisés pour des tournages (hors documentaires qui peuvent être 

tournés dans tous les espaces du Château, en accord avec la conservation).

espaces extérieurs 
Cour d’Honneur, cour de la Fontaine + galerie des Fleurs, cour Ovale, cour des Offices, jardin de Diane, 

jardin Anglais, Grand Parterre, Porte Dorée, allée de Maintenon, Vieux Gouvernement, cour de la 

République, parc et canal, grotte des Pins, cour des Princes.

espaces intérieurs 
Aile Louis  XV rez-de-chaussée (galerie desservant les espaces des caisses, vestiaire…), escalier 

Louis  XV, escalier de stuc, antichambre de la galerie des Fastes, galerie des Fastes, galerie des 

Assiettes, passage entre la galerie des Assiettes et le vestibule haut de la chapelle de la Trinité, 

vestibule haut de la chapelle de la Trinité, chapelle de la Trinité, galerie François Ier, salle de la Belle-

Cheminée, salle de Bal, salle des Colonnes, chapelle Saint-Saturnin haute, escalier François Ier, 

escalier du roi / chambre de la duchesse d’Étampes, galerie de Diane (petite équipe : maximum 5/6 

personnes), galerie de Peintures, antichambre / appartement intérieur de Napoléon, loggia de 

Madame de Maintenon (appartement de Madame de Maintenon), antichambre du col de Cygne / 

Petits Appartements, galerie des Cerfs, salon des Fleurs, vestibule du salon des Fleurs, escalier de la 

Minerve, escalier en bois, derrière la Minerve, vestibule du portique Serlio, escalier de la Reine, 

les visites-privilège

Visites-privilèges 
Prix HT hors guides et agents 
à compter du 6 janvier 2012

Nombre maximum  
de personnes admises

1 000 € 30

1 500 € 60

2 000 € 100

2 500 € au-delà

Ces tarifs s’entendent hors frais de personnels de l’Établissement public du château de Fontainebleau 

et ne tiennent pas compte des divers frais payés par le contractant à ses prestataires extérieurs 

(traiteur, éclairage, sonorisation…)

Un abattement de 50 % sur le tarif applicable est consenti pour les périodes de montage et de 

démontage, survenant un jour autre que le jour de la manifestation.

La mise à disposition d’une salle à une administration de tutelle de l’Établissement public du château 

de Fontainebleau se fait à titre gracieux sur décision du président, seuls les frais de dossier – d’un 

montant de 150 € HT – et les frais de personnel de l’Établissement  (sécurité lors de la manifestation) 

étant à la charge du demandeur.

Nota : les dépenses annexes ci-après viennent s’ajouter au montant de la location et sont facturées 

après réalisation des prestations. Les coûts d’électrification font l’objet d’une facturation directe du 

prestataire de service :

La mise a disposition des salles induit automatiquement la présence d’un ou plusieurs agents du 

Château selon le type de manifestation pour guider les invités ou assurer la sécurité des espaces :

- coût horaire d’un agent avant minuit : 22 € HT / heure ;

- coût horaire d’un agent après minuit (minuit - 7h) : 33,60 € HT / heure.

électrification des salles :
Pour tout équipement complémentaire (lumière, son, matériel du traiteur…) en sus de l’existant, la 

présence d’un agent de maintenance de l’entreprise chargée de l’entretien électrique du château de 

Fontainebleau est obligatoire lors du montage et du déroulement de la manifestation (coût horaire : 

45 € / heure HT de 8h à 20h, 90 € / heure HT de 20h à 8h).
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photographies
photographies à but non lucratif

Il s’agit de photographies prises à des fins culturelles, pédagogiques, artistiques, y compris  

les éditeurs d’art.

Prises de vues Tarif applicable HT (musée et/ou domaine) 
et application du tarif 

Grille tarifaire à compter du 6 janvier 2012

1 à 19 photos 500 € Forfait pour l’ensemble des photos

20 à 49 photos 1 000 € Forfait pour l’ensemble des photos

50 à 99 photos 2 500 € Forfait pour l’ensemble des photos

Au-delà de 100 photos 4 000 € Forfait pour l’ensemble des photos

photographies à but lucratif / à des fins commerciales

Il s’agit de photographies publicitaires.

Ces tarifs comprennent le droit d’utiliser la photographie pour une durée de 3 ans, à compter  

de l’autorisation, sauf convention spécifique.

Toute prise de vue avec usage de flashes, lampes à incandescence, pied ou support nécessite  

une autorisation individuelle du chef d’Établissement ou de son représentant.

Définition Objectif (utilisation) 
 de la prise de vue 

Tarif HT

Sans aménagement particulier Prises de vues mode 4 000 € / jour

Avec aménagement particulier 

(déplacement d’œuvres, présence 

d’un conservateur, etc)

Prises de vues mode 8 000 € / jour

Avec ou sans aménagement 

particulier

Diffusion à des fins 

publicitaires

Au prorata du budget de la 

campagne publicitaire.  

Tarif minimal : 5 000€ / jour

appartement des Chasses, 1er étage : 5 pièces situées au fond de l’appartement des Chasses , escalier 

Louis-Philippe (petite équipe : maximum 5/6 personnes), vestibule Saint-Louis, escalier du Tibre, 

Le Gros Pavillon, escalier Louis XIV (sortie), salon Victoria, appartement pédagogique / appartement 

de courtisan, fumoir Napoléon III, cabinet de travail de Napoléon III, salon de thé (Orangerie), 

combles et salles non « historiques » (notamment la grande salle au-dessus de la salle de la Belle-

Cheminée) et étages supérieurs, 2e étage de la cour des Princes, anciens bureaux de l’OTAN.

Pour les espaces non listés, une demande sera formulée auprès de la conservation, pour accord.

Les conditions générales d’application des tarifs de tournage restent identiques

définitions

Cinéma Entrent dans la catégorie « cinéma », tous les films, entendus comme œuvres 

produites à l’aide d’un moyen technique et ayant pour résultat un effet 

cinématographique, et destinés à une première diffusion en salles de projection. 

Constituent :  

- un long-métrage, un film de 75 minutes au moins, 

- un moyen-métrage, un film d’une durée de 31 à 74 minutes, 

- un court-métrage, un film d’une durée de 30 minutes ou moins.

Télévision  
(fiction télévisée  
ou émission de flux)

Constitue une « fiction », toute œuvre d’images animées produite  

pour la télévision (série ou unitaire) ce qui inclut le docu-fiction.

Constitue une « émission de flux », toute émission de plateau, de téléréalité 

ou de divertissement.  

Entrent dans cette catégorie le « docu-fiction » (au contraire du documentaire, 

entendu comme toute production audiovisuelle qui informe et propose  

une analyse d’un sujet), toute production de « télé réalité », ainsi que les 

« séries télévisées ».

Documentaire Constitue un « documentaire », toute œuvre de moyen ou long métrage, 

produit pour la télévision, le cinéma, ou uniquement en vue de la revente 

sur un support quel qu’il soit (DVD, cassettes vidéos), qui informe  

et propose une analyse d’un sujet. 

Le reportage porte sur le même objet, est d’un format très court et destiné  

à une diffusion exclusivement télévisuelle.

Publicité Constitue une « publicité », toute séquence filmée, quel que soit le support, 

la durée, ou le moyen de diffusion, destinée à faire connaître un produit,  

ou un ensemble de produits, et/ou à inciter un public, quel qu’il soit,  

à en faire l’acquisition.

Clip Constitue un « clip », un film vidéo bref, destiné à illustrer une œuvre 

musicale, cinématographique ou à promouvoir une personne (artiste, 

compositeur, auteur…).

contenu de la redevance
La redevance comprend :

- la mise à disposition de tous lieux dans le monument nécessaires à la réalisation de l’œuvre,  

y compris ceux à usage technique ou logistique (préparation, stationnement, stockage etc.) ;

- les frais liés à la gestion administrative du dossier.

N.b. : les frais liés à la rémunération des agents assurant la surveillance ne sont pas inclus  

dans la redevance (frais supplémentaires). Il en est de même des frais d’électricien.
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produits 2011 2012 2013 variation

produits d’exploitation 5 320 059,25 5 173 120,61 5 778 272,71 11,70 %

production vendue 2 782 740,95 2 549 976,63 2 957 591,84 15,99 %

autres produits d’exploitation 2 537 318,30 2 623 143,98 2 820 680,87 7,53 %

Subventions d’exploitation 2 247 707,00 2 402 734,00 2 710 670,00 12,82 %

Reprises sur amortissement   76 829,00  

Reprises sur charges transférées     

Autres produits 289 611,30 220 409,98 110 010,87 - 50,09 %

produits financiers 32 186,79 16 591,82 6 840,00 - 58,77 %

produits exceptionnels 28 098,30 111 790,80 2 582,05 - 97,69 %

Sur opérations de gestion 526,01 1 202,00 203,00  

Sur opérations en capital 1 254,52 14 249,80 2 379,05  

Subventions d’investissement virées au résultat 26 317,77 96 339,00 0,00  

total des produits 5 380 344,34 5 301 503,23 5 864 523,76 10,62 %

perte de l’exercice 0,00 0,00 0,00  

comptes de résultat

charges 2011 2012 2013 variation

charges d’exploitation 4 514 676,96 5 220 902,31 5 401 309,83 3,46%

consommation de l’exercice  
en provenance de tiers

4 303 234,20 3 989 301,43 4 377 261,08 9,73 %

Achats approvisionnement 671 312,05 792 172,78 720 763,17 - 9,01 %

Autres achats 3 631 922,15 3 197 128,65 3 656 497,91 14,37 %

Impôts et taxes 15 971,82 40 688,91 27 197,98 - 33,16 %

charges de personnel 61 433,52 271 281,53 344 570,49 27,02 %

Salaires et traitements 61 433,52 271 281,53 156 547,89  

Charges sociales   126 530,69  

Autres charges   61 491,91  

dotations aux amortissements  
et provisions

26 317,77 96 339,00 76 829,00 - 20,25 %

autres charges d’exploitation 107 719,65 823 291,44 636 943,19 -22,72 %

dont charges spécifiques 12 671,88 12 139,47 10 076,05  

charges financieres 01/11/60 0,00 0,00  

charges exceptionnelles -11 081,46 46 061,14 113 175,44 145,71 %

sur opérations de gestion 385,43 46 061,14 72 345,43  

sur opérations en capital -11 466,89  40 830,01  

total des charges 4 503 607,10 5 266 963,45 5 575 977,18 5,87 %

bénéfice de l’exercice 876 737,24 34 539,78 288 546,58  
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ressources humaines
arrivées et départs des agents du château de fontainebleau 

Départs Fonctions Catégorie Arrivées

Direction du patrimoine  
et des collections

Mutation

Xavier Salmon 

01/10/2013

Directeur du patrimoine  

et des collections

A

Nomination

Vincent Droguet 

23/12/2013

Directeur du patrimoine  

et des collections

A Vincent Droguet

23/12/2013

Conservateur du patrimoine A Jean Vittet 

01/07/2013

Service développement

Fin de contrat 

Jérôme Treca

25/01/2013

Responsable du mécénat  

et des partenariats

A

Responsable du mécénat  

et des partenariats

A Éric Grebille

13/05/2013

Direction des affaires générales  

et financières

Fin de contrat 

Assis Ghrib 

31/12/2012

Service juridique  

et marchés publics

A

Chef du service juridique  

et marchés publics

A Rémi Piou

01/05/2013

Marie-Christine Rudler 

Mutation

01/10/2013

Chef du service  

des affaires générales

A

Chef du service  

des affaires générales

A Gérald Gervais

25/11/2013

Service des publics

Christophe Lemaire

Mutation

25/01/2013

Responsable du département  

de l’action pédagogique

A

Responsable du département  

de l’action pédagogique

A David Millerou 

01/03/2013

Service des jardins

Disponibilité

Élise Vachier 

31/03/2013

Adjoint technique C

Mutation

Geoffrey Pelletier  

31/05/2013

Adjoint technique C

Adjoint technique C Christophe Aubugeau 

01/09/2013

solde intermédiaire de gestion

Soldes intermédiaires de gestion 2011 2012 2013

Production vendue 2 782 740,95 2 549 976,63 2 957 591,84

production de l’exercice 2 782 740,95 2 549 976,63 2 957 591,84

Consommation de l’exercice 4 303 234,20 3 989 301,43 4 377 261,08

valeur ajoutée -1 520 493,25 -1 439 324,80 -1 419 669,24

Subventions d’exploitation 2 247 707,00 2 402 734,00 2 710670,00

Impôts et taxes 15 971,82 40 688,91 27 197,98

Charges de personnel 61 433,52 271 281,53 344 570,49

excédent brut d’exploitation 649 808,41 651 438,76 919 232,29

Reprise sur amortissements   76 829,00

Autres produits 289 611,30 220 409,98 110 010,87

Dotation aux amortissements  

et provisions

26 317,77 96 339,00 76 829,00

Autres charges 107 719,65 823 291,44 636 943,19

résultat d’exploitation 805 382,29 -47 781,70 392 299,97

Produits financiers 32 186,79 16 591,82 6 840,00

Charges financières 11,60 0 0

résultat courant avant impôts 837 557,48 -31 189,88 399 139,97

Produits exceptionnels 28 098,30 111 790,80 2 582,05

Charges exceptionnelles -11 081,46 46 061,14 113 175,44

résultat exceptionnel 39 179,76 65 729,66 -110 593,39

résultat de l’exercice 876 737,24 34 539,78 288 546,58
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Réfectoire

plan du château

1.	Appartement Mérimée

	 et appartement du Pape

2.	Salle de la Belle Cheminée

3.	Salle de Bal

4.	Galerie des Cerfs

5.	Chapelle de la Trinité

6.	Salle du Jeu de Paume

7.	Salle des Colonnes

8. Quartier Henri IV

9.		 Grand Parterre

10.	Boudoir Turc

11.	 Salle Saint Louis

12.	Cabinet de travail

13.	 Musée Napoléon Ier

14.	Théâtre Impérial

15.	Pavillon des Vitriers

16.	Jardin Anglais

17.	 Jardin de Diane
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